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LES SCANDALES DE L’ASSURANCE U
\tidrc" Hamiltoit n Pari*. On ignore s'il consen­

tira à revenir à New-York
DU TARIF

I

Le tsar et son peuple
Le suffrage universel est refusé au peuple russe, et 

les Zemstvos se séparent du gouvernement
Programme officiel des seau-

IJanwilIc par le procureur Jerome» M. Thctmt* F. Ryan répon­
dra aux questions de la Commission d’Fnqu^te

ces de la Commission jus- qm par|c ^ proclamer immédiatement la grève generale dons 
qu au commencement de
janvier. tout I’ctnpire russe

Provident Saving’s Life Assurance Society a ses scandales 
tout comme les grandes compagnie, de l'aveu 

du president Scott
-----------» ■ - . .

Le chef du parti révolutionnaire est arreté, et la lutti se prépare 
des deux côtés, sans qu'on puisse en prédire I .ssue

(Spécial au “Caii«(la )
Kdiuonton, Mbritu. 11. —l.* L'oin- 

| misMun «lu Tarif uiégria demain à
Edmonton, jeudi à Princo Aliwrl, et ^
.'lauiedi k Uéginu. De Ih. clic se reit-1 *
«Ira an Sault Sainte Marie pour y sié Saint-Pétersbourg . Il — l \ i* ! I.a note gaie n« tnttnqu«' pas k la .1 

•irti H-— •*! -lolin .McCall, fils «lu! on, \i Kyaii devait répoiuiu* aux ' K<?r le 31. Eydlkhunt-n —Le gouvtrncmeiit \ient tualion. Le petii |K*rsunuol «les asil.
ident de la N'ew-York-Lifc lamu- <|u« »tions «fui lui onr été posées. La ('<>unnii»ioft ira «isuits* «lans la . de refusa défitiitivemnM d'accorder le d'aliénés coîupt«'liant les domestiques.

lu., «• i ariivd à Paris un - j Je corvclus de ce <|u«' m’a «lit M province de Québ*»»', oti elle tiendra suffrafe universel au peuple russe. Il le* infirmiers et mfinniè.rM, les cuisj j
l’jjui ei a eu plusieurs entre- t'ravaMi, que le refus «le M Ryan ve- des séances aux endroits suivants : s’en tient au premier projet électif, nier-i, ««te, demandent U «iioisir eux

M. Andrew Hamilton, 'nét de s;* ii'pugnancc k répéter «•«• mardi. JH, à Valleyfield ; mercredi, j aux termes duquel les ouvré rs n’au- mêmes, pat voix de s*iffrage «mivetsel
5, ^.Mit politique de la compa - qui! « «inside* ait une conversation pri- 37, aux Trois-Hiviéri-* ; k deux lieu-iront «jue il tuFréaenUnts h .a pou- secret, les médecins en clml, les t-hels
i Ubauy. ! v*:e, plutôt que «lu désir de priver vo- les de l'après-midi, jeudi, le JS, k , ma. Le gouvernement lait reuen «le cliniques et les inter new des asile
rf->uHat de ««s entretiens est en-1 tie Com mission de l'avantage d'in- Québec, oü elle siégera aussi le Jt> si «hmt une conoewiou en qu- qu'il ac- l.«s typographe- et conducteurs «le

ii.u*rtain, Les» pour pal 1er s ;.«^ (ormatiou qu'il a en sa possession. « >st nécessaire, ei samedi. 1«^ 10, k l'ord»' le droit de suHrage aux petits pressea du Ituss \ iirmeut «le m* met-1
•nu. .! On ne jieut dire encore si Je suis convaincu, après ma con- Saint-Hyacinthe, k dix heures «le l'a-1 locataires et aux inO'lIrcttuds. Le yc en grève pune que leur patron

Hamilton mi sentira .« rentrer veisation ans- M ( rava'h, que si «ant-midi. |>r«*jrt, avant d'avoir him de loi.de refuse «le leur pay«*r leurs salaires
m LUt*-l m'' M. Mct'all et M, |Vous rappelez Al Kyan, il se «onfor- Coounisiàon visitera les Hrovinccs , vra être revêtu du sceau impérial. |h>ur les jours «>ii ils «‘taient censés

iniilt* ■! rel .sent absolument de mera^a ina deeislon sur h point d<‘. Mûri Murex, et pr«»bableinent certaines Cette décision met fin à la «|u«,sti«)ti travailler, le .uiuriirtl étant sous im«‘i
quelque

y MiCaM a cepiuidant consenti à 'LJ lughes A refusé de dire quand | ^

■■CVSSE?

absolument de
«ommuiiicatlon que ce !**i et tétiuii^n«*ia lelativeineni aux .s.imnenuMneiit de janvier, laide l'alliance des nemstvus et du dit «le puhlteatloii
e. < luises don' il a i«‘fus«- de parler.. | autre* parties de la province de Qué-, gouvernement. Lu séparation des* lin est k la veille de la lutte finale

zemstvo.' est par le fait assurée. let terrible, qui aura la rue pour 'h«;(i

r

ajoutant
, . , , «a “Bien que j'appréi'h: les motifs qui liegma, 11.—Tout indique qui: les. Ou assure qtm lén hbtraux et les aux questions, il se bo 1,1 * .
La corn - Etml pouss«: k refuse» «le répondre élection* du Saskatchewan qui ont mod«;rés vont enfiu pr< udre parti |»«»idre une leyi consigne ,,,ur

»nve «1 ci:«|'!«te sur .«s a- jusqu’à ce que la question «le dioitjlieu «lais «leux jours donneront une pour le gouvcruenwiit et lui accor«ler naît de^l étendre ''in r • «« , ,l
'* r" ........ belle majocité 4 l’hon M Sc.tt leur u «Jaiîs U luit qu’il entre hle Cftte ».« r.r a cause d autan

une Des neuf sièges du Nord, Humboldt prend contre le parti révolutionnaire, pins d irritation chez h’s o n 
u éJn un lib<:ral par acclamation. Six Les amis politiques du comte de {qu'au même moment avait ne . »

srsibli: avoir réussi «luu.s sa ton

•in* la déclaration suivante Ryan sem rappelé, mais «>n croit
.Vii »! aucune objection à vous qu’il comparaîtra demain ou quel- 

9 que vous u’êtes pas 
IMIT. a'Nav'tir que j’ai eu

I I**;- employés «les chemins «h* f«'r «lé- tre, entre la eévedution «*t la reaction, 
jt'Urent ce soir avoir reçu communi-1 La ville est pratlqu«5ment «m état de 
cation de leurs camarades de la Rus- Mère, saPs que la proclamation ot'i-sans que jour de cette sema,ne KLECTIONS DE

dé . Plu» tard MM. (.'.itbrie, Cravatb et . ____ , , .........., . H,*iiil«ns.ni li*. .Vo»- • (I. M Hvan I A S A S k ATfH L VV i Y du sud qui adhi'U'iit a*l principe cielle ait eu heu,:.inr entretiens avec le juge “'fLYiré au *iîs a.t\ l'en t cunsi^llé k LA 1 W A*'1 de la proclamation immédiate de la Ln régiment de «psuquc; a erm h-
h ni! ton Je n’ai rt-n à communi- ont jléclaré qu ils avaient cunanun a -------- grève générale. local «»U d,wait av«Tr lieu, crHotrunc,

Peu» (ois médaillées.
Eiposltion Universelle de 1900 et 
Eiposition Internationale de 1900

EAU MINERALE 
Naturelle 
Non décantée

Fortumont «Inaoe en Cnrhontvts, Fer, 
ArHUtiiate «lo Soutla, Magnt- 

• 0, Llthlne, oto.
l.Mi.K/. IX)! JdtJKU I.K

\ ICUY CCSSli T
Kn «-enlr chr« «eu' le* pliiirmitnton*,• eli li-in. luKfU, i'IuIm. ntu

F. X. ST.CHARLES&CIE
niji.iit- pour le « 'ititdilu

J*. 41, 43 run •t-Oab-'lwl, Montrai»!jia i* x «*:

i éac-k u élu un libéral par acclamation. Six Les amis politiques ....... ........ ~ -,
id«*nl autr«*s. Hatoche, Ualtleford. Prince-. M it te déclarent avec emphase que ja- qu«‘!qu«' «lisian** ' unitut

de Albert f’ity. Kedbcrry, Saskatoon et niais il ti’a été partisan d<- la réprev- tionnatre dont le orateurs «‘«•iiu

Aasortlmont complot de Cablos en Fil de For pour 
Tramwaye, ilévateure a marchandises, Machi­
nes à tirer A la surface ou sous le eol, etc. Towl** »-«>•• •eur* •« lungu«tir«

CABLE DE FIL DE FER
DOMINION WliTE ROPE CO., LTO.,

*l«atrl l.dlflcc 4b la Uaaqu* l•a•|>«rl•l• tél Halw MaO>.t4i1

rit .i la ( t.iumission qu J est déclara que M Ha jamaisiplus modestes portent k quinze le k
• uimu que M Kyan n pondra s U remboursé cet emprunt, nombre «les ft.ùgwvi a.qui» k 'i. Scott. w ouvertement U révolution ot l. ieiiti«.n d’engager I» l"*te. il a bien, 

cité do nouveau devant eue. que la compagnie nu réaltst» que Le maximum «l«s conquêtes de M. IlM .,.,,,.,0,111 k main urnuc du gou 1. )i<«Ki .ou mnmeii' eir 1« caisKr cén-l
m>'m “ar U 'eot^dessûrotés qu'il, Haul,au, ne ,, ut dépasse, 10 sièges. corporation, o„v,„,es m*

,Equitable lontle Uw cci.. !.. , :al du Sa,liut< beu.4ii ( , ...ijt national en eon {col,tien, qu.- peu d'aig« t en vw
f .aconimis b tl' pagnMs dans lesquelles M. îladlcy é-'e-t uni. fort «■: bi-n organisé M s-.m- ( ux ,.t . ,x ,.inner .at.,s,r I., giine e» «le la coadmiv u

, !, pouvoir , avant b sa tillt ,illtén.s^ ont fait laillite, «il M. tien, une bonne «inire et a des üc't, ï. .• leur «• '•.••,.»*• de b., m" l(î
teJ'ei-préMdCTt/hlewlamL.Hadley s est suioidé qm ont su inspirer confiance au pu- ' ,.t ,k uc ^ acoepler le | L,.s 0uv.icr» déilarwit «u as moment j
rn rtrvaiit U ( ommiRMon vr ndies ,,, pnmuairnW- d'assuranoe a uerdu bhc L opposition, au oontram . a 1 , . r „

un.- urgnuUMtion (irt luMinrru ot nu '“f- ,
('«limite chef «pio .\f. Ilmiltaln On annonce que le général

•jny-p-o-r s > -N

demur, et a déclaré quo le jour j 13^ 000 pour permettre k M. Had
11 est devenu acquéreur des ae- ley d.avoir jc octrôle «la aea allai

<M 4e I'Kquitable, E. H. Harnman, 
esujeut «les chemins de fer Union Pa­
ît: e*. Southern Pacific, et l’un des -.«jo. (|0û no| . i-rretenrs de l'Equ,table lu, denuudd ^'ag^.e^t .«• 

mpart de ces actions. M. Ryan a romni(j ltl(.
,'ïsé d,* déclarer ce quo M. «amman R iiécUl£ qu.n a JlÆbeté res actions I net,.
-i» di. puur I amener ît sc aép' * ^ l’enchère ajirès la mort do M. Had- 1 laultain sera élu par
arv [1..: tie d>* ses a»'!ions. ^ ^ emprunté l'argent pour les y1' Appelle.
Les questions .s[HVi!iques auxquelles * . . New-York Security «'x I) ,: s N", !: '.> > \|*i,e. • la lutte sera

il Kl,' 1 n iuié de répondre «ont , _ “l,.!»n \ McCall '|Vl' ho w R Mo tirer well,.,-.,1 dit que dons J *' ’
cas ou vous relus» 

rc k partager 
riétê di ce - .u Lions

jepler le I ouvriers déclarent »'u au moment
de l'arrestation «le Kru*t«i«J. H 

Ikslulin, naît de «lénoser neuf mille rouble» 
g a re-i (quatre mille piastres) dans un «of

- S«lllt

iinme-

ctirps du tsar.
South-

BOIS

SCIAGE

CHARPENTE

T.PREFONTAINE&CIE.
Aur..n. ânal» ryBB NbobI onnlîr«c«>f tlt*tr Lo loitM Ou Ctna' LaohtM. .1 i

«Im \ rA!« s.
Nvr.rsoN r>*-

IIbbii lut «Ib r/rtras ilo M>rtvx ,*«•-
«itrrra »>t roiwl* ,,i»«rn*j\ «ui 

• !eu» fitt'i* «'.‘«Iri.o itn <lMii|>*,i(» «In 
< ant*»H rtlDi«nal<iii»
Fin, Eplnottc» «t Bois t r .1 n.}, 

Clnpboarda «t Bardoaua
I rène «'halniiriiler. Ii.m* lilanr ('i«|imi 
HM Vtèrlnier « i.. tCranla «••m t.
T#l. Son M»l Main T»t M. UNI

BOIS
l'USI’AltR l*0< U

PLANCHEAi
0>niair4

l'tn-a «^ ( «kih.
Prêt a Pobar

’ de répondre sonç . ' r,,mnanv “ l«»hn A McCall v*vp Witre I bon. w R. Motherwell.„ u-t-il dit que dans ."“.Hî' Kew-îoîk Lite dit mlnhUr d, I Aeri. uitu.r H k endi-
etusenex de lad met- ^ ^ l'usait «bua lea u**ocia. I •■«t M llaultain. l/..pp,»itlMi u 

aver- vous la pro- oet emnrunt um' b(,n,,‘' chancc ,,p PaK"pr Yorkton.
ions, les résultats de .,4 .......’ , . ’.e. r, n;in la Moosomin, White wood, Souris et

Muv eut k vos intérêts?".

LE JUGE DUGAS GAGNE SA LE RAPPORT DE L'AUDITEUR- 
CAUSE GENERAL

(Spécial au "Canada")
qu u avait mioniee nu i Ottawa, IL — tu grand nombre «le 

««Mrina ..Tfl très vi venant • jure Duta». du Yukon p«nn res'oiivtri hans import a noe ser-nt .p-
R< " ' " tirmi1 la omme de II 21» qu. a été ;

£ ~sr~e... m< ........ . ..»« ina sn„.i’ZSS'aJ&iï - ........ ... a»' *• '«“• te ^".M .'*»«• '"l‘Yu'' J'j"' et dcuirqgl? eu su. de lu'somme de b p, ..,1,1e |. ddt.il

dû qu’une action s««- ^eu ___
lit pr,-.' par la législature ou que’i »«dk >ic«urii) & SouthTrust Company 

nu lo contrôle «le J

Ottawa. IL — Le gouvernement a 
, perdu l'action qu'il avait intentée , 
i jure I 
la soi 
dejmir

Floran, teau-fi’èi’e de Jolm
Le prcsi(l«i,t .Min.str.^ng dit k M. fut nommé contrôleur de la Provident 
un ,1 rcjiondre et. lorsqu’il per- Savings Life Insurance Companj, avec 
U à irftjM*? de répondre, demanda un sal.i»re de $10,000 par anner.
IL Jerome «le le jiuuir. A la lin M. Scott u aussi admis que scs qtia- 

J la séance d’aujouid'hui, 1« séna- très fils et son neveu sont à 1 emploi 
w AtmRtr.iiu« lut une lettre de M. de 1a <«.«mp.*guie dont il est le prési 
(^rômr «!• voici la substance : dent.
“J>ii suis vimu fe la conclusion que *“*—
iprèi l.« loi, M. Ryan devrait ré-i Londies, 11. — Les portouis de po- 
ndrr aux questions qui lui r: ’ t po- Hœ anglais de la Mutual Life Insu- 

' Mille douteux, de ruade Company viennent de réunit 
Kcnucr abord, qu’elles to rattachent et ont d«:onlé que le successeur «le M. 

•ojet de l'enquête

u* « i «• , i» • . ftJ.dü»» k ^Oüo qu’il reorvait «haquo _ ' . « a„ |Jeu d cire
Wolscley, « ammigton. R»«g.na City, ^ fl>lls d'rtltr.'t,ei«. ’fr"‘t a'
Moote Jaw District et Maple Creek. ________t J inérés comme par le pllsv,

m/C. K. DEVLIN -------- -*------—

énu-1

NOS POMMES

On Isj préféré, en France, aux pro­
duits américains

CSuivial au "Lunudn")
Ottawa, IL—Les poninies du fana-! 

| da sont accueillie:. av«*o lu faveur iu iP wjet de 1 enquête. McCurdy doit être un homme qin ait ,,iUs marouA- "t,.
if'royajit. cp|H-ndarit. qun le but de ja confiance de« assurés amthiis. Les &n prêtérî' .-n Frame les nommes ca^
' »p t ommlsslon. en attirant mon assurés anrlais demandent de plus k nadiennes «uv nointnes ,min. «n.. ittentiun «ur mité, miBci î,»n kialt a i .». « Ao .ionu i.. ...... a» Ai lauiemies aux pomme» atutrubines.ttenti«in sur cette question, était être représentés «lans le bureau de di 
htenir h témoignage plutôt que le reetion de la Mutual. \ l'issue «le la 

Mtimect de M. tyan, i’al n rndé réunion, un cAblogramme en ce ..eus 
1 PaulJ'ravath, l’avocat de M. Ry- a été envoyé au siège social do la 

ft lui ai dit que, dans mon opini- compagnie k New-York.

U’ SENAT AMERICAIN

Savannah ( Géorgie ' 11. — M. \-
- éHa qü«\i(m”du uYird^m: '* N"v;-)ork uu

^nif» do Chemins de Fer. M. Till- ^''s av<Jîf J* de °avnor rt Oreem* les 
•an a dép„sê. un projet do loi ten- dt‘ux. °f*icJe" de délourn.*-
a#t à donner k la commission Intw- lnt11 ‘""1^ a" preiudm* du gou­
tte Commerce le droit d'établir un vJ'rn®m*nt américain, prétend que ses 
inf nuxinium clients ne peuvent être poursuivis

*•« tarif maximum de» chemins 
de fer

))A.shir.gtoa ( District de Ovlutnbia), 
— Le sénat s’est occupé aujour-

GAYN0R ET GREE,NE

Nous croyons intéressant «le citer 
le passage suivant d’une let Ire adres­
sée èpar la maison Rotin, de Paris,

Nous avons lieu d'être de Inaucoup 
plus satisfaitvdc notre inip«»rta,ion de 
pommes canadiennes, cette année qu’- 

' il y a deux ans. Si vos commissiou- 
I naircs mettaient autant de soin k 
, remua Mage de leurs fruits XX qu k 

(Géorgie), le 9 unvier nrocham. celui de i* n (i lit \.\\ il n’y a
aucun doute que les pommes canadi­
ennes seraient accueillies sur le

Leur orocé* s'ouvrira _ à Savannah;„„ lt ,f. fri|lt, xx

Plusieurs sénateurs ont mis nart pour conspiration, «v cririM- n'étant débat. M. Forâker a dé(PlaiéPquiî P** '“f1" d“‘s ,e tra,,f*! d’extradition 
Tdlrnan considère que les lois ac- f affirme aussi uue

‘>ff Ridfisent pour luire dispara!- . ° ne tH‘Uvent être uon-
1«S abus excepta celui i’u:: tarif jdeiés coiunis ayant fui la justice de

Tbitaut. n -it.ime que les lois ,eu! fMV '- . °e ,, ur
s »a*la, que le temps or*;:;:" !., t '« *?**•«•«■ rr«i-ic ° * ■« ; Le piocbs a ouvrira le

LE SYSTEME METRIQUE

Le mouvement en faveur de ce sy«- 
téme gagne du terrain en Anale- 
teere et aux Etats-Unis — Un bill 
décisif sera présente au congrès 
au cours de ia session

e
New-York, Il — On lit dans le 

' Herald" d’aujourd’hui 
" Il est évident que le système rué-1 

rique doit supplanter le système
dû il .it- Rule

M Devlin retournera en Iilaii«l«v héritage du moyen-âge 
peu après Noel, pour se présenter Id La campagne <'*t «igag'v. le, pu 
nouveau dans le ointé de (lalway. blicistes et di » homines d'état des,

deux «Aléx de l'Atlantique cher­
chent k reiivarscr une niéthod** qui 
depuio des siècles est lin lourd far­
deau ,uour deux grandes nations. | 

f^s initiateurs du mouvement, ici

Le depute de Gal*iy est enchante du 
nouveau cabinet liberel. qu'il dé­
clare favorable au Home Rule.

(Spécial a’» “ t'anadu’’ )
Ottawa, IL— M. Charles R. De a 

lin, député de Oaluay, au pailcmen 
impérial, est très satisfait des hom 
mes qui composent la nouvelle adir •* 
n1st ration libérale C'est un cabii 1 
du Home Rule, a-l il dit aujourd h<

au chi-f «lu bureau de l’exportation au Le premier ministre et six ou se b 
ministère d«! l'agriculture Ut- sr» collègues sont des partisa 4 ’

I/HON. M. FISHER

Le ministre de I aonculture a d«^
march, français avec une faveur en- . , j ne semaina très chargee Glande Bretagne. <-*«>P- •
core pin ..««c la- vaux « ____ w ,r,.nt avec l« .r* .
quelle elles ooilt actuellement accueil­
lies. d'autant plus qu'elles sont supé­
rieures aux pommes américaines dont 
l'emballage leisae également giande- 
ment k désirer.

Vous êtes
Anémique
Votre teint pale vos traits tirés indiquent 

la pauvreté de votre sai:js'. Rende/-lui les 

éléments qui lui manquent:

£« UiR Sf-ntlchd
les coutient tous. I n petit verre de ce 

précieux tonique avant chaque repas vous 

donnera un teint superbe et la santé.

Mo/f /M. a /iuso.v a c/h. nan k** st r»ai. .w«.«»/*»/
Afrntt l'éafr»UJ

/ «.s-riY/».v para eo 14 Fnh.>n.n.. BoHua, if»**.Itéltouliixs ptimr Ira Ktmta-l’ut»

AUSTRALIE ET CANADA

•lu«tle« Kuftbent , 
t* einent rel, abus
r wl «t sans objet. .1 ;
L-,^ M'Bet n'en est pus ssmu k cnc 1 ,Mn* 

' ion. M. F orâker ayant demcidé |
ejournement du début.

prop*t ,1,

oh ils ont été Le dlrec‘*‘»«’ *«neral des posies aus- 
neinent f trêliennês desire des relations pins 
9 'Rnxi. t pro-i intimes avec notre pays.

loi relatif au eaux) de L’HON. AVLESW0RTH
( S|>éc»al au "(.'aaada * ) 

Ottawa, 11.— Les débats du Paile-
4 été dép.. sur le ou r eau! \ POSTE U"1 U ('wmrnon,ne*ltb ( Austra-

.1 Vnu.«ltt " 1 Lorsque l’un des deux jiuys aura
1. pécia a | vaincu les forces de la tradition e*

Ottawa, U. — L honorable Sydney préjugé, l’autre partuorr., les 
Fisher a «levant lui uno »««naine fruits de sa uctoiie. 
cliajgée. Il Au cours de 'h semaine procnaine,
dix heunes ?•. | r,.. |on présentera au Congres un bill dé-
cuHeurs et ^njidi iWVTB TL' rlarsnt obligatoire. Fusag.- du 
l»réNenta:its de 1 industr.e «les conser iuétriaue
vos de viandes. !>• soir il prendra le lr,'k, r,q 
train pour üuflph. oh II inaugurera 
l'exposition r^imiale. Merered.’ soir 
il assistera k un grand banquet au 
«•ours duquel il prononcera un distxiurs 
sur F Agriculture. 1^ comte Gr»*y pré­
sidera au banquet. y

------------ a------------
UN ELEVATEUR

Jl ! p ou |).

Jn.«t v% a été d«‘féré k la *onmns-
,l«>* appropriations.

, t 4?00 a levée en signe «h 
, V ! ’ 1 niort du sénateur Mitcnell

'‘ 'ni .1 été oificiellement ......
I 'te deg menibres du sén.i- 

I ‘nap«ddui du sénat, le Ré ver
•ifti
ix .t-.j, ” ~ *:.*“**“^ **1 «
tes ? d adresser à Dieu desiner. ^ Pour leur collègue disparu.

) contiennent les remarques faitef 
par le directeur général des postes, k

.i-Vr™»0* une vouite /'raison intéièt aux tiavaux de son départe- T»°'tit de vue postal, dit 31. f’hap- 
K, n?t' a ^eiminét «a demandant ment et n'a aucun désir de dénnsvion-1 tc . serv)pc ooU• c*t, «le peu de

| valeur, et malheureusement le trafic 
l auquel r©s navires sont employés va

L’n iiuYU'ernenl esf en u.éme temps j 
entfrpri» ru Angleterre pour déter -, 
miner lr parlrment anglais k passrr , 
une législation similairr L’Associa­
tion Décimale «le la (liandr Hreta - 
gnr ) et d aufrrs stH'iétés font tout 
en leur pou\ou pour animer 1rs ré- | 
formes nécessaires. Lr ntouveaieni | 
«’est étendu j»ar toute l’Angleterre, j

A P0KT COLBOKNF I On compte, latnu !rs partisans du 
j système métr.u'm deux cent cinquan-j® 

(Spécial au "Canada ’) ic-neuf inembrus du Parlement. I.’tin
Ottawa, 11 —Le Ministre desC-he- ,j'eux. M II t’. \rnold Forster a 

minv «le Fit demandera prochaine-. écrit, aur la question, une b^ia-hure 
ment des soumissions P<mr la cons- intitulée • “ Tl.e ronung of the ki- 
truction «k* l'élé\ateur de deux mil-j l0gram ” qui • attiré l’attention gé- 
lums de boàiNeaux projeté k Port t,étale 
Ootbomc Les partivan- da

KtalH-lTnl* w disent certi

Avantages des Moteurs à Induction
Foiictioiini'iiieiit .impie De là peu «h1 survelllarue. P.i- «I «■ 
thiCrlle.— Dr Ih, bien appro pi ié pour h-s imlustrieN oh <-u rni 
ploie des matériaux 00,11 IrUNtlIdes. Vitesse «•/•nsiaiilr— de là son 
adaptation potn les moulins «ie papier, les filatures de rotun «n. 
de soie— P«»ur desi l int Ion ilélailh-e voy«*X )♦* Catalogue "5 
—Bureaux des Ventes k Montréal. Hdificc, Sovrieign Bank.

ALLI8-CHALMERS-BULL0CK, Limited*
2i:

CE QU’EN OISE CEUX QUI LES EMPLOIENT :

A BETON

TERRIBLE INCENDIE ECOLE DE BIOLOGIE Sj'tn CAS DF. L INDIEN BENNETT * » >*<««.«
«.•ulièrm, a'ixquellrs il y aurait mo- \ —— — — ■ ■ ■

(yen de remédier Je suis certain « .1 «•<*aiiu.iJ \ ______
TciKjnto. IL — Le gouvernement a que “i non* pouvions faire quelque Upé-o. . . MORT D’UN UNIVERSITAIRE

i promis de mettre k i’étu.ir le pioiet chose pour am.niorrr ce service et, Cntawa. IL - *l ____
d'établlssenr-at d Une «ieole de brolo- nous niettn* en relations plus Intime* Néatur du «onwil s 1 enei ne prenur 

«.v .e, allUiéc a PI nnersiié # •»««’»,’avec Prmpüre, si nous p/itnons. j»our!**ii roiiMdération le cas de I InunNi | Londres 11 —Sir Kn-Jiaid ( lavei-
ta j__' ~ Lu inoendn* a est pour tauilit<er les études tned ! raies j *m prix raisonnable, faire quelque Hemiet, de Hrairtfora.^cor' ameu i.u boiiM* -lebb. rwpréaintant I université

LES IIAUXEK SMITH...

Fpf'onNcs brulces à 
New-York

mort

P réparent un méianic** parlait en très peu de temps, et né- 
eesslteul presque pas de dépenses «f*1 réparation». Ils sont 
deux lois pins employé* que cens des autres marque*.

ut» wnnif.ubln de la cen-idaiiR l’H-vt du Canada L’édifice 00A-1 «'ktme pcnit augmenter le comrorreu meurtre d’une femme Samagc et |,’a7 j de Cambridge k 1» Cbumbre «le. Comvré daiio
" >ue siv ‘Jr 'a w,! «taiiR

,I''» ) moVt Pe,80tJW‘s o#t été ' ferait JTi.OOW, et
)7,t>0<» par année

W.
entretien entre l'Australie et le Canada, ce sera damne k mort. On ermt «pic a I?1 • omnes «’kt déuidc hmr la; <léiuiit était 4

un poa dans la bo*ue direction"^ iâti^ra son cour»t Inc en lV41t

H. C. MUSSEN St CO,
sas mtg, pT-JAcauca.

^ a» î J • P* *G • • . t(
T
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“Le Magasin des Cadeaux”
Généralomept parlant cm* nom pourrait appliqué 

au magasin tout entier, ù cette époque de l'année, mais 
actuellement, nous l'utiliserons tout particulièrement |>our 
désigner notre “Annexe”.

C'est là que nous avons mis des milliers de dollars de 
valeur en fait de marchandises collect ion née s dans presque 
toutes les parties du monde, dans aucun autre but quo 
comme cadeaux de Noël, étant trop étrangères^ nos stocks 
généraux pour être installées dans l’un quelconque de nos 
rayons réguliers.

Si vous ne pouvez trouver ailleurs ee que vous désirez 
il est. tout probable que vous vous le procurerez au 
‘’Magasin des Cadeaux

Soies pour Cadeaux de Noel
IL st; pu r qui: ci.la plairait beaucoup plum a votre amie

QÜTNB QUANTITE SUFFISANTE DE SOIE POUR UNE BLOUSE OU UN 
COSTUME. UN SORTE QU ELLE POUHUAIT EN EAIUR UE QUE IJON 
iri SEMBLERAIT.

Longueurs de 14 verges, en boites
Small noir® pour |7 00 ot flO.&O. 
l'eau <io aoia nuira, pour fil ou «t SKI r»rt 
Taflata• noir, pour *7.00 flO OU. tiyOO. $18.30. 
liopgallna rotra. ( falincatiou de Hotmet ), 91.7.30.

b<M> verge* d« «nlo tüffataa pour lupvs «loulilurea. <1'un fini nou­
ille et brillant, teinture* gurantlee_ du meilleur noir, un« qualité qui donne­
ra aie durée *atlefAllante, valant bien 39r.

AUJOURD’HUI, la verge - - - 45c

Notre Qualitt^ par Excellence. 27 pouces
Sola liaiiui.ii blanchi «l ivolrn. tré* peiante. avec un brillent et riche fi­

ni de crêpe de Chine, ee lave eplendidement ot conserve Mon brillant.
AUJOURD'HUI, la vorgu -- 33c

Ce Magasin ost. ouvert tous les jours de 8 a.m., à 5.30 p.m.

ai3-*-ô-7.

RPVHP MniNiriAIM: «T
Si

LA KEClPKOCm:

KEVUH MONDAIN! POLITIOUE ANGLAISE
Flanvaillctt

On «’«ffraie aux Etats-U:'! c voir 
tant d« manufactures américaines ~
s’établir au C nad? ; M. Balfour ouvre la campagne

électorale g Manchester-Un 
discours sensationnel.

-Mlle Lucienae HoucS.r fille itiro' CWc*ko. Il;— r.'Aeiwcuüou des
de M le Dt \ \ Kouchor de la r‘.m iûAi»ul»ctui,ÉiT3 de rilUftoi» doit prca*.". ,‘ “ in ' i OUI lier de le rue ............ mm»/.ui «.
ot-DenU e t fisucée k M. Msrsolais, 
tioUirr ai* Maniweki.

('e maria#! nu iH>ur le mois de
février.
Au paya

—M. iUndhHd, av.K-al, et Madame

jours, l'ftat de choses qui force de
grandes nMtnqJactures américaines k | Le nouveau cabinet entre en font*
niler s’dtablir »•> Canada. 11 est éta­
bli que 132 des principaux établisse­
ments au pays ont éH* obhit^s, par par la presse écossaise
suite des restrictions imposées par le

lions, — M. tbamberlaln critiqué

,11....... , . - A----------- tarif, d’ouvrir J des succursales au CV ; M^.ciMvster 11 — M lialfuui au-
Handfield, i^e Heuudom. sont reve- nada. et II en est résulté une i>erte j01ird |,ui ^ (Je i mposition in An-
nus jeudi hermer de leur voyage de de $50,tiüD,tMiu 
noces en Kuropc. * (>„ conMdfcre (rleterre a ouvert samedi la canipH*-Madame Frank Caverh.ll et sa jeu- Mt Ta 'récVpridté élrctoraU‘ u"

•................. % J ,ri <I*1 ue ,al ,a tionnel prononcé devant ses électeursne fille. Mademoiselle Florence, une 
<le nos débutantes, seront de retour 

j d’un voyage en Europe, mercredi dt 
celte semaine.

e Cette opinion prévaut, non seule- ;iC M‘,<5yesïer 
r ment ici, mais dans tout le pays. U M ‘ ' j
1 est probable qu’on demandera au con- . ’ ’

At Aome
—Mlle Im­

probable qu 
Krés, à la présente session, de pren­
dre des mesures dans ce sens.

fjaurhetrtre, a donné un At Home” 
il

Mlle Bovd.

Thé*

détendu la politique 
de son Kouvcrnemei.t en restant au 
pouvoir malgré l’a lion té générale, i 
Nous avons voulu attendre, dit-il, que 
la paix russo-japonaise fût signée et 
liquider la législalute en cours de dis­
cussion. Les divers bills quo nous a-

-------- | vions préparés, ont en effet été sou-
\ ous vous rendrez à 1 évidence j,jis all Uarlement, sauf le bill de 

que. c’est là la naissance des germes re-dlstribution” dont le vote deman-

11 Monk, de la ru<- La- QUAND LA GORGE A DES CHATOUIL­
LEMENTS.

— Madrmui elle Aurélie lliij'l. ■ 
d'Ottawa, a donné un “ thé” char - srnt ,<!“• c e!il l* ftuérison la plus 
mant ces jours derniers, en l'honneur l1er'alIIPjxi^.t*,i’^c ^V,r ‘l1* '■ou*° 
de son Invitée, Mlle Louise Hays de deemo d« léuére. Kapptéez-vous le 
notre ville nom; Catarrbozonc. 213.

—Mme K W. Avery, d'Ottawa, a ------------- ^
d«»né un ” thé” vendredi, pour, une 
amie de Montréal.

du Catarrhe. Tuez-lc:. immédiatement unc parfaite union qui n'existall 
f rhozont* I.<‘ un ilffins ni- nak rft< moiv tian^ les

Personnel

pas, en ces derniers mois, dans 
rangs ministériels.

M. Ualfour a lancé quelques traits 
humoristiques h l'adresse des libé­
raux. Ils ont tenté, dit-il, d’éviter do 
faire du ‘‘home-rule" la question es- 

I L' cI’/’i>j.’ ni* ppTTPDlt/P .sentielle de leur programme, mais, 
LE* olJvKEi I/li Dc< I 1 TilvétVL qu’ils je veuillent ou non, Ils sont et

—— resteront, avapt tout, de» ‘‘home-ru-

rar

Le "CANADA” est aujourd’hui l’un des meilleurs 
journaux de Montréal et du pays pour les PETITES 
ANNONCES.

Le "CANADA”, avec ses 25,000 lecteurs, se recom­
mande d’une façon particulière, par son excellente clien­
tèle, A tous ceux qui veulent annoncer des maisons a 
louer ou k vendre, des chambres à louer, des occasions, 
des hôtels de villégiature, etc., etc.

Le "CANADA’’ est le journal qui publie les PETI­
TES ANNONCES à meilleur marché.

Calaary demandé un tarif L.ora- ler,!:”- 
—docteur et Madame de l’en- ble aux raffineries de sucre de .Balfour a nettement indiqué que

ct«r .un. rendu, à leur nouvelle rt-' J,u.î«. L« ruvîndiotion' 1 “tu1w ^ ‘
aidenco de la rue Dorchester, au No betterave — Les revendications hUrtoUt »ur cette question du home-
4U27 eleveurs | rule” et la défense portera sur U po-

-Id.ap,,.,,;,, M,,,,. Soriuui Le*- j Ca.gur)-, CournrU-’ “ C'"Ü'

{ ')n e11 nt’ r< '1 1 e tlon du Tarif a tenu une séance h Cal-| L’orateur a dénoncé énergiquement
gary vendredi après-midi. i it.s procédés de certaim» groupes libé-

Fh vnvooe ‘VI Cl " Feterson. secrétaire du taux qui ont, dit-il, gagné d»-s élec-
y K (Board of Trade lut une résolution pas- tions en faussant la vérité sur la ques-

—L'honorable L. J. Forget et sa *ée >1 y a quelques mois demandant tion du travail chinois nu Sud-Aîri-
famille partiront Je B janvier pour l'imposition d’un droit sur le bois caiti.
un séjoui sur la tvte d’Azur. non ouvré pourvu toutefois que ce m. Balfour a terminé en faisant ap-

—M. et Mme <î. Couture de Mont- droit n'élevAt point le prix payé par pej ^ runion Ue tous les membres du
réal, pak-.cnt quelques jours à Qué- le consommateur. parti, qu'il dirige. 11 a déclaré son
bec. M l’eterson lut aussi des résolu- intention de rester à la tête de l’Op-

—M. et Mme K. U*Bc!. de cette \il- I‘,,ns l,ar 1^ associations des position durant toute la campagne,
le sont en vovare k Québec éleveur* de chevaux et de liétails et m. mifour n’a fait aucune allusion

—M É. A. Dubuc, de Chicoutimi, demandant que tous les animaux de à m. Uliambetluin.
et le docteur Nadeau, de Québec, sont pur-sa»g importés des KUts-Unis fus- Londres, II. — Le cabinet Balfour, 
nartk li**r inatin d'Italifav mut un ■w,nt d alxtrd eniegi-'rés au t snada. a- maintenant chose du passé. I.es

fin d'éviter l'entrée ou franchise des ministres sortant de charge se sont 
animaux sans race 11 arrivait en ef- réunis à midi au jialais de Bucking- 
let souvent qu’un animal entre en ilarn p,, ont remis au roi leurs sceaux
franchise au Canada, sur la foi de d'office. A trois heures, les ministres
son “pedigree” devait payer la taxe libéraux sont venus prendre les' 
si on le réexpédiait aux Etats-Unis. sceaux, et le nouveau cabinet • s'est 

M. E. P. Ellison demande un tarif ttjI,sj trouvé officiellement constitué, 
qui puisse permettre à lu compagnie o,, croit ,,ue m. Winston Churchill, 
qu’il représente de faire la concurren- nommé sous-secrétaire d’Etat f
ce aux raffineries de sucre de canne pour |(.s colonies, 
de la Colombie Anglaise. La Oie El- Londres 11. — Le “Dundee Ad ver-

part U h'er inatin d'Halifax, ppur un 
voyage en Europe

Lu pea partout
— Mlle Thompson est Hullon, 

chez sa parente. Mme Martin Mizner.
— Mlle Sarah White, de cette ville, 

est k Bedford, (liez sa tante, Mme 
M B. Rite

—Mlle M. Bosfwick, de Berthier, 
passe quelques jours eu cette ville,
^,*,\iiini'î ^acon; riH, I|,,rt’l|ester. Iison fabrique fîu sucre de betteraves, tiser”, parlant du discours prononcé 

..Tk■ I-,r'uls’> de S -Jacques serait donc un encouragement k k Oxford par M. Chamberlain dit nue
1 Achigan. es» en promenade eu cette l’agriculture nationale M. Chamberlain n’a pas le monopole
ville, ciiez sa cousfue. Mlle Allée Meutlcy, marchand de Lethbrid- de la connaissance du Canada • tout
Tmesdell. s*rst alors levé pour aftirmftr qu'U le monde sait que nos cousins de Ik-

i existait une com bin. des raffineries de bas ne mettent pas un empressementA St-Jèrome i sucre. Bien que marchand en gros, il pathétique k nous tendre la main et 
Surveyer, de Muni- n’a pu acheter, du J de la Knight n’»mnlorcnt nas d’avantares sur le

t en promenade k St-Jérô- Sugar Company pi ne qu’il ne faisait marché britannique. Ils ne craiertent
rr quelque jouis, chez Mlle pas partie de la Ligue.des Epiciers, pas la dissolution de l'Empire et
Oagnon, k Villa-Régiua FJlison et d’autres témoins ont s occupent de leurs propres affaires.

contredit cette allégation. 1 . ’ Aberdeen Free Press” combat
° ' ~ également la politique de M. ( ham-

LA RECIPROCITE
COMMERCIALE

LA VERITE SE FAIT JOUR

de
est

THE PHOENIX BRIDfiE A IRON WORKS, Limited
6 rue Shannon, MONTREAL.

ENTREPRENEURS EN CONSTRUCTION D’ACIER
Cira» assortiment de LAMBOURDES, CHEVRONS. 
ANGLES, et PLAQUES de toutes aortes :: s: ::

35-rna-J-s-nO K U El SHANNON.

____  Voilà pourquoi l'Extracteur
p , 'Cors Putnan m* vend tant; il
Sera oemandèe oar les manufactu- bon, c’est une guérison assuré* 

riers de l'Illinois I meilleure qu aucun autre substitut.
—Insistez p<>ui avoir Putnam seule­
ment. 213-?.

Chicogvi ( Illinois) U. — L'associa- . ------- -—.4.——
ti<»n des manufacturiers de l’Etat de Le théâtre k la caserne.

également la politique 
berlain, rt demande quel intérêt la 1 
(Irande-Bretagne aura't à rnmnre l’é- ! 
quilibre de son commerce en faveur , 
des colonies avec lesquelles elle est 
loin de faire autant d’affaires qu’avec; 
le reste du monde.

LA
CIE

U maraaia farm* tous !•$ jour, a t hMr.,

S. CARS LE Y, Limitée
MONTRES ET CHAINES EN 
NICKEl DONNEES GRATIS

Vise VêlBinBiits (le Garçonneis

Reefers en Frise pour Garçon* 
ne te, $4.00

Ki-^Iotn en fri*.) grise, «ImuIiIhn ilo 
turn'd ou volour* u t-ôle* 
haut coll«»t LeniftHe. MAgiuiuueut fi­
ni* <l« liouloii* nnrri'N en cui­
vra. VitUur cxiraordlnaire • $4
Pardessus Russes de Fantai­

sie pour Garçonnets

Complots Norfo'k de Deux 
Pieces. $4.50

Lomnlci* Norfolk 
pour irurconn*»*.* ,-i, 
anno pesanteur r„\ 
rouu*. douldé* fon,,,|,.u;iwla
nudlloure qunJnA de
Orandaurn Ua 34 A ti. a., »,k 
Prix *|4clal............. . Îf4..|0

'• "UA |,je­

tât.
‘h 14:

ierNM-»

Pardasaua ruNM>a do fantatalo on 
clievlotu hUtua et orford. gariilii da 
Itouton* doré* ot cointuru ufc*urt!o. 
Duubluro fi, satin fermier do qun- 
llté supérioure. Collai en velour» 
do noiü. Prix, de von- îW.TO

Complets en Tweed pour 
Garçonnets, $4.00

Couplet» de troif* iihV* i
plo parement en tw.fd.

Cm rpi iiiiatrou* r..ve» ot X c®rreau«, diui.i*, 
du meilleur imun ferra hr r,V
Prix do venu, - - - •rlJXj

VENTE DE FOURRURES AU PREHift ETAGE
J'TiKTüLKS f.N JIAKUOTTU VISON Uceaina va 

rl(-« Queli|u-H-UtifH avec collet-teinpf U\ C'o*t la 
plu* belle lin tiition flo vl«on connue et va prend un 
expert pour dlfférencer cette fourrure du U vfntu- 
I»l<\ tclleme it le» couleur» »ont raélatigAe» « p, j,,.,* 
leclion. Prix de vunto de Si 73 û - • . - a* a ■• -........................................ •>! I

Mtuux ma choni pour convenir aux ,
ôtoleii ci-d<‘»ius, de $2 *3 à - - - - - - ..

MANCHONS KN MARTI!F. D'ALASKA. Puni,.-
rondo. Prix do vente .................................................umii-

- -.........................................................
Forme ida'e, gurnia a\ec tétca et U? 1 *" *T* 

qufuca. Spécial..................................... •p|.>.<.)
K'TOLES K N THI&KT BLANC. Prix de vente 

*4 33. Manchons pour convenir - - : .'Mi.20
CASQL KS EN FOURRURE, pour (Inme:. c«t inc* 

xieur», doublââ «ni satin.
PHOQUE KLKCTRIQI K PHOQUE UE LA «Al 

TIQPE. MOUTON DE PERSE Prix.
S3 US Si UO. ù...................................................

1CTOLES EN MARTRE D'aIaSKA.
Prix de vente: SIC.70, SI7 8U, et - - • $21.80
LE ROYAUME DES JOUETS, LE ROYAUME DES JOUETS

L« Rendez-vous de* Garçonnets et de* Fillettes
soldat*Fourniments d'- Koldat- soliii.m. ■ • :a. ,,,

pliiNtron. fusil, képi et !<nbre ----- «mC
Coffres d'outils, contenant plusu-ur» utlia .u*

sollhvs - -- -- - - -- - - - -........................ H.'
Service» d« cuisine. Complet» dur» un f,c. . iv,.j

te. joli dessin Prix »i>é, .*1........................ .J C
Lanternes inagiqui" mvi I«ui|h- . j,

coulisses Prix spécial - - - -..................... +dC
Boites du petit* soldat», cavsjmr et : I*u- .u),. 

ter le, |>elilla - - .... - - - - - __C
•leux de cartes pour cufani i" >r .v 41 .’

fereule», en h tlte». chaeune - - - - T C
l'halne» hn lu u poires en bout pu it p •• 1*' •>•)! 

pouces de haut, pour pouik/e» Prix -v il —— C
Tram* A uiouveuifiit d'horloer avv le. .mu- 

Inc et trois voitur*'*. tr*1* solid- »)1L
Chevaux doubles forts, peint et U*l iJ’’

fini*. Prix ------- •. I.’k)
Vente npériale. Aujourd'hui, de 10 (r *«ui »n 

bai» dur, 'Jd pouces do lonu peiniurî- n t.'Ufr 
aiiiiN ronds, pour gitr(«iiiiet.e. l'ifi régi- Yk

Ktr, 35c. Prix »pécinl

LA
CIE S. CARSLEY, Limitée

1765 à 1783 Notr«-0am« 213-x 184 à 194 St-Jtoquss.

f-;ee ANN6E)

Le général pensant aux manœutres:l’Illinois va mettre iooessanunent k 
l’étude la question do la réciprocité 
commerciale entre les K t ata-L’n is et 
le Canada.

Des rapports déposés au sié*c so­
cial de 1’association établissent que 
132 maisons industrielles américaines 
se sont vues forcées d'établir des suc­
cursales en territoire canadien, en rai­
son des droits prohibitif». On eetime, trouvent 
que de ce fait les Ftats-I'nis ont su- j Je ne vous avais pas vue

Montréal, 21 novembre 1905. 
MM Willis et Cie.

2170 rue Ste-Catherine. Montréal. 
Messieurs, — Ayant eu le plaisir de

L’ILLUSTRATION
Soft au total une ve'eur de 140 frtAM 

pour ten seul* tuppiémenti

—F.h bien ' êtes-vous content de chanter au concert de l'Orchestre 
vos troupes ° Svmpboniquç de Montréal, nui eut

—Oui, la classe de comédie est ex- lieu a l’Académie de Musique, je suis 
ccllento. mais nous manquons de heureux «c pouvoir vous offrir mes 
chanteurs. .remerciements pour le piano Knabc

- • ♦ — au ton pur et mélodieux que vous
Menus dialogues sans bienveillance, aviez fourni pour la circonstance. Je 
Deux “acteuses” mûrissantes se re- P'ds dire de concert avec une foule

d'autres artistes que le «iano Knabc 
depuis <’st aujourd'hui en faveur dans tous

low «bonté» A • L'l!lu»lr*tion e»l 
reçu également le» numéro* e*c«t’tlo»wrt 
rt* Noïl Pt 3u Salon et on *r«»(l »<>«»■ 
br* <!• auiiplémci't» e* couleur», iwtu-
ble* jrU're» rl'art que rerlirffcift'i 
plu» tard A prix d'or |eV',n''u‘'r*11T 
lAd.rHM H» ont donc 
prix Mm) de* puMiontlen» 
théé .nie», muxlenlr» et «rt"‘tl,i'i^ 
bénfitlc* cnn»idér»h|c et U» «"t ‘

Bureaux : 13, Pill 8A!Nr-CE0RCc.S °"'”. ch^u” u 'r<a ^

le Fix-filler do* Journaux llluatré»

ParalMaat toute* !«* *oniain*«. - Au moirt* un 
•vpplemont pur numéro

PARIS (&e)
plu*

•r t KJ

nal llluxtiR du monde

je vous trouve

Ue patron un pajiier tLaii x«ra envoyé à n'importo quelle 

adresse nur réception de 1C conta.
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PATRON DU "CANADA”
Avao daaorlptlon an françala

bi une jverte qut* l’on évalue à une ! longtemp 
cinquantaine de millions de piastres, vieillie.

( L’association des manufacturiers de —Il faut bien que je tous rattrape
l’Illinois, va commencer une campa- _______ #
gne dont l’objet sera d’obtenir la ré- L’homme «st égoïste, il ne »e mon- Votre dévoué

j ci procité commerciale L’association tre jamaL sévlre que pour les délits (Siimé) LAURKNDEAU.
^ppulerwim ct ,os crimes d<M,t u Iv>u, lui-*T,ême Soliste de l’Orcliestre Sympho- 

niéiliatement au Congres de Washing- avoir k pktir. Et cexi explique beau- nique de Montréal
ton- coup, de verdicts rendus par les jurés. I 213—g

** L Illuatrntlon **, I» plu* b«aa l 
Journal llluMrf du mond» < Hai>i>orl 
«rOrlei aur I lixpu*itlon d« Chlcxtso. pu ' 
Mi4 noua I* direction d* M Cnmltl* 
Kranta comtntaoalra gAnéral du gouvar- 
!>•• nient, u. 147. 1

PIÈCES DE THÉÂTRE

•' L UIuatratlon vitnt d* vxf11* 
tr* «utrea :

LA SORCItK*

un jm'u Ir
Vous souhaitant tout le succès pus- ' y0'*1 *0,t utiii 

j si ble dans le commeice de ces mer- 5%J “V ont1 ï» 
veilleux instruments, *c demeure

Plit*le d'*n l*!r* l'Alo** Oat 
tant dea journaux lllua- 

««ul qui pulaac fair* l«* 
frai* pAcdnab-Ba pour «ulvro de |>rA* par 
a** enrreaponilatit* p! .itocruiihf* ut d*a- 
alnat*ura. et pr^a«nter A »c» lecteur* au 
fur *t i\ nicaura qu'elle» *e dérouleBt. 
toute* le* |)4rl|i4tloe d*

Pièce en cinq act»- ^ ■* „
Bardou, de l'Acadêml# fr-»ï»l,,

LA GUERRE RU880-JAP0NAIIE

Lord Dalhousie et Papineau
trûle de la dépense et l’absence
rospimsabilité des fonctionnaires 

U'4

de 
pu­

blics ? C'est k la suite et sous le 
i coup de scs avertissements quo lord 

Daliniu-sie v \'.vait forcé d’avouer k 
Papineau, rentiév au pays au mois j |a Chambre que le rsteveur général, 

'de novembre 1823, s'empresse d’écrire ; Caldwell, personnage dont le faste é 
k Neilson, revenu avant lui pour af-1 tait un grand scandale, avait employé 
faire urgente. A son arrivée, Seil-| £96,0(10 des deniers publics k son usa-

L'éternelle question des finances se 
tient durant le régne de Dalhousie au 
premier plan des préoccupations des 
Canadiens. Appels sur appris ac font 
entendre k Londres k ce sujet, mais 
toujours on donne tort à Papineau, 
qui enrage de se faire dire par le se­
crétaire des colonies : ‘‘Les préten­
tion» de la Qiambre d'assemblée sontson s est trouvé en butte k de mes-, K1. personnel. Prenant ce déücit é- déraisonnables; c’est ainsi qu’l! faut

quince persécutions de la jiart de lord norme comme motif dç son attaque, 
PalhouMe qui lui a enlevé le patron a- Papineau adrt-• .e, en pleine Chambre, 
ge du Kouvernement : "Avec quel 11U gouverm'ur nue mercuriale qui, au 
chagrin, lui écrit son ami, j'apprends dire de l’histcrien Bihaud. rapoelait 
k mon retour que notre administra- ,,ttr ^ violem" bien naturelle en l e*- 
tion, toujxmrs malhonnête, au lieu deipfe*. irs philippiqUes de Pémosthénc 
voir Combien un aussi hounfcu- homme et les catilinaires de Cicéron 
que vous serait capable de la servir, 1
si elle avait des vues droites, vous 
pe-r.iécute. Le premier aventurier ve­
nu qui voudra aujourd'hui flatter un 
homme aussi incapable que le gouver­
neur, aussi vain que le juge eu chef 
( Sewell ) , aussi ennemi des bienséan­

ces que Hiohardson ( ccmseiller légis­
latif qui avait insulté les Canadiens) 
ct quelques autres de cette trempe, se­
ra plutôt accueilli par eux comme l’a 
été Henry et vingt autres fripons, que

Les violences de langage nu sont pas 
de« arguments, mais la conduite de 
l'Exécutif ne semblait-elle pas en cet­
te circonstance un défi jeté k l'hon­
nêteté et k l'opinion publiques, cor il 
laissait .«n liberté ce fonctionnaire in­
fidèle, coupable d'uu détouiuemcnt, 
passible de U prison. C’était une 
insulte au peuple audacieusement vo­
lé, cl un outrage k la morale, une
concussion rup|*lant celles de Bijçot,

les appeler, car elles sont contraires 
k la loi. L'Assemblée a manqué au 
principe du droit constitutionnel on 
refusant de voter une partie quelcon­
que du revenu considérable dont elle 
a le contrôle, h moins que le revenu 
permanent de la couronne ne lui fut cé­
dé.” Cette mercuriale dépassait <on 
but et Downing street exagérait les 
fgutes de la Chambre. Une constitu­
tion non écrite e»t un instrument de 
gouvernement fort élastique qu’un 
homme habile peut plier aux exigen­
ces de la situation. A l'époque dont 
il est question, la Nouvel le-Kcor:^ ré

LEDEDALE

tUAoe en cinq — - - ...<)* l'Acnd^aiie frnnfal»
OISEAUX DE PASSAQB

nie» en quatre *ct«*
l'ornai «t Luc'ee i***:»

F*ra nomtirrux euiqtlAnieaUi et **»» II- 
'-raison» extraordinaire* eonl envovR* K 
'«u» lea ahnnnFa aana exception *4 re- 
'<r4»«nt*nl R eux orule tien nu-dclA du 
'rlx ,1* l'abonnemenL

Aueel Ire etionnc» a ** L’Uluetratloe “ I 
franca par an pour ia France. 4A | 

ranr* pour rftr»na*rt rr solvent non

FIDce

la plus faible
u.un quatre *'*••• ^

Pr4»o#t
JUn4

varennes

‘utilement le premier, mal» en r4«llt* •• 
ar<-h4mrllleur inarché du* j 

Inn* le courent d'ur* 
1003 au 13 tuai !Wo4 
-eçu en

es us (IluetrAe : 
xanV. du 19 mal 
Ile not. en effet.

%edan. 0 ^Atre

D autre* P»4«-

SUPPLEMENTS GRATUITS f TArif 1>KS ABONNEMEîTS

1 rMRC!. »l6£fllt. w*,£ Df,*ll6t,
r® ai **

xix rumen» <)ut. au i rlx «le A frattr* 
nfArieur «u i.rlx moven. en llhre,,H» *

• oluine* uu*»i |uxueii»ement lllu»trJ» 
rPecntent un* valeur «le 1k» frase* 
Cinquante morceaux de musique du 

ormat partition, lexquri*. A 'aieon de 
l tr 50 chacun, repreoentent une valeur 
>e 75 franc* _

fn an . *•
$1* inol». .........f?!!
Trot» «noir

t’n an ........ -j »
fit UlOU; ••• a

#fr. iruunwA»
a* bu»*»»1 *O» • nbonn# dan» tou4 

!><»•*• ____ _ ftnix plPcea d* thCAtr, le* nlu* »riin«l* | !«»*■ ■,>cini»n *»t p>.uccA* de le *ai»on loJW-lPO^ ehonHam- ! ’Jan^^r^njait I* ^
ment Ilin»tr4e* r*j>r4-*ntant en Hbrelri* --j,,.
un* valeur d'au moine 8 fr 30 I ud« | alfreneai*

• lt 85 franca

C’est ainsi que l’ot voyait au Con-1 n«Bte. C «st Ainsi ,
glait ses dépenses comme elle l'enten-1 sell exécutif, composé de dix mem- re k 1 hxécuwi.__ l cOR"1'''
dait en dehors de touto intervention j bres, sept conseillers législatifs, le , imir pr^j^^rVa |,r,-

Robe en Chambre.

, ,.u i .x —, qui lui au moins avait été cite enrw> le sera 1 homme h' plu* intègre, du , p r j gouvernement pourtant
plus grand talent et de la p.us gran-. Ko^.ri.i».,x d« t «x.iiv XV \de influence,qui ne voudra [ maintes reprises l .\semblé- s’était
dir k lêurs odicuK-s u.surpatkms | ^vA. ^ inrrovah|0
C’est dans 1 état d âme que ces phra élevée contre la nég lgenoe incrovabic 

■ «“M- cx:» g.»a- ^ j ui axait rpfus<( rf’CM-
w. tattuKS MK» «"vilnit «M 1>kp t d c.i, „r|| |t5 a,yUom..'ment. 
Beau s élance de nouveau k I assaut | ^.i;. , ............I. .................

No. 313 — Cette charmant* robe de chambre ee fait en lalnar* 
Le devant et dos ajustes. Manche droit*.

.Matériaux pour Hu»la. 38. A \ergea en 48 pouces CIrandeura ; 
32. 34, IM. 39, 40, 42 poucea do buste.

de ! Exécutif. Papmtau, éirivant k proCUieur K4néral, trois greffiers du : Uotmelle que 
sir James Mackintosh, lui rapporte'Conseil législatif I^e président de (A*»»'1*-
que dans une entrevue avec lord Dal-i^ Cl)rps J,m»th«n Sewell, portait _____ _4—-------
housle, il lui fit cette observation : ! auswi rhormine de juge en i>bef et do, w,iit/eui
"Lorsque vous étiez gouverneur de la j président de la Cour d’appel. Aul Le député d’ttne^loÇ»»
Nouvel le-F.crane, pourquoi permetti"/.- , e» .raucxnt station de x»®'''8 "‘x .voir P5
vous u Çhambrf de voUr » «......... . t *
item par item, ce que voua nous relu-, figurent deux lieutenant!*- autant de >» "s qu il est

Coupon de Patron du “ Canada ”
No, 015

Puato - — • - ••••••(• •••*«#•

Ceinture

A dre

Remplie»** le covpua. Acrlvea tn's li»tb.»mrr,* «t adreeaee avec 
10 car. te. au Dépertea^nt des P «iron* «u •• Canada". Montrent.

213-tvit.l-y

p,» • XJX. ' «XIMWLII 11 a V««X* % • v*»a*»-x aatv »* % ^ 4VX4II v^. \| «»\. Il L» 14 O 4V.IV4- . »

. _ j4,x . . - , »»< a At.** 'Ordinaire*, fournû j>ar les fonctionnai-’sez Ici?” et lord Dalhousie de ré- CSi<*ugi<
*», ,I .« charts ,1, ar»ïd« «MPonsabilIlfe p„„Jrc : "JM..................... 1

-S»’‘ q "n»ncl«lr'. i:t croirait-™ q„, wm fvr tv .ThUm, l(.r.,iuv re lu.s ., ___ . .
tenu k tan d individus i successeur fut nommé, lui aussi, sans Uuébec”. Pitoyable faux-fuyant qu» exécutifs, un seul était n« ^r)u|f ,e me suis rt

On aurait du que I administration avoir k donner des gages de sa bonne cette exolirafirn du gouverneur et d;uis le Bas-Canada, les autres aPi *r- élet tcurs
allait au devant des désira de Papi-j administration ! qui montre bien qu’il ne k'agissait pas ' bar leui origine aux provm-
neau pour lui fournir de nouvelles rai- . , . d’anoliquer un principe, mais llniouc-|«, voisines,
sons de l’att*quer et de justifier ses ^ dénon iation vio ente de Papi- meol d<. ^Q^rver l'autorité contre les ! responsabilité ne s’attacne
critique* passées. A maintes ropri- neau c*iireait une sanction eon!«*rnie j d . ç^rie nui «n abusait dr- auï a^'tes des conseillers exécutifs
m m .«UU-U p»« «tort coati» te»»» Pr'iK-'M, laoacfc <UM «a J'»- .“ i, u loîcttow» :X.a» I* <
danger qu'oifraient le manque de ron-

GRATIS
1 aa J a b -n noir ont à “ Mo»TTaf*i 

Moot . le wul tournai 4e mode fraot*'»- 
donnant 3000 moddi*» d* Unicité» et M **- 
troo» tlRATIS par aa.

Envoi 4» 2 rainer» conte* réreptioa de 
6 ce» ta.

Irrea* t Miwr.*»*l Mot**. M xatr4*L

21&-vru-3.

2ï3,t'Î.Cta£»r«»lïaî,S.ur ' "«> ï«cTA5SSi«V walart aUv'n- : "vnnt-nt da roi O. cotpt prrm»
colonie, c-ar leurs instructions 

du roi. Ce coips perma- 
mml est de fait l'autorité, car il pos-

EDMOND
”8,6.

V»!! hr X «'étAit vers o* dre par le contrôle des SMbeides. c’é- ^ “e lai I AUiom®, car u
vallière*, qui s (tait vtrs ce lR|t ^ gu{ régnaient du haut *^1® ,f contrôle déguisé mais absolu

bitm “i*u^'ot^ussit k rn *** de l’échelle gouvemernwitaie . des finances. A l’arrivée de chaque
battit ci'iu propo^iiiun f*t reus^it n __«.* ___inaiivpitit irmi

SbccutîmiIo 1B1

battu cette proposition et réussit a cumuj rtfS .mpioig et les sinécures nouveau gouverneur, œlui-ci tomb»' 
1 emporter sur son émule ru éloquen- t.o|nn)0 ,ju lieuteHiaiit-gouvertieur 1 nalurelIcnM‘,!' W‘tre lçs «n:-lns de cet.
ce l ne rivalité commence dès lors ^ oaspé d«*nt le titulaire était hors ! boni me» néfastes, qui l'influencent,
k poindre eutri. res ‘.eux hommes uuo . ujsn«', «ont le ut-uu. r ruit pors „„ ,.lr„k poindre entre ces î*tix hommes quo 
l’on trouvera désormais en antago­
nisme. I,e bill des subsides envoyé 
au Conseil n’en fui pas moins repous­
sé par ce corps, parce qu'il réduisait i 
la somnic totale des salaires de vingt 
cinq pour cent. C'était une n ouvert !

du pays. l'endoctrinent pour en faire leur ins- 
- trument. Prévenus contre les Cana-
r»eva« dune, pleins de morgue, ils ne cessent 

tim’ca" d’aocabirr de leur dédain des gens quiPIPES et CIGARES. JH» t ^
d. w». «. ., C ,ÎU ÏKSf iÿ" »"I>' v,Kricur. p*r I iKt«ll,g«,c«.
e«««. a«x «lu» «•««ri» 4« *7; et souvent par la naissance.
i* a... Les conseillers légisfaCils emboîtent

lMlt®Auconipte de la Lhambie 1m G» GRATT0N m CIE, - 2S9 Rui Si-Pitl. i,> au onseillers exécutifs et se
_________________073-wü—. icemlenl complices de leur ueuvee lu- j “•te.
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Articles de choix et de qiiElifé supérieure
212 RUE ST-'LAURENT—Monument National

M-i» tiM V1C 3o p*x l'V rrtft— MOMTlIfti

WORCESTER, Mau.
\

Î-J-A-

MAÜISTEE, (Michigan) 1<! ])orte-moiu;aie i\t> Tyler lursqu’il 
s’enfuit après l’attaque è umia ar­
mée.

Josepli Rames et Frank M. Sijnd-
lCe: rrÿpondânce nartirulière )

li. — A la dernière séun- 
f-dül’Uaîou St-Jean-üapttste, on a deux témoins oculaires, disent
"-il officlura «niants . Marnard a tenté vainement d’en

lc\er
î*. offlciurs ■ui'ianta 

Préiïdeat. Elréar Bon lunger tky 
• .ftidcat, ôharlrs Racine setrélitre, 
l"u:o:re Fournier ; «ecrHitm . ad.

Josepli \jt Major , |*roept<ur, 
lux:; Fortin ; tnisorier, ^Jiuwüd 1 al- 

' Inspecteurs Je comptes, J. O. 
tVnlioncaur ; Thomas Che\aîier, iuo- 
t"ste Magnan maître de *.é étuoine, 
.tnsvpli Bouchard pardieu, Jupeph 
Cberuller. .,r I
-Lu succursale No Sd »'e la L a »>. j 

li .t élu Ica officiera suivants c-s i 
jours-ci :

Chancelier Fi. 
r. A. Waal

à Tyler «on porto-inonnaie, 
apri-s quoi il ie somma de “lever les 
mains ’ en criant: “Un, deux, trois!” 
Au mot trois, il pressa la détente du 
revolver et Tyler s'affaissait, blessé.

Ne porte-monnaie contenait $3.
Tyler est ü rhôpltal du Sacré-Cœur 

oü l’on a bon espoir de le sauver.

ijolyokITmas:.

'Onewspondalioe i>»l ticuljère )
Worcester Mass . 11 — Mme Al- 

tjihoiise H&niois, domiciliée au No 1. 
rue Hemans, a absorbé une forte dose 
de té^ébentire comme antidote h ses 
infélicités conjugales.

Les effets du poison ont été promp­
tement détruits par le Dr W. F Den­
ning. et. emportée au City Hospital,. 
Mme Hurnois a été mise hors de dan- 

iRPt.
Mme Harnois n'était pae commun!- 

vative it Ja suite de sa tentative : ce­
pendant elle aurait avoué au Dr Den­
ning et h. la police qii'elle avait pris 
le poison intentionnellement.

Sa mère avec qui elle demeure, rue 
I Hemans dit •vue des difficultés de mé 
nage ont provoqué une attaque de fo­
lie chez sa fille, qui ne vit pas avec 
son mari.

Mme IMerre Robillard c'esl le nom. 
de la mère découvrit la première l'é­
tat dangereux dans lequel se trouvait 
Mme Marnois et vit h ses côtés une 
bouteille d’une pinte k demi remplie 
de térébenthine.

Mme Harnois refusa d’abord de 
prendre les émétinues du médecin.

L’ESSAYER, C'EST
LE CONNAITRE
II

Achotez-en un pa­
quet d’essai ehez 
votre épicier.

SIMM
Est le thé le plus pur et le meilleur de l’univers, et il 

n’est pas plus dispendieux que le thé 
de qualité inférieure.

NOIR, MELANGE| En paquets cachetés seulement 

VERT NATUREL! 25c, 30o, 40o, 50c, 60o la lb.
flO-ya

HAM-SUO.

( CorrcMxuutani-* oa^ticulièr* >, 
Ham Sud, 11. — M Kdonard La-

mais h lorre de persuasion, elle cou- moureux est l'hrureuv père d'un gros
sentit k recevoir les secours médicaux 
qui lui ont sauvé la vie.

LE Or HAMILTON GUERIT
LES RHUMATISMES

rftr
1' K celé Y • i 
1er vKe-preoiàent,

i Corr*»nondan< « nartinilièr* ) -
^o’ntîmè. ^îîr. ’de ^^"’ a^été V°;8 fait#s u*a9® d« «* P'lule$ de
•ouvée morte dans ha diambrc, au, Mandragore cl de ne il lait de 

William C. Pomeroy ; 2e vicc-prési- No 87, rue Dwight, oü clic logeaii beurre. Il garantit une guérison 
lient, Adolphe Albrocque ; secrétaire. .vcule. permanente.
.lo^eph L. Major : assistant-secrétai-1 La défunte était modiste de son j
r* John O. Sclicid,; scorétaire-finan- vtfl-t. I.c rhumatisme commence et finit

rr. .lobn A. Mcir , iîésorJer. Josepli) NUe a été malade pendant deux dans le sang qui en tout temps est 
Kir ipr ; maréchal, Josepli Ycnne jours, et lorsqu on la trou"a,eHc était, toujoms libre de tout poison, Si les 
rinijen. Franck. «larka ; syndics,Tlio-! morte depuis plusieurs heures. poumons sont régulieis, ils fileront

" * Le coroner Frank Holyoke va faire i les détritus et le poison.
une enquèto pour éclaircir le mystère i Dans le cas de rhumatisme, les ro- 
qui entoure cette fin mystérieuse.. gnons me font pas leur travail. C'onv

lue résultat. le poison s’amoncelle

mis De prés ; A. R. C’ichy.

WARE, MASS.

NEW-BEOFORO, MASS, aux jointures et amène une douleurl Cecrupondane* oartî.uilikre )
Wire. 11 — Les membres du cercle’ ,,, , .lv [

littéraire ont eu une ahsemblée très* f t orrespondaacc part.curtlf re)
, , J. inri,. } ■, v«rvir.n a*1 ___/-Bedford, U. — Le chef de po-v l .P té Le nî A A Imc Rufus H. Hilliard a reçu un mes-: moins do donner un stimulant aux io-
\ V Îns Béruhé et \ ^ de lu part du surintendant de la Ruons. Tout d’abord, veille/, à leur
v Owrhm^eTu ont1 discuté bIuJ V. 1 division de Taunton du chemin de fer bon fonctionnement Dans ce but, 

. ( hirbonoeau ont discuté sur *a kt y v it v ,, k.s pilule» du Dr Hamilton excellent,
<wc>iii»n du commerce des spiritueux; m (.e .nessa,rr |,. leprésentunt il» renforcent et donnent un ado-iié»-
ÏJSTLrtS 2"!K2 K'dii' «Ziï» T*T’ l «»-»« «i.-.x ^ t,,,,..

- « iwi.: """ *• .»«•» '«,air' 1,our
liée était nombreuse. d,?nt. demeurer ci. avait été blessé

-Mlle Yvonne Prévost, secrétaire ^ do a g«re de My ricks dans e 
r*. tréiorière du conseil Stc-Cédle »kiou,i1n1 idf
été obligée d’abandonner cette charge!^- Hilliard de faire dc.s reclurche..

Le chef de police confia 1 affaire a\j sfj multiples occupations. Ses1 
«'■mpMue vont certainement la re­
gretter.

-Les officiers de la Royal A rca- 
ram Ko 1842 ont été élus k la der­
nière assemblée. Ré«wt. Charles S. 
Haie, vice-récent, Pierre Roy. orateur 
(Taries M. Linsev ex-régent, Thomas 
l* Studd. secrétaire. L. E. St-Ouge 
percepteur. Dr O. A. Cummings, tré- 
-wer J. Y. Antony, chapelier, N. 
L. Hove.

MANCHESTER, K. H.

(Correspondance particulière Y
Manchester. N. H., ,11. — James E. 

Taynard. de Nashua, est dans de mau- 
'ais t.rups. I! a été arrêté sous l’ac- 
« alion d'avoir tente* de tuer John 
Tyler, de Concord, dans une pension 
d*’la rue .Merrimac

Maynard, cité en correctionnelle, a 
éié renvoyé devant la cour supérieure,
i».aiion de janvier.

La police avait cru d’abord à l’his- 
toire ile May nard, sdisant que Tyler 
avait été blessé accidentellement.

Or. Joseph Langlois, le maître de ' 
Pension, a déclaré au chef de polisc ! 
Ileal VHHHflftB

l’inspecteur William H. Medley et ce 
dernier s’étant assuré qu’une famille 
Castonguay demeurait, dans •« dis­
trict de la filature Bordcn, il s'v reu- 
dit.

L'inspecteur Medley rencontra Na-

chasser lo poison du sang 
Dès que les rognons sont remis h 

neuf par les ntlule.'» du Dr Hamilton, 
la trace du rhumatisme disparaît.

Aucun cas n’est assez à l’état 
chronique pour résister à l’influ­
ence merveilleuse des Pilules du 
Or. Hamilton.
Durant trois ans, je mis k l’essai

L. inspecteur .ueuicy Ir |Ct. remèdes pour le rhumatisme, écrit et dépouiller. Nos bonne» gens i
poison ÇMtonm»- dominhé »u No ™ Sutihury. do PortlMd. vill.M et de U o.mp.enr .iwlls.

o.f’j.lJ1: .l avais ppidu tout vsp.iir, quand de aMe, c'«t à qui ■.•i.dralt le pi
cription qu’il lui donna, ie jeune 
homme fut d'avis qu'il s’agissait de 
son oncle, domicilié au No 186 rue 
Nashua, et avec lequel il était allé à 
Myricks dans le cours de la Journée.
Le Jeune homme déclara qu il avait 
laissé «on oncle k cet endroit et que 
ce dernier lui avait dit qu'il allait se
rendre bûcher du “poiiV ïl'otTYa”.- la malle a
de Howland. H se thargia a toute adresse, si le montant est cx-
la famille du blessé ... i pédié k N. C. Poison A Co.. Kings-

M. Lastonguav. dont H êst fait t4»n. Ont., et Hartford Conn., Etat»-
2i;i-g.

garçon, portant Ir^ jolis no-:: Î3 Wil-j (Correspondance particulière) 
frid Jos«‘ph Edouard. Parrain et Sorel, 11—jours dernier» M 
marraine M. et Mme Brouillard LacUnce Mauheasault, cultlvateui
grands-parents de l'enlaut de St-Antoine, Richelieu, traversait

—MM A. Sylvestre et J. A. sur la rivière de ce nom. avec deux 
Dion, ainsi que Mlle Yvonne Sylvcs- chevaux attelés sur sa voiture l"i ■ 
tre étaient de passage (es jours der- que rendu un milieu de la 
niers k Sherbrooke. chevaux et voiture enfoncèrent. I

-M. Orner Leroux est allé k Kher- «spéré de sauver son attelage, Mar 
brooke pour assisUr k l’imposante cheaseault songea k se sauver lui- 
réiémonlc de la prise d’habit de sa mfcn-. et il saura de sa voiture .ur 
fille ainér, Sr Marie Imelda. rcligieu- q"‘ r,',n"'iA sousn,il." 'J*1
se chez les dames du Précieux-Sang ^ t ,'*qukpàs ‘ ' q

-... "" ............ r»~r jr«
é é vues aujourd hui par no. braves K;n|ItM1M. ]>nsiUllll L’équipage fut 
chasseurs et tous attendent k une ‘#glout| 1 r ,.sl MllC pt.rt0 do S250, 
capture protiliAJné. , pour M Marchrsseault.
-t n commencement .1 incendie s est _l« 2üe aumveisaiie de la fonda- 

déclaté ces jours derniers chez Mme jj, |4 ('ougréyatioii des Houunes
veuve Nap. Uchame durant la vente (|OIlt, |4. uévd. M. Beaucbamn a été 
de ses biens, heureusement, les dom- jf. fondateur et premier chapela*’ a 
muges sont p«m consulérahles. ,lVfr pompes, dimanche der-

—I n autre mallreureux incendie nier. L’église aralt été inagniflque- 
vient de plonger dans la douleur tout ment décorée pour la circonstance,

Kacicot, de Montréal avait 
hlenvrillanoi* d’accepter l’invila- 

<|ui lui avait été faite do ré- 
biens et sans la préneme d’esprit de hausser par sa présence l’éclat de (vt- 
l.i sœur aînée tous les membres de la te belle démonstration, qui feia épo- 
taunlle devenaient victimes. Le i>èro, que dans les annuli's do nulle jeune 
M. LépliK», étant allé veillée chez le filé.
voTsin et la mère absente depuis jam Lu messe a été chantée par le 
il ne restart h la niai '>n que la Jeu- Dupré, qui était curé de
ie gardienne au lit depuis quelques Norel, lors de la fondation de cet 
instants. Voyant le danger, sans •' congrégatiim qui (•.unotai'. la
perdre une minute, l’héroique petite année 42 menrbies. m.ns
fille sortit les enfants nu pieds , : «m ‘«“J '‘,l ''""Vf I»ui 4ü0 (
robe de nuit. pauvres enfants,
grelottant, marelrèrent 13 jr-rpeiits saJ t’ qj^crc ©t sous diacre,
pour arriver chez le plus proche voi- , r du i oU^ Sacté^œurt
sin. ou le père était ir.UH|iiil!emeiit a avec jf ct»ncc»urs de quelques voix 
jaser avec ses amis. Le désespoir de ^ t.jiu,ur j,. paroisse, sous la di- 
cclui-n est difficile a peindre, se vo r reclioo du Rév, Père Aiphonse, qui 
en quelque» mnvte ■ ik-meirt ruiner t(.Uali porRUC| A rendu luccèi

•I'1 la messe d’Archambault, 
alisant

! qui devient presque une torture.. notr<> villl^t. (|e m,s ct Mp,
Il ne peut y avoli une gu i son d® | cuit,|vatrur* aise s'est vu en quelques eu la bt< 

mênn- qu une cure pei mamnite, a j^mreg dépouiller complètement de ses lion i|ui

Dans l'après-midi, eurent lieu des 
perdu tout espoir. quand de zèle, c'est A qui rendrait le plus \Apics solennelles, avec bénédiction

j’essayai les nilules du Dr Hamilton, de service, et tous ont pour devise de du Très-Saint Sacrement,
elles m'ont euéri complètement. Au- soulager la souffrance (’ruelle. ir<>- t.e soir, h n heure#., grand banquet
cun remède me jreut leur êfre supé- nie du sort, le lendemain étant la fête dans la salle du bazar, auquel
rieur.

Vous ne reeretlcicz iamais d’avoir 
employé les pilules du Dr Hamilton.
Procurez-vous-en aujourd'hui chez vo­
tre pharmacien. 25c la boite, ou cinq

mention dans ce qui précède a fté , rnjj 
blessé nar un convoi . Il est actuel­
lement dans un hôpital à Taunton.

FALL RIVER, Mas».

(.Correspondance particulière)
Fall River, 11. — La cause de deux

LOWFIL, MASS.

q u', ap?,a/d SOÛ ' frères du nom de Ernest et Napoléon
. r u f r ri,ltentl0n p° tur*r i,iun I Désroslers soumise au juge McDo-

- . ‘r el n!c?!r aura\t .,n" ; nough en a fait apparaître, une seeon-
’ ' 1 i! avait en sa possession I (|Q iorsqat. |es inspecteurs Frégeau et

--------------------------- --- Hcffennan se sont rendus à la buvet-
| te de Thomas F. McNulty, angle des 

0 a tiM1 nies Hope, ont opéré Farrcstat on de\nVP7 r lOTQ 9 LQlfû è'rnest Doucet. ('u dernier est commis
vUJUL I I UlU U TQIIu ‘l® I>iir 'iaIiS l’établisscmint en ques-

Mon n an l'accusait d'avoir vendu de 
la boisson à des mineurs. 11 fut remis

( Correspondnncfr particulièr# )

I>o«ell U. — Un événement tragi­
que a jeté dans l'émoi les citoyens de 
la rue Lee. Mme Jules Michaud, du 
No 6113 rue Merrimack, a succombé à 
une attaque d’épilepsie quelques mi­
nutes après avoir quitté l’église oü 
elle venait de se confesser.

La pauvre femme se sentit atteln-

de ta maman, les |*eiits anges s é- sistaient tous les chapelains et prê­
taient tous endormis le cœur eu fê>e fits depuis la fondation de la cougré- 
car dans une Joyeuse bande ils de- galion.
valent tous aller k sa rencontre avec La salle était décorée k piofusion 
le petit cadeau de circonstance Le et av*t goût. Il v a eu avant le
cadeau a été br<»W tout comme le rvs- banquet présentation d'adresses par

[ M. L. I* P. Cardin, premier préfet
*1® I» ( 'onciégaUon au nom des 
membres, k Mgr Kacicot et une au- 

ST ALBAN, PORTNEUF fre au 1er directeur de la Congré -
__  galion.

fCorrespondance particulière) Le banquet était présidé», nar M
St- \lban 11. - M. Oômc Perreault K. A ( .ndin préfet actuel do lafrj& «rœ. j. tt:l^rrr-'au l>r V»i*nl. U 8»^»

appartenant - ------ .
jnodjque |fora,^nJ* dor. lUrdv. Beauchamps. Beauregard,
>rKr 0saS Ma e^iïïrlîre Vol*y' Cormier, Tétreau

tablrr à St-ManvdevCarrlères^ !c*.chapelains et dires tours des coll/v-
-U fête de 1 IminacuUhB Yoncep Mont St H,mnard et Sacré-Cœur, 

tion a é:é fêter i< i avec po.ipe. - 1 hon. juge (’harbonneau Monsieur
Rév. M. Laflèche, autrefois curé de ,,, Magistrat Lacroix M le marre
Ste-Anne de la IVrade, de passage ici |.art4(ii!# \jM. |«.s députés Bruneau et
a donné» le sermon de circonstance. Cardin et les renrésentant.s de<- lour-

................... Le chant sous l'babild dire» t/ion de naux (j0 Sorel et eunespondanfs «les
le de faiblesse et traversa la rue pour Mme Eugène 1/etnay a été très bien journaux français quptisiens de Mont-

la maison de «exécuté. M L P. Arcand a très r<ia| Presque tous les membres «les’asseoir k la p«irle de 
Mme Alfred (Juevin au No 23 
gémissements attirèrent l'attention de

Ses bien rendu k l'élévation, le morceau ]a Congrégatior ont pris part au

^#1 I gémi»*ementH attirèrent l’attenUon de “Cor s11 n ,r,'s 8°®^ iMi.o'ier qui était nervi par les dames9ii Rrnim î ?aïrcï s oeü ie Ssv,,n®{iuéun <o,n,,K riie ai,ait **n- ~Kst u 1 de 42 a"K’ îichar,ié 1 ^
Mil ÜIUUU uîrès «nn ^ tp| tirer pour la nuit En ouvrant la fe- Dés.té I.égaré, qm laisse une v.-uve gée, ,|e . mets les plus délicieux et

.* .. ’ ... ' _ . . ! rZ.fr/. /.ll/> i.'.rtnnnl li>c tralfe tvoi' lin/* nonvliO'llse famille N' iiS |r'. « !, 110 « • ' '• (*

M l>MSÏK/. POUR AVDlR LE 
REMEDE EPROUVE LE

‘ Ernest et Napoléon Desrosiers,âgés ! ®,,c rf',onnu.t “if'*'^r'"nr sdn^re^condo^r- tkch!
respectivement «le lu et 17 uns furent _c°nipa.r?e_oltT 008 ,l J^t

Elz. Voi sard, est parti pour loge Sacré 
al. <»ü >1 'l°it assister k une Cécile fit i

I traduits en cour île police. L’un était 
accusé d’avoir troublé la pai\ et l au 

... ■■ tre était accusé d’ivresse aussi bien
It SIROPDETEREBENTHI-'^inwer £ po!?™',ri.«ti*rr’0!J"

Mf- avait opéré leurs arrestations avec le
• L FT DF (iPAINF DF lous-ehérif Brierly. samedi soir.CI UC UlTAinC UC » Napoléon q(J1 7Mi wWf fut con.

damné k 83 d'amende pour ivresse et 
de plus condamné k trois mois de 

i prison pour voies de fait sur le cons- 
j table.

En attendant son départ pour la
.............— .- prison au poste central de cettè v

•tiD'-iri'e ' ’.n ct . t‘ C.rouP’ffimals \ ' Napoléon porta plainte au sujet de
^ K 'e .P'US TZ: Mu. lui avait vend i lu boisson.
Phaunacie. rP»fri°Ut CC i^U ♦ ^ 4 1 aU vausc de tous ses troubles et pemiant 
U ïmnï rr LAU C,.:"nt» « .va.« tcp.ps son frère Ernest enregistrait 

'm • r neio i ciP^r'rntT out pron'é unc ,,|uinll. semblable auprès des
" T?"? W Chargé» de surveiller
'•î< a. h,nc el de (,nir’e 1® «rafle des boiss.vns

U . Doucet a été traduit devant Ir juge,
i.mi ^ - ni Tapi’vler, au nue .l|Ujj. ^yj. Sil dcma.idc, bon procès

mtiqq^ rt dingier pour ................. - -
v*_«|u i»n demandr.

'' 1 on a fits euiant»

LIN OU DR. CHASE

’* » agit pas de savoir s'il faut
^oir k l» maison un remède pour le | piison au postc centrai de Cftt,, viUe

pour avoir |^(t renvoyé k jeudi prochain

______■ sujets au
'r°'»p on ferait bi<»n d’avoir k U 
rcy»™1 Mne bouteiHe de Sirop de Té- 
retmtine et de Oraine de Un du Dr 

rar- quand arrire 1* spasme) 
ttouffant, on n’a guère le temps do 
lrri® *’* médecin ou d’envoyer chér­
ir «i#, remèdes.

'trait Kunertlu d'appuyer »ur les 
'•ente, du Sirop de Térébanthme et 

«rair.e de Lin du Dr Chase, pour 
r-ii L. ° crouP. la bronchite, la co- 

ele.< Nous savons rela, 
Plupart, depuis IViifance. Ce 

... >‘ous ©u ausoi familier que le 
r«- dé Recettes” du Dr Cha.se.

Le» enfant»

WINDSOR, VT.

(Correspondance particulière) 
Windsor. Vt., 11. — Mme Mar» Ma- 

bel Roger:; a été pendue a I heure 
U* minutes, vendredi après-midi. La 
mort a été instantanée.

Quelques instant» avant l'heure de 
sa mort. Mme Rogers quitta sa cel­
lule dans la prison du comté de Wind- 
tor Elle était accompagnée de Wil­
liam L. Fairbanks ct James W. Mc­
Dermott. Son confesseur, M. l'abbé 
C. C. Delancv lui prodiguait les se 
cours de la religion catholique. La 

,, femme condamnée marchait d'un pas
i aiment, à eau- t.jianc.,.jant
se de son goût Lorsqu’elle fut rendue k l'échafaud
agréable Com- ®" 1** degrés, puis les sous-
me il ^«.1 ihérif» ajustèrent les cOurnue».me il soulage, u sMrif w s LüVell lui atUcha
vit© «mx qui ja corde au cou et k 1 heure 1.J pr«S- 
Kouffrer.t dojcise. Angus McAuley ouvrait la trap- 
l’asthme, de la pe fatale.
bronchite, de la Le shérif Henry H. Peck avait la 

direction o-énérale de l’exécution.
Les médecins constatèrent, que la 

mort avait été in&tantanée.
Un petit nombre, de témoins y cora-

Fru des journalistes, assistaient k 
exécution de la malheureuie

sont acquittéen de leur 
avec beaucoup d'amabilité. Du

par un hasard assez remarquable, lajoe». I®, banouet, !.i fanfare du •'■il
victime s’était affaissée éc'^ant le do- j —M. El/.. Y«.i ard, est parti pour Jège .Saere-( œur «•( Foi» hestr»- Ntc 
micile d’une de ses connaisaances, j Montréal, oü il doit assister k mie ‘ c**® f11 entendre de la belle nm- 
toutes deux ayant travaillé ensemble convention des trésoriers de la Soeié- mqu®. 
dans la même chambre aux filatures té de» Artisan» Canadiens-Français. i*r. Kaoicot répondit a\ec l*eau-
nl)ott _______ j.—---------- <’oup de gr4< <» k ( adresse qui lui
v ’ i ct u/rurrQi *c ,"1 présentéè et plusieurs discours

La malade fut conduite k la chain-( b I -wt-woc-oi-wo furent ensuite prononcés 11 était
bre k coucher de Mme (Juévin et le " ptès do II Inures lorsrjuc ces &,T',rfK
Rév. Père Duhreuil, mandé en toute f rorrwnondan»* D«r»i<mliir« ) iratcrnolle» se terminèrent, et f«ms 
hâte, lui administra les derniers sa-, St-Wenceslas, IL — Mlle Amanda ont quitté la salle heureux et content 
crcments. Elle souffrait de grandes 1 Plourde, institutiico de l’arrondisse- d’avoir assisté Aceti»- belle fê(© m 
douleurs et on décida de l’envoyer k nient N’o U. en cetU* paroisse, a obte- t,},.,, organisée.
l’hôpital St-Jean oü les médecins nu du gouvernement provincial la —Sur les rivières Richelieu, Y* 
pouvaient lui prodiguer les soins né- aoinme de vingt piastres pour ses suc- maska et St-François. la glace est 
ccssaJrcs Malheureusement la pau- oès dans l'enseignement «lurant la pie- maintenant assez forte p«»ur porter
vre femme succomba en route et rente année. l!Mi.r». 
quand on arriva à l’hôpital, les doc­
teurs Cragm et Murphy prononcèrent 
qu’elle était morte.

La défunte, née /.énaide liihcault, 
était A»'éc »!*• d » ans et laisse deux 
jeunes filles et un •'arÇou d»1 lü ans. 
ainsi que trois filles, MM. Alphonse, 
de Lowell Louis llibcault. du Maine, 
et François Dihrault, au Canada.

Le corps a été transporte k la mor­
gue de M. Amédéc Archambault, oü le 
Ur Irish médecin légiste af fait l’au- 
lop:Ic. Il a annoncé que la mort 
était duc k l’épilepsie.

Plus Terrible 
que la Guerre !

1rs chevaux. Il se foi me un peu de 
j glace sur le fleuve.

—La flotte qui hiverne dans le port 
de Sorel, cette année est évalué» à 
t.1»,350.000. coin me suit 
Flotte du dcpai temeut de 

la marine. - - - Y* 006,000(
(*ie'Rn heln.'ti - - - - 2 '»on mm
Sincennes-M» Naiighton 550.000
Autr'1.» vaisseaux............ - SOfçOOO

f* 850,000 

le p«»rt le

coqueluche et 
de toute» les 

raves maladies 
e la &orge et 

des poumons j il 
est d'un prix------------- -c*f/ê 7n C a*l'entaI Mme Rogers a été trouvée coupable.

> “.^.rcrai-de de famille \ iâc b la 1 ^ » (roi;* d’avolr tu<? SHn n,»r»
t cètr tous 1rs ma.*ohands de »TUt du Yermont.

peoes. ... , Scs avocats firent de suprêmes cf-
°“r 'vms meure eu garde ccmtre I°rLs 4I‘n 140 *u‘ épargner la corde, été de», plus ko I r Miels 
'’ll! tâtions, le portrait et la si juiais les ni«t.,rités «trnieijrèri'nt in- » a .. « ; ^ <i*,

i % Ou^f, le. fa- ------------’ ;................ v* , i .«.ire. et> «km. .
a auteur du ’Livre de Remues'’ Le matin, encore, ils ont eu une Aux «.ffars du matVn et du soir la | ^’r,rn *u« ion»* •• r«■»plae*‘<, .1 >n B

‘ conférence avec le gouvcrocui Bell,. faxifarc du collège a exécuté avec brioiai t«>u>our« «»• y«vii»nu A u cbattoa’’. féÜcilaUon» cttipressées et nos vieux
* - ■ • - ------'.............................. •••-7Ü. ,i«» • plu» sincère». M

STE-ANNE DE LA PERAOE

( Correspondan* » particuliAt» )

St*vAune de la l’érade, 11. — 
fête de I*Immaculée Conception a 
célébrée Ici d’une manière grandiose.

L’égits© était artistiquement déco­
rée pour la circonstance.

Le Rév. J. T R. Laflèche. a été 
l'officiant k la grand messe.

La messe du second Um harmonisée 
a été chantée par les deux chœurs de 
rUuiou de la Pérade et des Elèv»*b 
des Frères du Sacré-Cœur.

Le sermon de cirootiKtanœ a été 
donné par M. le vicaire Côme Car- 

traité son sujet arec

Plu» terrlhl» uu« 1* guarr». Ia fomina. i Total • • • * • - - 
ou U i<»'»Cii «-at c«?lU affreuse éoatroctil- ».-/.(to iiydr*». la ».ou*oii>pUon. qui un- Nord est actuellement
nu’Uen/nnt* (ni» l'Iu» «J« victim»» qua p|u>, rîcbo du Doinltrion.

1 touUi nutra ni»l*éla conntio de la rat» —La A. O. U. W., logo Lalonde, 
huuainu. No. 50, a fait ses élections pour

'* a i. a-
rltatlun île» «I611c»tea uteicbraue» mu-, Sultat a été «’«>ron»»• suit.

l*-» f»u jrrnvonner a»*c un pi- I*. M U., (>scai Paradis; rualtre- 
<;iH>awnt lrrii»nt dan» In aorf*. Loravaa ouvrier, J. B. Thibault, contre-mal- 
1‘Irrita lion atfe«U la aurlac» li.uquruaa , ... ( bevalier fut veillant
•te la et>»x'v II en re.ultn la tou» Pour 1 • y- .. »»’'**»<*•. »-ui vejiiani,
provenir la bronchiUt nu la ec>n»ou.(»- Wilfrid (JautbilY, maître des lélérwv 

La Mon de» poumon» >.« nf-sr[la»a pn» un» nier, Agénor (’hapdelainc sccrétalre-
été ,PU* ««urique a,,.u .* i*oiii«ie*r aTChévistc, Stanley Sirnard, Mcréiai-,rtcr. l«»pJ«M, l'ulrtcr .r.u- 

l'air conduit hirntet a du» rA»ult»i» nelle intéiieure, Pierre Mongeatt; sen-
fatal». A In premiere apparition d’une tliielle extérieure, A. Séné»-»!; sfn-
toux ou d'un •* vrou» proiu»» dicf j E H,.aubJWl< A Huot, F.
• iurique» dose» ^ Hamelin, rnéderln d»* la loge,

Dr. L. E Chapdelaine, déléeué k la 
conv»niti«rn. k Truro, en 19UH, J. R. 
A. Cardin, substitut Oscar Para - 
«iis; receveur. J, E. Champoux, sol-1 
licitcur, J. A. Paulet.

—La fameuse partie de “whist”, 
de 350 points, jouée au Club Kau- i 

i tique, ces tours dernier» par M.W 
vou» *p»rgnrr««e beaucoup de »cuf-! J. A. Thérieo et R, B. McDunnougli,

Sirop de Pin de 
Norvège 

du Dr. Wood.

A l’offertoire 
Paquin a donné

sont thaqu» bouteille «jv
213-vru- "

bonneau qui a
beaucoup «1 éloquen» « | «.ou» VOU» SDargerr»»* beaucoup aoucvïï.iu. n. * t >■ »c. «*. mwwiiuuuku,

Durant la messe U quêto a été fal-I frft" ^ lnutirM |r wirop d» fm d« Nor- d’un côté, et MM. J. A. Paulet et, 
te par Mlle* Marte-Anne Montreuil etj\»g« du l>r Nap. Latravcrse, de l’autre, a été
sut;,, «d. uticj» BjKîy v,..,* i.» q„( «..tun

M I ©rgarH.ste zeiion j% ^oq^juch». et trvttm lo» «fraction» «i» les 360 points et leur» adversaires, 1 
sur l’orgue une bril-|!a Rtirq» -u» ^ 2HH point». La partie a été très anI-

et très pau>l«it(ijanie 
Notre |*<»pulation a appris avec

•<»*cv pn « ri-i'i»"» ■»“»■ -j mu»* itim. a© vif» icnliment» de joie, la n««mi-1
!/" s<dr les v,vpie» ct le salut ont 23 "* ... . nption «fc Mgr. \ X B'*riiard.cu/n-i/e soir iw p t» c .e »• u M»'* ^7. . Tfu °"a ,n'’ ^ en
I^îs décorations «les autels, avaient rm.'dc **Sor*»e» dn Jvr Wood «"onS» Im reiiiplaOPIIMWt du regretté M-r Dr 

véritabirment un effet gran.liose . met.... » d»j* ^..:ï«..* »?L"'", ( e,,'‘s'
Nous offiona an nouveau prélat nos

Coutellerie, un bel assortiment.
Couteaux A découper (services)
Patins, 35c a 35.00 la paire.
Sleighs de fantaisie pour enfants, une grande 

verlélé.
Poêles, Ranges, Ustensiles de cuisine en granit, 

ferbianc, etc, de la meilleure qualité, le tout A des 
prix très réduits pour la vente des fétee.

Cfe&Cavanagbtti
COIN NOTRE-DAME TE SEIGNEURS, MONTREAL

. 413-16

Olis-Fênsom Elevator Co.
UMirev,

Manufacturiers des "Elévateurs Otis-Standard.”

Élévateurs
élévateurs
Élévateurs
Élévateurs

Hydrauliques 
Électriques 
à IDapeur 
à /IDain

SUREAU PRINCIPAL t

Edifice Confederation Life,
TORONTO. ONT.

BUREAU DE MONTREAL:

423 Rue Saint-Jacques,
MONTREAL, QUE.

i«J0

«neintures Island City”
“Emaillées” pour 1 Aluminium ' pour
Meubles et Orne- les tuyaux de poê
ments de la Mai- le. calorifères, etc.
son. etc.

MILL SI
M» J H

The Canadian fog
Signal Co.. Limited

TORONTO, ONT.,

FA B Kl GANTS...

•5* «|» «J» d’Appareils à Signaux 

perfectionnés pour le 

brouillard, à air com-

primé, Pompes a tri­
ple expansion, Réser- 

voirs à air, etc., etc.

.ante improviset.nr, yMntpovrM. niée
me I air du cantique Salut ô Y ier^e (<i 1|rmn,,.>f v» vo «• *n iai««rt./ i.»» «t... —N 
Immaculée” ■ en ■ ••.•t»i‘t ntitf» «ii<.»r l’nx. de vi

f STANDARD IHIIIEURl, EITIEMEIEUIV ELEUIICJEI 1
TT Oot* ^lae* • Montréal || CONSTRUCTION CO.

*»Vn.f» fourni» *ur toiaavtwn» d»lrav»»l •» P«Otn«lté J

OI U-LJJL ■ * ■■

mais cria n'* servi b rien. le» morceaux d'entrée et de aortic. V fl): TU-wf

Pour BIJOL'X rdpardH ct fait*i sur cottittiatidc. il n'y a pan 
de meilleur endroit que chez

TH EO ©ROTHE. «« !« «th
US «< «c ▼•C.SBkkieT.

INE

D/:.5+^C
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Le Canada et TEmpire the Italian warehouse

lu discours un
M. GOUIX

L'HOX.

EOOCATIOM. — IUBIIDE FEDERAL J !»« «W Ci

Le seul lien colonial solide et le moyen de le renforcer
jlarchandisis da Noel et Nas Fîles.-Saisondri*

LfftJ tttUntivfmer.t no* colonne» (i aunonrca h...
Cata|o||u*a fourni» sur doninncU " •

Toutoa la» cotnmn»«U» «l« *a.» OO o>» plua éopmI |Î?! 
la.-! U» f«r«» tfu cbcuil..* «lu 1er ù,-» piovn. .^ .ftl. "_ » m» Lncuni..» i.M 1er U4i» riroviiK r* i----- 1'’ ''t* i\«va .>• Nouvaau-Itrunawlck rf ll« «lu l'riiie^-K "ouaro0,,Url0, N*^ .*.*>»

Noua noua rAaarvona la droit «Taxpf'OWir .„.r' mi ^ ^
rédiger una roir.iuaixla da *5A. «Juna itoa aimoii.v. v«,., „
*■ ' • .IVl;Uv,...» lia faiilaUia « I o.di.ml.e, ' | ! qU,' “ J' n

('ifraraa. U

(l>ti ' Km 1*1^»’', Ottawa )

'cueilli avec de» torumeiit*ir»ï.s 
j la nouvelle que la cotilércncp culooia> 

était reu\ii»n de i»06 à 1907, et que

parties intégrante* do nuti 
'an s empire, cYst le lien du nentlnjent.

que plus
Milcordée à

aetn larice rautonoimc 
ce« diverses portifjfis

g.irmi*on.s d’Ksquunult 
Et i Ku t« momeut même, l'hooora^le 
;w>- j M. i*ré(oiitulne eat en Angleterre, ro­
de I cueillant den données pour rétablisse-

lui (k* Conseil impérial, suggéré par , rlu{juf portion d'aider au maintien de 
M Lyttletod U puissance de la mère patr.e.

Ia “TWûeM'’ de Londren critique' 11 n’eut pas besoin de icgarder bien 
l’attitude du t’ana-Ja dans un article loin en arrière pour voir le temps oti 
mal inspiré, dont le ton m* rappr<>- la Orande-Hretagne était oblige de 
che beaucoup de celui qu’ont pris té* maintenir à grands Irais des troupes

I<’honorable M. Goui'n, premier ministre de la province ae Québec a été 

hier soir, au banquet de l’HOtel Windsor, l'objet d’une manifestation pro­
fondément émouvant» de sympathie, de respect et d’estime,

On trouvera autre part les détails do cette magnifique démonstration h 
laquelle a'cet associé Ukit ce quo le Canada compte de marquant dans la 
vie publique, le premier ministre du'Oanada, en tête, Sir’‘Wilfrid Lau- 
tier. Nous vouions lei simplement faire ressortir jusqu'à quel point le ma* 
gistral discours de l'honorable M fîouin remplit le programme qu'il a’est 
tracé dès le ilébut. ^ v ^

“ D'abord l'édueatlon," a-t-l! dit, ‘''encore l'éducation et toujours l’édu- 
atlou.”

On s’aperçoit vite en effet, que e* patriotique sentiiiient. que cette idée ! "Nineteenth CYntury’’ l’article de air ment les forces militaires et navales
; Frederick 1 V>1 look sur "L'opinicwi ira-' gardant les cdtes de ces colonies, de

lanadien, c'cat le lait que le plus so- Cirande Uretagae du robligaiion de }#lj /u>i ..
Ias Journaux d An*lettre ont ac- ii(,e d‘’ lous le» lien» qui unissent les payer des millions i»our l'entret«on doa ,queur.
.ou ____ ^_______ ___ _ . pat tics intégranU's do notre immense g-imiuon . d’Khquimalt et do Halilax. | UNI INNOVATIOM SITTE ANNEE. y0ft r .

fit des Fetes sont livrées gratuitement : ; ^ Noel
ourwi Ira Matioii» de chemiiiB <l« |«r. dr» f.r.»vinc«.. ,1 m.’ *, * ' *
e-Keoara, Nouvuau-Ur.iuBwIck. nu l’ila dU I*ilu., -Kdouffù1 ar ° •
Paye» per mandat do po»t« ou d'Uxprv»» ou par ué tl '

LBS VOICI: v rwu
désir

ànada désirait qu'elle nnt le nom 1 empire, plus ce üi*» deviendra fortement d’une marine canadienne et s’je-
... ^ I.... i r _ _ .a. , *4 • * Lf. vl .4.. •••y.iivaxr !*»■ nr é»l 11 <atl rià

f..»

moyens d'améliorer les ooimmmtcar | 
tion» entre le Canada et la mère-pa-, 
trie. Kt l’on nnnonoe que des crol- 
seurs canadiens .seront bientôt oliar- 
gés de la protection de ik>h côtes de 
l'Atlantique et du IVifi'quc.

L'ne statistique récemment publiée. '

un* Wj.j,

$7.2&f $11.2Bet$l3.2SlacalHNef Llvi

j Ce m ment certains jouniaux d'Ontario dan» toutes le» nombreuses colonies établit que, depuis la confèrent» oolo- 
dont la principale ransoa d'étro sem* do la (.'•otironne qui compoaent les par- nlale du couronnement, les importa­
ble le Iw.soin d'entretenir les animosi- lies de l’F.mpirc britannique situées lions anglaises au Canada «ait aug- 
tés de race au delà des mers. | menté de plus de 33 p.c.; et les té-

Parmi les commentaires «téfaxora- 
[ blés dos journaux d«^ Londres sur no- 
ire attitude en cette affaire, il est 

(consolant de pouvoir lire dans la

Dans le cas d’une guerre avec une 
puisranoe europemme qui fût en mè-

iiioiguage* recueillis par 
Mon du tarif constatent

dominante du premier ministre inspire toutes ses paroles et si la question 
s! grave du rajustement «les subsides aux provinces' y prend sur la fin 
une place importante, on sent qu'elle est subordonnée h la cause principa­
le et n’est que le développement d’une conviction bien mûrie, bien appr«v 
fondle et nettement tracée.

J/honorablr M. Gouin Indique avec beaucoup do précision que « est 
dan» l'arsenal des lois scolaires existantes qu'il entend trouver les armes 
nécessaires pour régénérer nos méthodes éducationnelles; aviver l’intérêt des 
masses dans l'éducation scolaire et mettre un terme aux négligences et aux 
erreurs du passé

" Améliorer et fortifier, sans «létrutrc ni lévolutionncr", tel est le 
mot d’ordre du gouvernement libéral; tel s«'ra le mot d’ordre de la prorin-

pérulu et l’opinion canadienne". 11 
y est dit que le loyalisme du Canada 
est une de cet ohones élémentaires 
dont on n a pas besoin de parler.

la Commis- 
que les ad-

iiK' temps une puissance navale, il é-1 versadres de la préférence anglaise qui 
tait nécessaire d'augmenter énonné- voudrai«*nt l'abolir, ne réussiront pas

k en emiiêtber le maintien.
Kien ne sert mieux à renforcer le 

pour que, comme il est arrivé souvent, | lien qui nous unit à la mère patrie 
les colonies servi '«vit de champ de qne cet immense courant d’émigration 
bataille. La vieille oimitiée entre britannique qui s’en vie..t nous aider 
l’Angleterre et la France a eu pour à peupler rapidement les nouvelles

récit Gratuitement 
Cal am do Nool No 1 Livrée à #7.2*

boutalllu* «)« Paj* Sherry. * j .«1«» Nuporlor .Sound Portl , nou*s('oiui
dt Claret MarKnux. I 1 ou Irm, »
de Walkers Old li.ve Wbtt*| 1 de Olnirrr av.

key- , . Il' de Oln Dt^oypc

Caltee de Noe* No 2 Livret à $9.2* 
bouteille «n* rhumpagno d une pinte 

•lu Sherry «le table.
«I- l’inn l i ullv fort W ine. I |
«I.. I ».,« Club Claret I ■ ” do Cin IirkuVr

Caitso de Noel No 3 Livrée & $11.2*
bouteille» «lu «hempegnu d‘un» pinte 

«In Superior IXnnor Sherry
«h* Very Superior Old 1‘orti «. ... v <> c«le •‘“•upciior Claret. I i •• j, , . q‘?tch e«_!n*ii

2 itoulellle» do VVaikHr1» v n .
«I» llrandy 197a r'

>n.h m,,

J bouteine de Walk« E.irt 0(41.
de Cognac iHrtj *

F é* V. o Scouhorlrv*
Liqueur Gl»

"Si j’étais un Canadien, dit-il, je champs de l>ataille l’Amérique du ' provinces du Rord-Ouest. 
prétèrcrais ne plus eu entemire parler. Nord et l’Inde. Oc’courant sera encore augmenté
Sûrement c’est fair*1 un oomplimevit : Mais tout cela est changé mainte-: sans doute par la construction du 
douteux à un concitoyen que de luv uf- riant. I^*s nombreuses colonies de la nouveau clieimn «le 1er transcontinen- 
firtner avec «dfusion qu’on ne le soup- couronne de l’Amérique du Nord et da tal qui va mettre des millions d’acres 
Çonnc pas d’intentions traitresses ou l’Australie se sont fusionnées et for-i «ie terres à blé à la portée des colons j 
révolutionnaire». Mon impression à meut les nations canadienne et austra- anglais.
moi c’est q ie nos «i«$rlamations au Henné ; chacune maintenant sa propre , Les nombreuses agenças cotnmcrcia-
sujet da loyalixnm canadiens se rap- armée et fournissant à la mère patrie les que nous entrutenons clans la1
prochent dangereusement de ce genn* eu temps de guerre, «1rs troupes qui Grande-Bretagne nous fournissent un

La caisse de vins et da spiritueux CILSiY pour les Fêtas
absolue et authenticité garantie. $12.25 ’ " *

la Caisse de 12 bouteilles.
«rOnlartol.lvrér «lan» tou» le» «‘ndroit» «le» pn>viiuo» 

Kco!.*.i «•( rit., «lu l’iInce-l-ldouaril pou; Slv XS W<«(i -<♦ '•>
2 bouleille» «le <«llt>«y'a Invalid l’oct 

" d«. t>ilb«*y'>i (’h:\teuu X.ou-
drnna C'Iarot.

1 de Ollbey'a London Dry
Gin.

2 «lit («llbvy'a MiratliOillt,
.Scotch. W'hlSky. 

de UlUx-y’» thampuKea 
Cognac. J’Or extrait du 
VJ11.

’èoa» •*Ubouteille d- fSilbey’i 
,, Ihirgumlv.

liSl**’* OU Tome„ •!« (lllhuv » M>u»oBUi<jit
^ OilMy'a J„h. j.i,

«on S >r» «
W'hlakv.

«le (Jllhty » 014 .(ta,
un». “Thç üoitrn 

■ «.engral

d’effusions exagérées
Il V »IX X-k nx-iiix XII UC IT in'» vs«ru|sn;o \|«»» * r i 4*JI'IC~1)| CI «l£UÇ lit>11 *> iwuiuisM-ui un V" " * «1 ' i.'h'» fi-de«sua. eiuparjurtea e« K Jiviv« uraïuitr •
qui pouiraiiuit valent a tous poini*- de vue les mcil- autre moyen de renforcer le lien entre J'1* v'h,‘,ii‘r-* wr .« Ontario, Québec, ou le» provinces Mantle.**» i„.ur *
des CanadiMis Icurc.-; troupes régulières du service les «leux nations, tn répandant les #12.25 Comprenant lamlase de Xooi GUbe\blesser l'amour propre 

J tout, en nous rendant aveugles

D'ailleurs le premier uftiirtre, eu s'exprimant ainsi, ne fait que traduire 
avec une merveilleuse concision les désirs et les Intentions de tous les es­
prits ardents et sincères qui se sont mis à la tète du mouvement si po­
pulaire d’avancement et de modification dr notre système scolaire. Jamais 
l>ei>»<>nnc n’avalt pu songer à la destruction ni à la révolution, mais tous 
ont demandé avec une constance que justifiaient les pannes de l’honoble M.
Gouin, l'amélioration et le renforcement dos méthodes et des instru­

ments.
Lorsqu’il s'agit de créations nouvelles, de tort ce que ne comporte pas 

l état de choses actuel, le premier ministre .se heurte naturellement à la 
grande question monétaire et c’est ainsi que son discours passe par une ha­
bile transition à la réforme capital», dont il s’est faD l’apôtre convaincu 
et infatigable, à l'augmentation du subside.

La présence du premier ministre fédéral, h cette table du banquet, don­
nait aux déclarations de. l’honorable M Gouin une fmportancr toute spé­
ciale et c'est avec un tact consommé qu’il a exposé son plaidoyer qui re­
pose entièri-ment sur <* principe adroitement développé

• Les pères de ia Confédération ont reconnu que la fédération des provtn- 
« c*i mm ait d’une acceptation impossible si elle devait comporter rétablis­
sement de la taxe rtitvotc peur les provinces; le paiement d’un subside, dis­

pensant de la taxe directe, a été lt« moyen unique grâce auquel l’union a pu 
s’effectuer.’*

De ces prémisses posées, M Gouin a lait découler habilement la néces­
sité, l'obligation même, murale et effective, pour le gouvernement de main­
tenir le subside fédéral au niveau des besoins légitimes dw provinces..

Kt c'est avec une autorité réelle et aux applaudissements enthousias­
tes de l'assistance qu'il a adressé au chef du gouvernement d’Ottawa, ce 
rappel au grand principe libéral de l'autonomie des provinces ; " il me 
aetnblc cependant qu’il ne aauralt immortaliser davantage sa mémoire 
qu’en augmentant le subside fédéral et en démontrant ainsi aux citoyens 
de ce pays qu’il est le partisan fervent de l'autonomie provinciale Ci*mro« 
au temps pli, sur les banquettes de l'opposition, il la d ndait si vaillam­

ment contre les empiètements du pouvoir central.’’
Les marques unanimes d'approbation qui ont accueilli cette péroraison 

montraient bien que le premier ministre avait frappé Juste et que les pro- 
unew sont aujourd’hui décidé»® à demander, ainon comme un droit, au 
moins comme une mesure de justice, du gouvernement fédéral, les ressources 
dont elles ont besoin pour assurer le développement et l'amélioration de 
leur système d'éducation dans le» larges voies tracées hier, par l’honorabls 
M. Gouin.

Thé L,iU%o *0 et* la livra en paquet» de plomb de
Livré Krattnlniient en lofa (la 30 Jivn-a «tan» tou» la» fniroiu .... «V ’ . 

Wlnni|H»ir-K»t junqu'a Sydney ou llalliax. N -K. «« à
et 1 Ihrt

à la impérial, au heu d’être une nouvelle connaissances qui leur permettront do
perception des faits réels." source «h? dépenses et d’inquiétude k mieux se comprendre.

Sir Frederick avait jugé exactement l'empire. ( Aussi longtemps que ces manifesta-1 partir «i««
le peuple canadien. Il ne devrait y I Mais ce n'est pas t..ut tions de divers genres sc produiront iu-unia*«**-vuu» et procun-a-vou» «i noir» prix «le M.mtrêai in
avoir aucune place pour un doute,! Depuis la dernière conférence oolo-, spontanément, il n’y a aucun danger '|U‘* v°ua *voir P<»ur 1«* prix ou «’unada t.» thi: lilai rit «Ü J,L..dans l’esprit du public anglais, quoi-1 nlale. la nation canadienne a progrès- d'un refroidissement, d’un éloignerait BC P^uit de. «.m**rra rècn,, .i- i im,. .■«■ i»,.,,,, 

qu’il s’y trouve une classe d’individus, sé à grands pas et «’lie a fait beau- entre la Grande-Bretagne et les <wlo*|CD ACPD VlfiCD £, fA Vf D A YTVf MAVTnnif
p«'u nombreuse, il est vrai, qui, au coup de choses qui c«»ntnbuent à U | nies autonomes. Klles sont le reul , llvAoCKj ▼ IvICIa CC WVFiTll All I , IrlUlN I KfcAl

peu sécurité de l’empire.empi
Ainsi Sir Willrid Laurier aura la

sujet du loyalisme, proteste un 
trop.

Ce qui échappe parfois à la vision 1 satisfaction de pouvoir annoncer k la 
de ceux qui semblent toujours aux prochaine conférence coloniale que, 
aguets pour trouver matière k criti- depuis sa dernière réunion, le Canada 
que dans les actes du gouvernement i a débarrassé les contribuable® de la

moyen d’atteindre au but visé par les 
partisans de la fédération impériale ; 
et elles augmenteront de force et d’in­
fluence a chaque nouvelle concession 
de pouvoir qui sera faite aux grande» 
colonies autonome-.

âl^C-y

La navigation d’hiver Ce wra certainement une des pe; [être formés avant le milieu de février

L’utilité «lu brise-elace le " Mont­
calm ’’. a soulevé k un certain mo-

sonnalités de la nouvelle administra­
tion Bannerman. dont le choix sera 
accuwlll avec le r»»*iu de faveur au Ca­
nada. oü nous avons pu constater ses

nient, particulièrement k Québec, bien grandes qualité» politiques et 1 inté- 
des discussions. On a nid même qu’il rêt cordial qu’il prend aux besoins 
pût rendre aucun service et quelque- des populations qu il est appelé k

prochain. Un avis de 30 jouis, sem­
blable k celui de l’échevin L. A, La- 
point«*, devra être donné de nouveau, 
et, avant qu’il ait pris rang sur l’or- l'VJ jfJ<l .'olx.’ 
dre du jour, cela nous amènera sûrc-| Ln ’'Tenant çeia 
ment au mois d’avril,

La ville souffrirait des dommages

ria, 1,347 ; Lacombe, 1,151 ; Leth- ! 
bridge. 1,131 ; Ked Deer, 1,033 • Mac-, 
Icod, 1.015 ; Sturgeon, 933 ; Strath-, 
cona, fM3 ; Wetaslrtwln, 85R ; Vermil­
lion. 730 ; Cardston. 853 ; Stoney 
Plains, too.

On doit remarquer que le vote to-1 
tal dans les divisions d’Athabasca et 
de Rivière k la Paix réunies ne sera

L'Opinion des Autres
A TRAVIK» Lie JOUSNAUI

l e nouveau canine! aaglai*

considérables par ce retard injustlfia-

comme base, les sei­
ze divisions plus haut citées donnent 
un vote total de 16,437. suit une mo­
yenne «le 1,(L'6 votex ce qu; est en-

fols le ministre de la marine a été ex­
posé k d’injustes reproches au sujet 
de l’emploi qui avait été lait de ce 
r&isaeau.

Nous sommes heureux de pouvoir di­
re que le "Soleil” n’est jamais tombé 
dan» cette erreur et a noté conscien­
cieusement les travaux énormes ac­
complis l’hiver dernier par ce brise- 
glace.

Récemment encore, notre confrère 
publiait dans un numéro spécial, un 
article de l’hon. H. Préfontaine, ex­
posant les services considérables que 
rend pour la navigation du St-Lau- 
rent un vaisseau de la force et du 
type du "Montcalm

Voici maintenant que nous trou 
von* dans ce Journal le récit d’une 
croisière «lu " Montcalm ", dans le 
fleuve pour ouvrir la route au "Lake 
Michigan ", récit d’oü nous extrayons 
ce qui suit :

Le capitaine Webster, du " Lake 
Michigan

blr. De plus, ne faut-il pasgouvenver. Lord Aberdeen a déjà été les fonds''n^ur’’w'dépaVtVm^rréorRa0 ,, nrœhaine élection Calsar
Lord Lieutenant d’Irlande, mai» son ^isé soient votés avant le premier V.LPL »r à* a*’

viron 40 peur «'ent du vote de Cnlga-

premier terme fut court: de janvier k Janvier prochain
! alors faire de

Il vaut bien mieux
millet 1*«6. Il aura cette Ms, expé- ĉt If conseil pourra voter Tarirent eu 
rons-le. une meilleure ..ccawon de fai- pi,.ine connaissance de cause. Les 
re preuve des nollrtes qualités d’hom- échevins actuel», qui ont étudié cette 
me d’Ktat que nous avons pu appré- question depuis plus d’une année

premier ;.a wu trois députés.
v au-

Instantanée

Sir Henry Campbell Ha mer ma: i 
pris dans son cabinet, Sir Ednan 
Grey, Sir Robert Keid, M Asnu;: 
«M. Morley, M. Haldane et UI Juun 
Hryty1. Ce sont tous df “c. mni^frC 
du plus liant talent, dont -
uns font honneur, non sjilemnii a 
leur parti, mais k la nation. Si i* 
gouvernement ne réuRMt ,'iv. « n 
sera pa» faute d’inUdhgenxs

l;( "Oar1

cier au Canada. sont bien plus en état de la résoudre 
que ne le seront ceux de Tannée pro- 
chairie. .Si cette réorganisation n’est

M. Berteaux
l n nouveau confrère.

M. Berteaux. k

P a» comme Sir C ha» Tupjer

______  ________ ___________________________ __________ _ _ qui T oisiveté «es ait[ CS Conteurs du Connecticut îl’*8 Uil* avant ^ élections, elle tral- depuis qu’il n était pl'H ministre de
F nera comme tant d’autres questions la guerre, est rentré dans le jour

M. Balfour, qu: a «iéniusioué, 
ayant encore une majorité .supposée 1# 
80 voix ii lat'hamore di-s C'iinma»', 
prend la iielne. ilan> s4*** discoan, 4»-

autres questions Ja guerre, est rentre dans le journa- (j<>f,|1(.r (|tN f\ph«M' p r«j,i 
-------- U>nt traîné- trop longtemps devant qu avait réintérré déjà M. . n. lus v.ra

Dans la vallée du Connecticut, il ,e conseil, et la ville en souffrira eon- Ç-amille Pmletan, et d ob nous kou-i _
uans la vauee au wïnneciiLui .. sld<«rabl<,rnrnt Lft motioû de Véchfk_ haitons, confrabcrnelhm.ent. eue ces

t, est établi une industrie agricole très vjn j ̂  Lapointe, dont avis a été tl<’ux distingués écrivains ne sortent
rémunératrice, celle du tabac et d’u- donné il y a plusieurs semaines, de- PIuH ^ l'avenir. Deux confrères de
ne spécialité de tabac. C’est le tabac vra venir sur Tordre du jour de la se- P*us ne js-mw * de mal k n«>-
h uV«- feuilles sans nervures que : niain<> prochaine, et nous avons con- tre corporation et deux ministres de
à Urges cm.les, mm s r>«'ures, i f.ancf ^ ,M tçbtvin» l’aborderont ,',°‘ns iM,u'>nt fain‘’ »,Arfois' «riUl<l

_ 1 on y cultive, innir les enveloppes ou ttV<>r franrh)sp pt qu.„s auront Ip cou_ bien au pays.
robes des cigares. rage de la régler définitivement pour M. Berteaux, en sa double qualité

Ktoette spécialité fournit aux plan- le plus grand bien de la ville et de d’ancien ministre de la guerre et d’a-
*— ------ —. _ —- * 1 ' — gent «le change, aurait pu choisir v

encore un«' occasion pour les Anêr 
cains de trouver que les AngUit f*t 
une drôl«' de façon de f«iire les d»' 
ses.

("Garctte”, Montréil»

leurs de la vallée du Connecticut une . 
récolte d’une valeur moyenne de 
$5,009,000, gr‘« à un tarif 
proteettonniste ne 11.85c par H-

est enchanté des services vrp. ûui i*1’ de la feuille de Suma-

tous ceux qui y sont Intéressés. Il n'y

Lo.h çotnbines
a aucun doute sur le

Calgary et Edmunton

rsnoN. xi. jouk nuhss

Le parti libéral et let ouvriers

que le " Montcalm ” a re..dus k son tre, dont ils ont k redouter la oon 
vaisseau, en lui frayant un chemin k curreuoc, une feuille de luxe, 
travers la glace. Bien que la glace 
ne fut pas très forte, si le " Mont­
calm " n’avalt nas escorté le " Lake 1 loppenwit paisible de leur industrie
Michigan", ce dernier aurait pu être si d’autres planteurs aillés k de» la- été considérable. A l’exception d'Ed 
avarié, car scs feuilles d’acier k I* I brlcants ne s'étaient pas avisés de monton, de Victoria ct IMncher Creek.

a été deux fois 
. _______ dan» toute au-

ponr faire sauter un ou plusieurs ri- lipplnes k 1-4 du droit. :ire division électorale II y a eu

Mate
sa guise des journaux comme " le ! hient de notre populatton à l égwl 
Moniteur de TArmée" et " la France > de» combines M la loi J1*’
militaire", ou bien encore comme “le pas assez sévère, pour enipêcoe 
Capitaliste" ct " le Moniteur des ren- telles organisâtns.s. il faudr» qui- 
tiers”. Mais, dans ces deux derniers. Parlement la renforce ou '< r 

Calgary fait d’énergiques efforts 41 iul a»rw>t fallu parler de choses "Ui 11 tairi' ,acc à une violente a;:’*’1 
pour justifier scs prétentions k la ,u, f»niilièrcs, ce k quoi répu- Lorsque les producteurs -
première place dans la province d’AI- “f .I«* sait* beaucoup -le jour- ch an dise sc combinent pour
bette nalistcs. Nolle nouveau confrère n’a les ventes ou hau^j-rr 1rs prix,

* D’ailleurs. 1rs rapports additionnels donJc 1vou,u NpécJ*llBer: pt 1 ‘‘Xiorquent au hî 2/
«lémontrent qu’k Calgary le vote a a dnnntf4 ,a ?Üt6rfnc*„ } Iun 4’ournal ^ i! nejieut-êtrf quc.«Uon 1

fa- été considérable. K l’exception d’Ed- Politique^ " la Lantcrne \ du choix des méthodes à adopter ;
_ _________ _______ _______ de monton, de Victoria c

poupe n’«>nt qu«» cinq ligne» d’épais- *'**’*' ....... .. «»,; le vote dans Calgary
seur, et il ne faut pas une forte glace prêcher « adtmsMon du tab ^ plus considérable nue

I vets
Le capitaine Webatcr est un ferme 

croyant k la possibilité de la naviga­
tion d’hiver dans le Saint-Laurent ; 
mais il faudrait deux ou trois brisr-

Déjà ils se plaignent d’être 
gés par le tarif 
Cuba. Le dégrèvement du tabac 
Philippines, qui uont pourtant

déran- ,1.000
!
Piocher Creek et au-delà

)0 votes de plus que dans Kdmon- 
de réciprocité avec ton, préside 1,200 de "lus que dans

«1rs ‘ n ' c «««-un» u. î .200 de
plus que dans Victoria. 

unc Quoique dans les divisions 
raies du nord, il sembleM. Tbirru, qui tut proclamé le Iibé-'cial. ses branches robustes sur le sol 'de renèrrn^k divers Endroit s'du P01’^8*’1™1 fiPii lcJr f’ rR,es du n"[d* jI 8CI^j)^K. T •V0l*i ',u et même avec plaisir. Scs idées, en

.. . points de repères à divers endroits du rai( rr<)ltK>n mi t„rt immense, un vote moins considérable que dans P(fef K, subversives ou elles nuis-
,x,r,i du te», it «ire f.ança:, et qm vierge de I Amérique, le part, libéral ^dTnavTgalom ma," D’ailleurs disent-,is, les Philippines «»•♦ * Hre. seroi
[.,t aussi le fondateur réel de la trol- .bcul neut assurer aux ouvrier» la jus- du ii,c k Q^bc.. ,1 v a des endroits pr«>du,sent de mauvais tabac. Mais 
fcième république française, k 1»* te considération de leurs intérêts et “û ^ rhf>'Al est très étroit. Le danger ja main-d'a*uvrr là-bas est kM bon 
quelle il rallia Télément modéré qui le p|t.,0 exercice de leur influence lé ! neig^T^^on "ne \oit nTclernfVerrr lnarah#' Od’on pourra offrir le taba*' 

force et qui lui a pn mis de j gitime sur la législation. Avec .les points de repères au Bit-, philippin aux K ta te-Unls à des prix
■ .. . , k la Traverse, ct k TIle-aux-Grue*. la ruineux.

Nos ouvriers, wmme (eux de la Mê-1 oav igation d’hiver serait probable-

dont il avait sans doute remarqué les 
attaques contre le ministère dont i! 
faisait partie. Kst-cc pour le» ac­
centuer encore ou pour les atténuer 
désormais que M. Berteaux s’est en­
rôlé dans cette rédaction farouche - 
ment radicale ? L’avenir nous le di­
ra bientôt

Quoi qu’il en soit, dit le "Fieajo",

les en empêcher
( "Star”, Moattétl)

a fait force et qui lui a 
résister aux attaques combinées du;
socialisme et de la réaction, disait un tropole, sont des hommes d’ordre et ' praticable

k la fin de sa carrière " Ta-i<jP p»j* sociale. Les libéraux —‘ ' ,'1 pIu* lo'n, 1 f’nVoTé du

. -, ------ ------, seront plus à leur place
liant doublé Je vote de divisions telles rtans |a prf.H50 dans Ifs
que Macleod. Lethbridge ct Cardston. keils du gouvernement 
Le vote total est comme suit : que journal que nous

Calgarr 2,350 ; Edmonton, 1,530, signature «le Taucien 
ce "U» ne comprend nas les v/)tes re- fira k notre satisfaction que ce 
rusés ; Pincher Creek. 1,383 , Yicto- »olt ‘ ‘

L’InduMrle auglaisc

L’importante que 1 ob a 
réocnnnrnt k la question «es 
travail de Londres a pu 
idée quelque peu faus*c <*<• >a 
tion doTindustrie en Asglriem ‘ 
.statistique c«»minerci.iie do oa» i; 
miers mois de 1905. démon.rr

reBContrion» la irta ua nIus de 11,5^' ministre, il «uf-; 50MÔ«,3«5, »<*t P ru.
ne

plus au " Journal officiel'

1000 de plus’ que peudant foule
née 190i.

jour, qui
venir est aux plus sages 

Cette parole n«>us est revenue en 
mémoire, en lisant le nom de J«jhn 

Burns, parmi les membres du 
vrau cabinet Bannerman.

Des deux côtés de la frontière, les 
Soleil ; planteur» de tabac voudraient bien 

J venge en ce» termes, et le " Mont-jcomrnander ,tuf marth< "a1ipnal-

P***1 calm " et le ministre de la marine, ' ------------ ------------- ---
dans la plus grande somme possible de la malveillance dont on a fait pren-, 
de liberté politique et économique, v® dans certains quartiers pour ses

essais de navigation d'hiver :

tfcherchent aussi To'rdre et la

La campagne électorale en Angleter­
re est déjà c«»mmcncée, quoique le par-

nou- sont les alliés naturels, traditionnels, e,sal* ‘l*' nav,ra*,0° ^ n|Vfr : lement ne soit pas encore dissous. M.

lesquels les ouvriers comptent annelé'k Ba,,our' Parai8HaU Hrtk un ?rr*
L'alliance du parti libéral anglais avec raison, avec logique, et sous Té- g^nds services k la navigation. San» mier-ministre indolent, «’est révélé un 

. .i „ nar m j , „ ’ le ” Montcalm. ", la compagnie du Pa- ch.'f d’oppositiim très agressif. U«> ne1, part! oawler. «.pr*»* par 4W, d,s„„l. II. pourront ..teindre, !c„iquf enlretenî de In.le, „„ (iu„ „ u lutu n eat pas

if. John Burns, est une alliance na au Canada, l’admirable développement i t'ra‘nt^, au BUiet du “ Lako 
turelle et logique, ear seul le parti 0ti leurs frères de la Grande-Bretagne fiïu dè lui "faire remoiRe^le1* SaînC

pas
très chaude. Chîf d’oppositioin, il n’.v

Aucune autre 
cigarette égyptienn» 

ne peut égaler 
celle-ci.’

liliéra! a une largeur d'idées «ulfisan- sont arrivée, et qui leur a valu Tad- L-^rwi* cette saison de Tannée, on
— , l'aurait dirigé sur Halifax ou Saint-

te, unc conception asset exacte des mission d un de leurs repréaentants Jean. N. B. Il en a même été ques­
tion.

A bonne heure le printemps et lard

plus, semble-t-il, à se défendre il at­
taque «le front le ministère Baun^r- 
mtn, et il choisit le point le plus fai­
ble — au point rie vue anglais — de 
de ses adversaires : le “Home-Rule’’

Ivolutlons de la démocratie dans notre dans le rahinrt Impérial 

«ociété moderne, pour donner aux ou- Nous savons qui!» ne I oublieront Tautomnt, ie "Montcalm” rendra tou- p0ur TIrlandc. qui a déjk renversé un
rriers les libertés nécessaires ct U pas et nous sonnnes certains que Pal-‘ l?ur« d#‘ 'fonds services à la uaviga- Bin^tère libéral et permis la fornu-

.. n............................... tion fluviale Eu «vas d«* détres.se,d ac- _____ _______ ,part d’influence oui leur apparient liance conclue en 1896, rontinuée on cillent» le "Montcalm” pourra ’ tou- t,cn du Parti unionist*.
liais l’administration des alfaires pu-11*00 et en 191M, se maintiendra long- J"11™ descendre dans le Iws du lu uve

.____ , . ^ . !en toute saikon. Il n’v a nas. dans le
Jüqiics. temps pour la plus «rrando prospérité »|em de glaces flottantes qui puis-

Kt le parti ouvrier anglais, par la de tonte* les classes de la société ca-' 3ept 1 embarrasser.r \ ». I XT^aara rara a> A «a va <\a« ■nadienne.

Le départemeat en loi
tagessc de son attitude politique, par 
je en Fai* sans troubler Tordre so- M. J. K Macdonald, gérant-g&iéra 1

« « « » i» ,,,,, i««r-i«i,,n «:«.« r». ! de *a Confédération Life Inmirancejiales et par la modération de ses re- ^ a falt un ^ours, 8ainedl> ,tevaat
fendication i économiques, a prouvé le Canadian Club, d’Ottawa, sur T As-
. . v!*», iiai „„ «art! «i» ' *** Tie. Ia* oooférencier a|u il est bien, lut aussi, un parti de ^ dénKj|ltrt l'éoormité des gaspillages
louverncnient. de» grandes compagnie» nmértoaines

„ , . , .____i mais il à affirmé que les compncniei
Au Canada, comme en Angleterre, canadiennes no les ont pas imitées. I!

« , intérêts ouvriers sont liés k ceux condamne le système de tontine, qui 
m j.nr i, favorise res gaspillages et recomman-1*, patti létal. P - 1 • «le la police simple jniur la vie vnti”-

»-mc démocratie, qui a poussé pro- re. Rétablit, d’ailleurs, que TAimi-
.Uvnirtn rance est une science exacte et qu’une kuidétpent scs rauncs et qu, déxelop- comJ. b(W (je 1 prJl

p en ^ x et sont troubles Tordre so pas f^re UilliU.

Nous tu' saurions trop te répéter: le 
” MONTCALM " EST UNE ÜENE-{ ’ La Presse ’’ disait Tautre jour, 
DICTION POUR LA N AVI» «A IOS Iqur la réorganisation du département 
DU ST-LAUHFNT. 11 de\ru («b- en loi était chose urgente, en présen- 
tnbuer k rendie les .,>upian» ‘ «Tas- ce de l’augmentation des affaires de 
suianees moins exigent** ct k enga- toute nature dont le département est 
ger les armateurs k accorder plus de appelé à disposer. Nous avons, de

es*#*

confiance à notre belle route tiuiiale.
Tous les tabaconistes vendent les cigarettes

Lord Aberdten

notre côté, démontré clairement, par 
ira chiffres, que le* ailaires de ce 
département étaient tellement aug­
mentées nu’il était tmpdMible au per­
sonnel actuel de pouvoir y faire face. 
Cependant, nous anprenons à l’ins­
tant qu’un «crtain *roupe d'éi-hevins 
voudrait renvoyer la réorganisation 
de «e dépat temeiit aprèa les élections 
prochaines, re qui \eut dire au mois

Nous auras appris avec le plus 
rraiid pla.tir la nomination de notre 
ancien gouverneur général. Loid A ter-

“ r»* - ■ °* ' ÏJrtl’pV^biiï «r.T«
nouveaux *4| Pouffent . r

YILDIZ MAGNUMS
tÉlTlCMéK
*

comité* 8 «ata uni*. «p Hèq» au doré» ► ,»*
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CONGRES BE ; n^ulî, "XI* ' li rAMDINC UCC ACCIID A tree HEMORRHOIDES
U tuberculose la COMBINE DES ASSlJKANCfcS i ncmu^nw'ÜCOl'tngt h quür»nt4»

_ | qui r«pr#smi^nt lo plu» fort capital
f fto-r du Dr D*f«na»s »“ t°n' i j.ocfal ; lorsqu’on Kongo «mfln que oo*. 1 •■■
riw» frtniIllfnt orévenlr improductif avani de dispa-1T A , . .. , «,• i A ,

j,ii Munkipji—,'ommr v raitxo ont encombre famille et hôpi-: Les avocats de la cité reçoivent 1 ordre d intenter des
luterculose tt lutter contre elle; iauXi cootafionné leur entouragu et 

, .knt, à l'école et à râtelier rompromm l’avenir d« la race eu pro 
L D)fJ'inc * créant des débiles et. de» prédisposés,
iâ lutte contre 1 alcoolisme. n'est-on nas forcé do conclure qu’un-Li lutté contre

procédures criminelles contre l’Association 

Underwriters.
des

pas Torcr no conclure qu 
impérieux devoir s'uupoitc K nos gou 
vi-rnants ; celui d»- NSiiférer sur l'as- 
sainibnemunt de» uNiurn industrielle-s,

. la durée des heu ■ du travail de
L l'Arhevin Dagcnais, pr®in^e®«. «u ’ l'oyvjier, l'inspecHoo médicale sco-1 mi

d’Hvgléne, n présente, nier, |air«.< |>nse^rnenn’ut do l’hysriOne dans
1«5' ÎSÆ VornnH^ion d« U.cmh,. de fer fera arrêter la pose de non

Guenes rapidement sam douleu*, 
par l’emploi de U medecine Pyra* 
mide pour les Hémorrhoides.

Un paouet d'essui envove oratuite* 
ment par la poste i tous ceux qui 
font parvenir leurs nom et adres* 
se

Lt PLSULTAT DLS PtSOLUTIONS DU BOARD OF IR.XUI

'^V '<ruu li Parts, en rjetobre der-, tières et rabattage de tout animal
I coot aminé, etc., etc.

^ r»r D»eenais a^ait été outoleile- Laissei-moi vous dire en passant 
1, aêlArué Par le Cornell Municipal hi n

venux poteaux ft li K électriques dans les rues

,t délégué par 
t Congre* 
j su éviter de surcharger son

qm ki nos ItSgislaîrurs n» ,,ar |noUüo ^ r.chcvin !.. A.) „ ...
?rr^,î,r„".5liL'<T;/fJZ.?!?,; ■"<«!->» 1«l a f'f Apr,.r..rll«.nrll«nMt

iihûSïi dc"â saüÎA pubHqnr SL’ISnS StS*"',
!,.Mé tiè- niutemeut le» conclu bcllo b«6gne U v aurait là k accom- 7.ïoU\±°ï'!”. p'?.dr*; S-,.pn^ î!t.tl,,/st l,lus i0!ïl

i’!. du Congrès de Paris. Voici, pHr
le texte presque complet' terminant, J’exprime l’espoir que 

rit>port . Ivous au moins, nies collègues, trou- _ . , . .
I, Mjernilose est une maladie vereg les moyeiiB de (ret»r un sanato- f0<tr « rimmel que 1 A hevln I. \. L 

Elle n est plum et d’auginenter votto assistance | l>olnV«‘ a pris cette drïerininatl«m. 
dispensaires antituberculeux.

------ léniontrerez ainsi que vous oom-
Vtlaétss contagieuses réunie», prenez l'un de vos plus impérieux de- 520 (COMBINAISONS POUR Ü«TRA. 

ht tu« plus de monde que les guer-jvoirs, celui de protéger la sauté de 
t !m ulus désastreuses. Ainsi, la Vos inaudalaire’

-♦------------ -- --------------- I Tel
en senieut d*-» fils ’électriques

Nous voulons que tous «rux qui 
sou'freut d'Hénsoi rholdra .i*saient le 
ri'Uiede l'vl'arnnlo |»«nir les Héinorrhoï 
des h nus propres frais.

Le paquet d'essai nue nous en 
voyons apporter un soulanuuent im 
médiat, à la tor (vire horrible de la dé 
mangeuison «tu vtianement, de la 

oublier que cuisson et des douleurs des Hémor- 
rhoïdes.

Nous envoyons le traitement gra­
tuit dans un paquet bien cacheté d«*nt 

estimés le contenu n’est pas Indiqué, 
haute l‘C remède l'vramide pour les lié 

si kous forme de pro-

Mals il ne faudrait p »
au\ au11rs villes 

ion ou«- Mnniiéal, U
onsidéiabh* Il sug-

dur«*s immédiates contre la prétendu© gère «le faire prépan ! 
combine' des assurum'es b Montréal. p«>ur établir un système de 

C’est en vertu de l'article 520 du pression dans le quartier d<*s affaires morrhotdes
a- et de répartir le coût d'emprunt au- duits d’un caractère sutmosé qu'on

-rment cootagieuso. Elle n’est jqun, et d’auirinenter votre assistance P0111^ a Pï,s <1^^<*r,n,nfcl,0’»• t« rivé par la législatui. -ur le pro- applique directement aux partie» af
jèrédiuirv LU® f*4^ P*us l*e aux dispensaires antituberculeux. L’ARTICLE DU CODE l"1< ,*ll!t’s ,1,M 1 ' 'll''^4,r, 1,11 ^e' ^'>n action «st limvéïliaie ^ «•'

A clic seule que toute» les au- Vous «lémontrerez ainsi que vous oom- nouveau system®. assurée. 11 est vendu a0 cents la boi-
contagieuses réunie . orentz l’un de vos plus impérieux de 520 /COMBINAISONS POUR ’“Î'TRA. , rc riie cAiiTrooâ.ue tv tmr ,ou" ' ul’kr,naC,e,ls t‘,. u,“

LLo r I Lo oUUltKKAINi .botte souv«*nt effectuera une guérison
Im plut désastreuse», a.d»., «s vos mandaUvired - ' !/évhevin Carter faisant ,„«• digres- ‘T‘uni,,,î>h; ,,4r l',rmn[?‘ ',u lr''n^d,,
» perd à elle seule ©eot cinquan-1 ^--------------- ye| qu’amendé par la loi des vion aborde la question d. I.mouis- T>ranii<le pour . > Ifémoirhnfdc
idle «toyer.s par année. lAjle-l^ nor.^lt.llv amendements au Code Crim.nel en M*mH.t ... fils électri-j «• Dans vo"s vou "" ésamei» mutile

Ur plusieurs quartiers, il a vu tout ré- «^téux et faiigant du médecin et

«llcneut Montréal compte au- Si votre eaiavt revient, du Jeu en janvier 1901. ombreux poteaux ! . ou t»our une som e m<
‘se

>''ii«*t il’essai qui 
dans une envelop 

()e blanch»*, vuis pou' »*/ obtenir b •

mill- àr.riurll.- UN AVIS PRECIEUX AUX MERES ^•""7*nV ■1U,Codc Crim'"1;1
““ i c.nkü* environ rtng mill» -------- ,900 «l entrant en vigueur le

glanent- Montréal «ompte au- Si votre enfant rev ient du Jeu en janvier 1901.
... de *ept w-511* vic*imes «i» la tu ' ^•,an ou en donnant des signe» Joute personne est coupable de jouet des grande.» eompa qui . d*q<:»’

par année. Le» chiffre# eont. 6v»oents de gnppc de mai de coree, ... oassible d’une amende n’et moquent d«*s échovin» lil. oui «b-s tpiés t* 
irtote él«>qu«*nce |*.u toute autre maladie, ayez, votre et passible d une amende n ex- chuJt4.s ,, 1(.s ol) . , Mite|ul. no,JS vous evpé«li«m

lavage» ef- bouteille de Nerviline frictionnez cedant pas quatre mille dollars et , .i,,.. ■Pwr fafre o-wr ces

raûTv>‘*

(Peer
.......... ........ ;---- ---------- ------- . uia ni v 11X? uu*i«ftia ou uaa inuiii^ un DOIir

iPrrmièremftnt — Fane pénétrer les . (r‘l'ln,|^I”, ‘>.'i fioui m,j|e (j0||ars qU| consoire *« syn- les taux baisser.
rom d hvaiène d.ui» toutes teaclas- soulager la douleur, n égale la Nervi- .. . » j , ...
de U société er, mettre en prati- Une «If. Poison, is'jueüc a été dennis dmue, s entend ou s arranqe avec L u d»^.»! s engage sur «'• ; te ques

, bi cxvnalwani-es acquits. Pour cinquante ans le grand remède des fa- toute personne, compaonie de che- tion Ortains échevins m immnt que
Mordra ce but, il faut Imposer à milles en Canada min de fer, de naquebots, bâteaux- ^ liarlow, n aurait p. ut,.
rtsTln rosisona d’éducation, à tous Essayez une boutrille de Nerviline à.va0euP ou COmoaonie de trail a- ?rdrc «lu conseil. Plusieurs év’irv

, n, biKtitutnces l’obli- ée 25c - -vapeur ou compagnie ae trail. : chai .......... nt
port : de !.i voirie, ef final'hctltutrars

d'ewaegiier l’hygiène aux élfc-j

paquets de grandeur régulii*r« ehez les 
pharmaciens à 50 «euts chaque ou 
n«»us vous h's enverrons en paouet 
«•oninlel ‘.ur récenti«»n du prix. Py* 
ramid Drug Co.. 9512 Pyramid Build 
lug, Marshall, Michigan.
. _____ ,■ -• - - •—oa.

l>ort sous enveloppe et attendre la e 
V'' tonde partie «lu fameux rappoit.

L'échevin f’ayett** ptopowu alors l'a 
id~ î-...i,__

hNuttmereent - Travailler à l’as- 
Lbhsnnertt der naisons d hablto-!

,'ev r'nhliwemen*» industriels J Courageux 
ai* de l’air pur

li |t ’ ète en abondance 
[Trmsièmemenr. Diminuer les heu- hier maîln 

«h> des ouvriers, afin d’é
rr k wrménafe et l'épuisement ’ honne

UNE BONNE CAPTURE
policiers, 

mouvementée, rue
- Arrestation 
Notre-Dame,

(d) Pour empêcher indûment ou iariv‘èrp n?us »PPW 9" il 'icni
de «loitncr «les ordre; pour faire arré 

restreindre la concurrence dans 'a lf.r f0lir; |(>s t.njployés qui tenteraient

oê qni prédisposera, à la tuber-
l.eure.

[(^atrièmeromt. — Combattre l'sl-
>h.nrê

conntable Trépankr
hier matin, 

et Neville
les
pa-

production. la fabrication l’échan- de planter d«*s imtcaux pom u> comp- 
ge, la vente le transport, ou l’ap* te «l*'.s grande» et d«s petif- corn
orovisionnement de toute article ou P »^"^-
denr/e ou dans le nrix des assu- a ^ '' rot‘soiI ;l
rances sur la vie ou la propriété, réchevin î. A Lapointe au sujet «io

Le Board of Trad«‘, dan» une série ,a Pr^temluc cornhine «h \ .surances.

UN PEU DE CONFUSIONtrouillaient rue Notre-Daino lorsqu'il» de résolutions adressées au coiibci! 
vlrt'nl sortir du magasin de M J. municipal, rrpr<»ohe aux autorité» ri 

. T IM Prud’homme, qtrfncatller, deux indlvi- 'iques leur apat hie et leur Indifférence J r.a motion L. A. Lapointe, sec«m-
A. iWflé dua do"t ,e*s al lu n s susjKfctca éveillé- pn «e qui regarde la nomination d’im- déc par l'échevin Payetk. fut fuite

«a rafniraie o^ <?cpiea ou i on a^- r<,Iit a,JSHjfAt ,,,ur attention. Ils s'é- pecteurs ou officiers rompéients pour on vertu de l’artîcie 52n du ««aie cn-
Tan «r^Unrfru1 raoi/vsifvn1 i-, la"pêrcnt à leur poursuit!*. surveiller les installai ions élcclriques. ruine!. [.u motion permise par tou»
Uiif •tr * ! Effrayés par les coups do revolver 1 emmagasinage de*-, explosifs et la les membres fut adoptée à l'unammi-
v - it-m 11 faut crérr de1: dir. 'our t>ralt ronstable Trépunler. les construction «les nouvelles bAtissoa. té. L.«> d«;bat continua. L’échevin A-
» rw e* des Fanatorium» gratuits 'deux ,niirau<ll’'l,rs s,|irr^li‘rc,,t et *urcnt T-’o© suggèm ensuite au conseil de mes demanda la lecture de l’article 

ar venir en aide aux tuberruh-ux appréhendés après une certaine résis- hâter pour faire terminer la cons- 520. L’échevin L. A Lapomle lut
tance. Itructlon du poste de la rue Berthelet l'article et M. Ames proposa l'anien-

Après avoir conduit au poste Nurs et l'installation d'un système de télé- dement suivant: 
prisonniers, John Curran, 18 ans, et graplie d’alarme. “Que les avocat» de lu cité rt l’a
WtllÜMB Brien. 20 uns.les deux «ons- , r~ T1.,y
tables retournèrmt au magas-in Pru-; Lt:> ,4UA u AbbUNAR-Lï» ;au Conseil A la prochai m- Mun.v i 
d’homme et y découvrirent sur le seuil D'autres résolutions insistent aldem- ‘jonpriI' ,,,i ’l' ',f‘ * kl ’ du
plusieurs instrumenta de cambrl«> nient pour que lu ville fasse plus * f*ie ( riniin«‘l. I**t <1» du it «!•* jiren 
leurs. Iqu elle n’a encore fait en vue d’amé- drc des Prwédurea contr.- la préten-

iouruenient On fait «le l'opposition, 
le vote est pri» et le travail doit con­
tinuer.

Le greffier commence alom à lire 
les rapports» «les comité»; “Next 
meeting,' “Next M«<eUng,” ciie l'e- 
«•lieviji llaatien. \|>rès chaque “N'cxi 
Minting,’’ revient la motion d’ajour­
nement. Ce n’est qu'à la cinquième 
tpP»i*>e que U proposition Payette 

* pusse et le «‘«mseil «*st ajourné à jeu­
di, l’échevin Rastfcu ayant ismaenti à 
ictircr se» “\ext Meeting" poiu 
trois des rapports.

tnbrrnilenr Indigents surtout, 
fj sont ea peu de mots le» con- 

bsojs de ce ( ongr**'
| Vf/.;- i «ionrié plus haut dt-s
i.lîrev dont je vous ai eignalé la 
rbr* éloquence Lorsque l’ea non 

’à tes rtrugcfi «*ffravanta et à l’ap- 
vns-'»!!]«*T>* national qui en résul- 

k lorsque l’on songe que cette terri-

LITTERATEIjK italiein de
PASSAGE A MONTREAL

il publiera un? série d artides sur 
son voyage a» Canada

nulxdie atteint de préféroicc les fixée à jeudi.
L’enquête dans cette affaire a

M Zaguoni Antero. représentant de 
la presse italienne et correspondant 

v<jcat consultunt soient prié, de dire particulier du tourna] le “Bollett-ino
Della Sera”, > f 46 JMMMMMP au St 
James.

Cent un des journalistes Italiens 
!«'* plio avantageusement connus, qui 
a colloboré à presque toutes les it-due combine des assureur., «le Mont-

Prit» à üwmufr Im Affairtt à S a. m. préolMt

W.ÜSoiWQief'
UMITtB

Rues Sainte^atharlno, Université et Vlotorle

l! mil SIITI CUIS I! Hilt! JMIIS SU IN.

ï inalement,été horer la brigade du f«u. 
et c 

— idres 
’*"* comité 

.faire
port au* u redonsidératioii du vote Le rciulfat I. réputaiion emm
tion égaie i\ celle de Montréal, quel» mirant fut obtenu : .. cll«* ne lui est, fias 1 neon nue.
«ont les taux d assurances, l«vs pertes, j,our ï.l rrrons,^,:,fttlon : los édic- “Je p«tssèd«- parmi vous, dit-il,
et ce qui a été fait pour améliojcr a vins Vallières Larivière. ItobortiaMi, plusieurs excellents amis et de nom- 
hnga<lc depuis le grand i«“u du mu Lew, Datr<‘«iai.s Tumer, Sa«ller (ia! breux compatriotes, Il est inutile 
of Trade. lei y. Ames, Wilson, Chaussé Bum- d'ajouter que tous vivent heureux

Le maire suppléant vallières invite i,rav Carter. Walsh, N. Lapointe, dans votre beau <’ana<!a." 
les membre» du conseil à écouter at- Stearns. Marchand, Lrrlaire — I* —Le Canada «Kt-il trè» c«>nnii en
tentivement la lecture de ces résolu- Con*ro : les échevins St-Denis Italie.
lions, ajoutant qu elles sont très im- Clearihue. Lavallé«\ ILibillard, L. A —"Oui, très connu. S M. Emma- 
portantes. Lapointe. Ricard. Sauvageau Paycb-'nuel, roi d’Italie, considère le Cana-

L’échevln Lavallée riposte aussi'At (e, Letiiay, Bastien, l’roulx, Duquel da comme un pays hospitalier, jj- 
que les échevins ont déjà trop accor- te. Major — 13. che et fcitile, et c’cht un peu la
dé d’attention à eês messieurs du La proposition «le M. Ames est ta raison pour laquelle il t«»ière l'émi
Hoard of Trade qui ne cessent de ré- téf*. une voix manquaut p«>ui' c«iniDlé- gration «le s«*s sujets ki." 
clamer sans jamais rien faire pour k*r Ie_ chiffre 1» nécessaire pour un “U richesse et lu krtilité du Ca- 
amener la baisse de taux d'assurances. vof,p dr wronsiiierat ion. nada. dit-il, Kont devenues uu terme

M. le maire, dit en se levant l’éche- * iir u[,,e .^VV01!)de * *’ bevin Ame , r|c comparaison dans certaine» par- 
vin Clearihue, j'ai été mélé à toutes le conseil déride «1 envover duvantiha ties d«* mon pays, « 'e t ainsi qu'on 
les sous-commissions travaillant à ffu‘‘ «''•mmls-.Kin «huit elles dénendent qjra: “c'i st loin d’être le *'anada " 
amener les C’ies d'assurances à nous l'‘s J ^lutions ailr«s- espar le Board <‘j| n,. possède pas un Canada." 
donner de meilleures conditions. ’ t l!'!"11.?, M Zaguoni Antero pa ' ra quel
chaque fois eue nous nou» sommes ren­
contrés avec ces messieurs du Board 
of Tra«l«*. non." avons toujours remar­
qué ou’tl v avait parmi eux bien plu»

que temps au Canada, il visitera !«*s

'{« «.hcis enfants, les daines ont seules le privilège de changer 
'ruru nonih Nous les honun«s>, devons toujouis croire que le nom "ue 
to»js ont. dunno not» père» et mèire», est toujours le plus joli et le 
p!c& njélodieux à «xitendre régler. . ^

J aune à voir et a entendre parler de Santa Claus dans toute» les 
Ji'c.onces de» grands magasin*' mais je suis fâché de voir qu Us me. 
tonnent un nom impossible à éœler et a cotnpiendre.

Santa Claus”, tel eet le nom que votre oère et votre mère ont, 
connu, et j'espère que vous me connaîtrez toujours de ce norr-’à 

L’wnt des enfanta -SANTA CLAUS.

Les Hommes peuvent avoir des Habits
Qui sont prOts à porter.

n habit, un pardessus, une paire de pantalon»
. ‘ veste à la mode, r « infix-li mm és dans les roeil-
,rir* ,,s*us Non» avoue de»
« . ï" *‘'8 fabriquf'r dans 
01 lk ' envie de !u»g rivaux.

prix qui nous perniet- 
toutes les grandeurs qui

Assort • ... variéd’baWta de tous le* styles e: 
wons.-- «<ssus imjMutés ou domesiiqu»^». à stui- 
Plfl ri double parement», doublés de satin farmer 
vrandeurs de 33 à 44 pouces de poitrine. Ré«ru- 
iiers. «h Oü et 18.50. Aujourd'hui spécial à, *5 *3

*-n lot nouveau de pardessus d’hiver.— en Frire gri- 
" Cheviot ou melton,— collet de velours dou- 
... former — Pardessus oour tous les

R4ryUer S» 50. Aujourd’hui ---------*T 9i
SCROGOIE AU 2IEME ETAGE.

U

Ds Quartiers de la Bonneterie ont étf Réduits
l onl ^ réduit» pour réduire raasortirwnt — Cl«ap«yiux de
r haïeV^! pr!!*‘ 'a,,int l^Qu’à 11.25. à - - - - ------ t3c
' :.*nei«* -arnir. Valant jusqu’à 13.50. à.............................16c
''batK jMr * Porter, pour dames. Valant jusqu’à $3 50. à - - 16c

en Beaver pour dames, forme Urban, valant jnsqu'à 13.00.
a,: * - -- --......................................................................................... •**«

Pe trine* et o;ontures. valant jusqu à 51.50 - - • - - - 16«
CHEZ kSCROGGIE AU DEUXIEME ETAGE.

, ...... —, Wileon, Chaussé.
de gén» intéressés dans lee assurar»c«*s rarlrr Sauvageau. Stearns. Bastien! 
qu ils ne 1 étalent pour les iniitêt» «« i Marchand, Led a ire, Proulx, Duquel 
la ville. te — 22.

AMALGAMATION CRIMINELLE CrtN’TKE Clearihue, Itohillard.
, L. \. Lapmnte. Hirnul. Payette, !»• 

L'échevin !.. A. Lapointe, ne voit niJ4y Major — 7 
pas jMiurquoi la ville de Montréal, ne
lait n», comme Toronto. Donner Du- LE RAPPORT BEMIS
médiaterneut des ordres à la police' i n n . 11 w i
aller saisir tous les documents des Le greffier L O. David bris© le ca-
“ Underwriters" et les faire condam-! d** ^ U lettre contenant «• rapport 
nrr à huit ou «Lx mille dollars d'a- ^ v* «! commencer la lecluie.
inende en v.-rfi du Code Criminel, tl,**nd ur \ avis de tou» e» membr«*s 
n,V , r.*n du conwil, il d«»it remettre h* rap-artiele 520 ! * ___ '

Il fait ensuite remarquer que le co- —---------------- --------—— ------_a
niit«: du Board of Trade chargé de 
di.M uter av«*c I» « ommissiou eiviqu«‘ I I M
l'affaire «Jes Toux n était composé KJ* X^M^KJ
que de courtii-r. d’assurances avant T"'*h/r a /r
bien plu» hurs intérêH |»eisonneLs à j |h Ih ]yj [VI M1 J-rlTl 1TA IsKJ
< rétaire de» " Underwriters ’ est M. J 
M Hodrill frère du Seerétalic du 
Hoard of Trade, voilà par qui nous) 
sommes oonseillér..

of Trade.
tat 22 pour la motion et 7 contre

i t Lariv/?rc 'T principales villes
D." . UnU,: 1 '' Daeenj
Lavallée. Turner Sadler Ualli-ry. tront probabTfraent peu de temps a-

nuniDray, ür|,s Kon rptour f.n fta|jr( ,jal)s ioIf.'
Hollettino Della Sera

L’estomac fatigué ou délabré 
trouve un nrand soulagement par 
l’usane de la GOMME A LA PEPSI­
NE MENTHAL DE BODE 211-g-N

LE MOUVEMENT UNIONISTE

Les agents de la Fédération Améri­
caine du Travail entreprennent une 
vigoureuse campagne d organisa­
tion A Montreal -Declarations de 
n. j. a. Fini

SAVAIENT
i T*f* minier» «le femme» *n«îuront 
p^uUrnnras tou» le» Jour» par ce

Dupuis quelque temps un certain 
nombre d'agents de l’American Fede­
ration of Labor ont commencé, à 

fa, Montréal, sous la direction de Mr. J. 
e lie A. Flett, agent général d'organlsati-L’OEUVRE DE LA VILLE

! c.Hi.r mil »Kt inemhrp ÂTâl’auri VlorsaW «iuI «> ont «ucui.» roi- on au Canada d*- I A. F L. m«*L érhevin Sadler qui est memore Bon rt étre fj... ,i i«nn.« « e»» r.tn,Daene de r^criitem«*nt dans le
i Hoard of 'Irade n approuve pan f.tt pour lui c*u»»r d» m souf/ran- P
_ _________«<««< h» iin* r. * cercles ouvriers

o

ARTICLES 
NOELI

Nous avons maintenant 
en étalage un assorti­
ment complet d’articles 
convenables pour

N

CADEAUX 
DES FETES !

CONSISTANT EN

Jouets, Jeux, Poupées,
Cartes, Fourrures pour Dames,

Calendriers, Livres de Nctes, 
Cartes de souhaits particuliers,

Gants, Articles pour le Cou,
Ceintures, Bonneteries, Châles,

Robes de Toilette, Chaussures,
Parapluies, Couvrepieds,

Merceries pour Hommes, Sacs,
Valises à Habits, Malles,

Gilets de fumoir, Rugs, Nattes, 
Rideaux, Porcelaine, Verrerie,

Coutellerie, Argenterie,
Tableaux, Articles d’Art, etc.

Nous prêtons spécialement attention 
aux commandes par la poste.

m
justes et nut tout rien ne le» moti - ' n »•«.! «iifm ii< 
vait. Kn éi»bli.v ant une comparaison I

du________  __
les résolutions *%.*, lem r)rc«n»tane». «rdinalr»». .1 Le ...........e M Flett et de ses mile
Les remarques due cette Asi i n rio(t Mrp fnrt ^ pr,.t A »mi>-! Imraleurs rsi d’enrAh-r m po.saiWe.
d industriela nous adresse., soni m - fl,rrf„u,^ d. U - ^ t„ut - Jtriei dai * une union « «i .Jf» _

un u.hI fit. do», in li«T t.xili’s 1rs union** »« l'A K L.
, . j 1 «KM»f!r»nr< .onium*' »“•< loisirc «Hiune M Fh-tt a nusai à (t>nstitu«i «*11

avec les aulres vi rs «' ’’ nu u-a-nii. c‘(«i derniers ternfiH les unions de» tan-
•«‘qui valent# à la nôtre, on constate .s* «,vleti>ent l<s «etnmo» en ronnai»- , .j’, i,»urn<'ur» d<
mie noire hr i rade est meilleure. lu ruus<- I* u,el «le «lo» est »eur*. ,,n* «e., |..ilineuT» U«

* . - ,é » *ir ••«ik.inti Ha* flû aux rem* •,f* combkRii <S«» tua* CUlvrté# rt d'*s otlvricpB hlaUfhlsscui N.
mieux équipée, que lA prtssl .u |#« nvins m-Uds» n« «-i.ammi-iu Tf>Qir« ces uxinen ont été éitîiUtch h
l ean est excellente. L«*s jK*rtcs i>ar|^.,v ,|a„, |r iUo»«f« l'Inieinatiraiale . t à l’A I I. (m
le feu sont «le beaucoup tilOllidres. | Mal» U» n’j* p.M«vent r*eo. H Ils ont * , 'Ln ïiu le î'ô «lu loanl oS : ntn” ^ trafa.l qu U» n en peuvent ^-.«ye en «v n.,>ment d organiser ........... .............Q.
mpuiH le grarifl nu a i *» * r * « faire il ny a pu» A •étooaer » «l» «le- unions plu rieur» autre» corps dv nié- ,hauaauri J .1 Manning. Troy, «N
Trade tar. la ville a dépensé des v(çlim,ot ;n tMWl1r, ^ mat d» «n,» noummeot les employé» des aU1, -1 • • 1 ' «• * >*
«rnt aines- de milliers de piastres, j rat tout aioipioiucat leur <i niantjc <]«»«• 
pour amélkirer la briga«i<', et aiigmcn-jco,,r*' 
ter U pression «•«• l’eau Dons quel 
ques semaines nous » «irons encore

rgan
MONTREAL

îlî t-Vofl-T

-----------

qui ai-sisleut M Flett «lain la tA< h«' 
qu'il a «*nlT«‘pni>r, on elle MM.
VS A. (Well. Boston; organlsateur-gé- 

‘T1 néial d»'»* ouvriers de l'industrie «h* la

i ional* '-. «‘i 2Lü(M> uiii<jn> Ica ale» «f- 
filiée» l'ouiptaiil t'iiviiofi 3,01*11,000 do 
mrmhrrs. ,

Y., secrétaire-général «le» ouvrier» 
hlancbisMurr»; t>. F ll'»ga««. Ho* 
l«iii, pré'soleiit de I’Unth'd H«H*t and 
Shoe Wrtrker» of North America. 

#I high Koheit<„»r. oiganisateur dr

COUPS OF COUTEAU
VViiirni f harbonuuau, iyx «h* 10
•*. domicilié No Ilf ru«* Moatealm,

UN PLAtl NOUVEAU
L’enquête a été reiniKe a M j«j«ir<.

le gra*:d f«-u
lépensé _ ( ^m .i.• «— ..^«t ..T.

! tramways.
(hi .« voulu -«ur en •«•rlaitis « «'I •

H*-s him: tur:u< i’ «îaris re.H«' .'MiiifUgue
. - ------------- ----- ,, i ----- - - |d'or»*niFition «'uvrDir. Lw luiiodw,

*>«an -r^«svsç
Pour les Relus S;~ -» -...

possible et utilisable. veua atdaront. Eli»» garnswaf. im rets» Inteivicwé au auiet «le cette ru-' L’American Federation of Labor Protejt‘ d» 80 n Innocence.
meur. M Flett a nié catégoriquement c omprend 118 organisations inters*

M,,,.. i- ui.i' i>.,-)/.«*■. om nr,!, les mtébtions att'oa prête ass offici 
L'échevin Ame» dit que si le j>cu-; :-i*umnt piu» o» ni.q moto rai »oui efs de l’A. K. f . v

pie veut dépenser puis dVgMt N»’-j rijriaijjjjwapabp, "Noua chercha* »in,plemau». a-t-il
on n’en a actuellement par le reve-' a>tai>iAtr»- et «p. imiiuant». dit * développer I union U me et non
nu. U lui faut «.'onsentir à de nou - «om» Ma» »'iecè* Enfin j'«nt«a<tiH par- à créer une ligue formidable «lu tra- 
veaux impôts. 11 n'y a qu'un moyen v*l! contre le capital Les patrons
d avoir «le l’argent c est d’augmenter '0.rf, a; »« boTt- «of. doe «tait a’^- auraient grand tort do s'alarmer. Ils 
ia taxe pu faire d’autre* emprunts ■< u>rt **t «««««i *«*«m «ju»* auraient plus fort encore d»* "her-
autorisés préalablen-ent par la lé - i r*^s *0 ««>»• l» boit«-. ou trot» i.«i. cher à enraver le mouvement unmnis-
gislatuie puis en appliquer le» ' plus rv. HZ km'.-T.-.i.t;; tSsL' >*• r; «« •*: «•'»'* **
grosses parts, au département du, to. Ont. conditions aiTuelles de la société.
feu et aux pavages permanent». j *( K ). 315-vvli. Parmi le» officier» «Je 1 A. à’. L., __________________________________  _________ .__________________ __i 0 ^ J1 J| - <Af

• rit w

——

Faites Plaisir 
A votre 
Chevelure

N » vau« eiiltS'K* i>;«» •«<*<: vo» « »•* 
«.««t» il» |M>urratont \ «.ni «lultior ! 
Alur» pMUrquutt—FatU»-t«**lv ««laUlr »•«
Irur <lotiDHi«l un» nourt ! turc tuliiquar. I* 

H»ir Via.ir” «l'.iyur. l/«» ch*,*i>««* ci»- 
*-1t «*r tnss'l^rr. fl-vlemi'uit «l«>u\ et <>|.u)» 
»t la couleur rich» ici«ux rtievaus 
Krill. Vendu <|. |jiiii «.o «an».

J. C. SY».K 1 o*. I « n cil. ?!»••
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LF. CANADA- MARDI TJ DKCKM13KK 1VU»

AMUSEMENTS

MISMAJHSnS
(Jt .uir tt( lout* t« «ciimliKX Matnu'n winiudJ

MACLYN AnOUCKLP
1* tut U im tHeuM' c»mM1a d« Oaury* Artr

THE COUNTRY OHAIRMBIN
•JIM

TMitn éit Rovviivtis. •TftJiuTTsV
Uaniaine du 11 I>é<Kiiubra ISiA Udout d* M.
Hwify I>u val dan»

DC N IBB
Pt*a* en 4 Mtfa# d« Dumiifc Intermède» lund I
Mi|r, Vatlnde Hrmntne P”*?*!®?*
Prewfou _____________

Mit'lix'ee mercredi, et 
►eiuttll • ('etln •emtlnnACADEMIC

THE WAY OF THE TRANSGRESSOR
IlitroduUent lee

MERVEILLEUX CHIENS ACTEURS
mix — i»c. t*c. a«r - Hwneliw ) ** —

prot-i aine Ti.» tijin of the Peui

TOI TJCrKTT» BKMAINEKV/ T AU*"" MalIhéo tout let loure
THE AVENUE GIRLS

Feriteln* procbelne
W’OODH CO.

KEILLY
flîd

•J-HBATRC NATIONAL -1110 m* HteCfth*;
ART ASSOCIATION
»» ....... ............ CeiTd Philippe-

Calories do Polnturo et do 
Soulpturo, etc.,

rl«e. Tel. IMl Ret 173A. T<‘l- Mer handeJAl 
Onu-lne da 11 I>e«-enilire iWfi.

LE» BTOUFFKUR8 DBLONDRKS Al , . . a
Prix MetindM 10. 1A UAH »v. Kodrèe» to K. Ou»irt toil III Joufl 'I# 8 E O |Uiqu •« *01
W>, t 1 et hut-. H« irutlne piwheJn» : *'Lee Ch«.
vmllertae le OheritA. 31? 4

^MKATItl FRANÇAIS Matinde»____ MArdt*
Jt'iidl et ^«uutli. Merneln*' dB 11 l>d<‘

LE BOSSU ,
Grand drame « n t arte» et lOUblraus de Taul 

1« tal o A. Hourseol»

Sails do locturo ouverts aux 
membros Jusqu’à • p. m. ^llî-n

UoRretter ce que l'on Aime est un 
rrrat - a. .««r—. bien en comparaison de vivre ce nue

AnlrAe» lOr. Jur, Xto, Meet Nh'. Hematne pro- ‘ on n®**- llI»ITVI^nr,
rbaine Le Se ni» an *e 21M I HHI’Y e.Hr..

PATINOIR “ LE MONTAGNARD.
(STADIUM)

Ouvert tous les jourM, aprrH-midi otsoir, dimanches compris, 
h et H heures. Fanfare tous les soirs et les samedis et di­
manches après-midi. Admission • tOostlSo. 209-6
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Un Dollar
Achètera

per-— t i'** ^plnrletto ‘Worud 
du" en nr^ent üterünr.
t'im <*plnAl« k chaDCAD en 
argent «terlin/j avec ruban
en sole.

■— l'n set de loues en or F'0ur 
Wbé. aviv 2 perles et 1 nv- 
nst.

— t’n collier nn corail, 
pouces de tonrueur.

de 11

— 1 n Has Jag en «rRent ster-
Iiiir.

— t'n couteau de 
acier de canon, 
lames.

poche en 
avec d“ux

I n bel d ('pintles de sûreta 
Pour bebfs, en argent ster-
hng, 5.

— 1 ne cuiller h bouillie munie 
d’un anneau, en arijent ster- 
lin*.

— l n cadre à photorranhlc d©
i-4 pouces carrés en ar­

gent sterling.
— In anneau K serviettes en 

argent sterling.
— l’ne Imite antique ouvragée

en cuivre.
— I ne paire de casse noisette-s.
— l.'ne dourainè de pinces à 

noix.

> n qnallté de thaqi.e 
article est Karsetie.

" . " '. & Fils,
0REEYRE8 ET BIJOUTIERS

SQUARE PHILIPPS.
«S^r

Sutton a la salle Marcotte—La course de six jours 
rait-elle un “fake'* Y-Nouvelles sportives.

se-

Thos. Kelly et C. (’annon 
, l’hil. Itountree et J«»»eph
I Mills......................................
Thos. Mills et I» K‘»un-

tree........................................
•las Kgiui et A. Whalen . 
K. Ileeney et M. Reilly . •

20 21 21

20 21 17

31 14 21
21 18 21
17 31 18

BASE-BALL
PERCENTAGES

New-York, U. —\'oicl le* jutreen- 
luges olficiels des pit cher n de U ligne

1 Américaine pour 1.» saison
Gag.

de 1905: 
IVrd Pc.

Weddell, Phil.................. 37 10 .730
'Walsh, Chicago . . . 8 3 .727
Tannehill, Boston . . 22 9 .710
Coakley, Philadelphie. 17 8 .880
A1 truck, Chicago . . . 21 12 .667
Plank, Philadelphie . 21 13 .667
F&lkenbcrg, Wash. . . 
.Jos*, Cleveland . .

6 3 .667
20 11 .645

Rhoades, Cleveland f 16 9 .640
| K illian, Détroit . . . . 21 14 .623
j Mender. Philadeiphic . 18 11 .621
Owen, Chicago . . 
Griffith, New-York .

21 13 .018
9 6 .600

Smith. Chicago . . . 19 13 .504
L'hcsbro, New-York . 20 14 .588
Donovan. Détroit . . 19 14 .576
White, Chicago . . . . 
Orth, New-York . .

16 12 .571
18 16 .529

MiH»re Cleveland . . 15 11 .517
Mullin, Détroit . . . 21 20 .512

i Winters, Hot»ton . . . 16 16 .500
Pelty, St-Louis . . . 14 14 |M
Kitson, DétroP . . . 13 13 .500
Young, Boston . . . . 18 1» .486
.Jacobson, WashingUiu « M .167
Hughes, Washington . 17 20 .459
Dineen, Dos ton . . . . 12 15 .441
Powell, St-Louis . . 11 14 .440
Wolfe, Washington . . 
Hogg. New-York . .

9 12 .429
9 13 .409

Patterson. Chicago . 4 6 .400
Hcks, Cleveland . . . 10 16 .385
Howell, St-Loui- 14 23 .378
Patten, Washington . 11 23 .378
Hernhard, Cleveland . 7 13 .350
Sudboff, Strl/OUlS 10 20 .333
Gibson, Boston . . . 1 8 .333
Buchanan, St-Loui 5 10 .333
Donahue, Cleveland . 6 12 .388
Townsend, Wash 7 16 .304
Henley, Philadelphie . 4 11 .267
Morgan, St-Loui* . . 6 .250

IPuttmann, New-York 8 .200
Glade, St-Louis . . . 6 25 .191

CARTES

AVOCATS.

OWBBONOboNHon *
AVOCATS

No. 07 rue St-Jaequ©*, Fkliflee de la 
Henquedu Ptniple. I*. U. Hoita t-iVTol. 
Hell Main 10

Victor Geoffrton. C. K,, v. P..
A'.md Geoffrlon. O. li.

6-n Victor Cojuton, L. I- T*

CHARBOR.

Charbons de Pitit
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ETABLI EN Î85Q GOl.'IN, MARTINEAU,
LKMIHUX & BRASSARD.

AVOCATS
toirtoi Ntw vork Lira. n pi.rA a«.rma, 

OMAManca M«Ma aio-ait11 " aiRiS
—-MOWT*»- 

». LCouIn, C.R- Ho». Bod. Lamtom, O R 
gaal Q. MartlnMu OR I». Rrooaortl, L L L.
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Dominion Coal Co i t
IT «XPOaT*Tl0M|,

CHARBON a VAPEUît DOMlüi 
Funr

J. K. COORSON.
A«w*« vandaur. ni rM« a» ,..

Tel Main 4 ul »«

0 m

J. D. LEDUC, C. R
St- SrJM'ïE^aaTi»L»j'«»

CMTI Oil trtiU-444f44441 aia-N u lariiMli. < |
1

ThB Acadia Goal Company, m
Avocat ^hiiri it Eiportitiin ^

CHARBON

McCDRKILL & McKEOWN,
* acadi/

AVOCAT^ SWSSTSBUR^ Q.
JX. ..uUmkilu C. 1L K_ MrlaowM nulELb.
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ROBILLARO A RIVET, Avoosta
•7 PM* Rt-Jaequea RatOc* «• la aa»q«M du Reafto

J.A.ItOHILLAnD L.ARIVBT.
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NOTES
LB MONDE SPORTIF

LA LUTTE
TREMBLAY REVIENT

Vice-présidents: MM. Uruneau d** 
Labone; OomUs Gabriel de l.a Kocbe- 
fouoaald, Paul Rousseau, comte H*y- 

. ^ . . mood de Tracy.
Api.» s’étre préparé silencieusement secrétaire général: M Knuitx Rei- 

aux éventualités .uns la ptdite salle
athlétique attenant à «on "l u ’. Ku- M (Jr i,augardiérc.
gene Tremblay, le champion des p<xids Membres; MM (lu 1Jn.uU ,Je Saint- 
lége.s de l umvera. 1 orgueil de mule rH.rmaln ch. Twbort*, Georgtvi M«- 
une nationalité qui b est toujours por-] n,er de Camara-Gomex, Iævs, prince

Mohamed ilirahini,, Martin Zédé. che 
vaher René de Knyff.

Capitaines: MM. Ashley et William. 
Chronométreur: M. Legendre 
I.e P. A. C. a décidé son affiliation 

k la Fédération des Sixiétés de Iwxe,
et le

plus considéré oollaboratiïur. Alors 
que la Fédération assurerait fout par­

lée en masse pour l applaudir et le 
voir toujours heureux même contre 
des adversaires beaucoup plus pesants 
que lui, réapparaîtra vendredi pro­
chain sur la scène qui a vu ses plus 
beaux triomphes

Toutes les sympathies montréalaises ^ nleriüt' ie plus''p?écïèux 
ont toujour - été octroyées & Trem­
blay.

Les Canadiens-français en ont fait 
un dieu athlétique, et des Anglais, Ir­
landais et Kcossais l'ont préféré h. 
tout autip, parce qu’il détient dans sa 
force herculéenne un titre 
métropole peut s'enorgueillir 
glorifier.

L’inaction de Tremblay u
lontaire Son entrée dan* le vu.* v-.u.. .................................. p,—.—
ce. les préoccupa’tons toujours agr a- ^()n ^ ^ jd reglementetton toute par- 
l.les d’u’ie préparation au mariage, en- ücMhrr (i„ s|>ort professionnel .h- la 
fin une foule d empêchements incontes- .
tables empêchèrent Kugfcmf de se li-j * ___ ____ ____________
vrn plu s un entrainement, qui de-|

ralt à s’en emparer serait reçu h 
coups de pistolet. Quelques coureurs j 
voulurent cependant attaquer Root, 
malgré les menaces de sa femme, et | 
eelle-ci leur répéta une seconde fois 
qu'elle tirerait s'ils ne cessaient d’im­
portuner bon époux.

Fogler, le compagnon de course du 
liersécuté, pria Madame Root de lui 
remettre son pistolet, et rencontra 
un refus formel.

M. Powers distribua les prix k 
chaque équipe en particulier, et dé­
clara que tous les coureurs avaient 
reçu quelque chose.

Abraham Kaul. un lutteur syrien, | 
arrivé depuis peu aux Etats-Unis, ai­
merait h lutter contre Hotlmer.

Deux clubs représentant St-Paul et 
Minneapolis, joueront »«• partie de 
foot-ball sur la glace, dans le cours 
de l’hiver.

CHIVE
BECHIQUE

Pour Rhumes, Toux
arBCIALITE

BANDAGES HERNIAIRES
71.1-

prèa du PApftt C. P. H 
•t «méiictln. Muni d. u.u. i'S 

^ ko,^ 
i

lioratlon» modr.nM 
proprt4 taira.

TOURIQNY A BUREAU
AVOCATS

r. e. Tourtan», •. n. Jmmkim toira»
22 rue Bonitvrnturo 

TeL Bell IW-

Hôtel Riendeau

TROIH-RIVIÈRRH p'a^jî^SL&jT'y t?
m T*r.«uM. "-orrlfUir, J U*

ARCHITECTES. DIVERS.

Montrnl WNo» Cto’iijC),
*»• HR Froprl ta'r,
'*• HUI ST-VIIAl^dtoPX

T«».B*lt. Mata, aasx

THEO DAOUS1
UCaiTBTI OTOIFIttS IfUIKIItr NMCl 

BUREAUX
100 me St-Kr*-XaYier Montrwi.1. Walter Cunningham,

La Trotting Horse Owners Associa­
tion d'Angleterre.aura le contrôle de 
toutefi leu courses au trot et h l’am­
ble qui auront heu cet hiver sur le 
continent européen

gnant pour qu’elles soient en chaleur
“en temps voulu" et elles contrao-^
tent l'habitude de commencer à don- ------- - -------------------
ner du lait au moment o^ortun. . _ - .., » r n

On sait nue le lait de vaches frai- | 7 (irHitnifif u. E. U» U30USI
Ches vêlées. mêlé au lait de celles qui L* L* ÜÔUIIIIOI, U. t. U. UOÜUOl
sont avancées en -estatioq, contri

>•«-390 RUS riorau 
l«vi« «• to nm King. rrtti

Kplrerl»*, Vin, «t LtJ0«ur«. Qm«t Dwa. 
Entre.ol J» Tb« ot CaU. i,

la fa-

LE BILLARD
SUTTOM LE MERVEILLEUX

__  - Georre Sutt'^* ' loueur manchot,
ticuliêretmînt I'organlsatW n der. équl-,a émerveillé l'assistance minime qui

r réservées aux amateurs, le P. A ,v4(t ,ptlfju,. ^our le voir à. l’cruvre,
dont !<• sort est entre le-> mains de s.thnr eauer

bue b* aucoup h rendre facile ' 
bricition du beurre en hiver."

Seul, le lait des vaches " vieilles- 
vêlécs " prtHluit une crbme qui ne 
veut pas tourner en beurre ; on dit 

„ . . alors que "le beurre est fou" nuand
Grenshaw. des 1. ..«-ton quanj c’Mt plutôt celui qui baratte

retournera probabl.rmmt au club «uf- ^. maDq„e dc .saresse.-(La Presse)

La liste ckf résene de la ligue Na­
tionale contient les noms de 218 
joueurs.

.Ti0er«".* ‘Comment exploiter à fond
nos animaux domestiques

ARMIITIOTU rr BVALIIATBIM

180 rus •t-Jaoqus«, MOHTREAL

Téléphona Bell, Main ttlV
OS*

EHTREPREHEURS.

J.- B. CRATTON
■ntr*pr*n*ur •« val Mat* wr

AUH*r *2. S4 «t RA AVBNLB MK|CIR«

J AS. H ALPIM
CARROMIIR 

RUE VI9ITÂTI0N381

TSlApbtn* ttoll, K»«..160« 
TSIAphor» l>rl*R: B*U. Kat 771

vr.i l’aider . maintenir la réputation 
universelle de vainqueur, qu’il k’est 
bâtie depuis deux anu.

Il reçut défis sur défis, en remet­
tant toujours leurs auteurs à plus 
tard

I.'uri de res adversaires se montra ce-
pendant plus acharné qu les .lutren. 
Comme la mouche du coche il revint 
souvent « la charge, et ne cessa de 
relancer le champion, que le jour 
oh celui-ci se rendit, à »a demande de 
rei anche.

W F. L ail ne. le lutteur canadien - 
fiançais de Lowell, que nos lecteurs 
connaissent Pour l avoir su à l’œu­
vre au parc Sohmer I an dernier, se­
ra donc l’adversatre du champion ven­
dredi prochain.

L'an dermei, il lutta malade, et ne 
se tint debout pendant la lutte qu'â

Pour purifier l’haleme et deçager 
la qorne il n’y a rien de tel nue la 
GOMME A LA PEPSINE MENTHAL 
DE BODE 211-g-N

mérite d'êtri* encouragé en raison di­
recte de sa valeur.

Voici le résultat de la partie d’hier
soir ;

Marcotte — 2 — 27 — 2— 11—0 
— 1 —2— 9 — 10 ■■ 0 0—0—1—2—27—2

1 Harrv Smith, le frère “d'Alf a 
refusé les offres du club de hoclrey 
Pittsburg

Tou.,
I i lî-Ii-3 frmtiori.
- * - ‘-‘‘’r'-‘-l7-,s 11 vl;

HORMISDAS CONTANT
IATRKFRKNKWR FLATRilR

d’Knduit* Uni» ot Urnomenté*.
Ttf. R* I Rat nn

M»ii«f*cturnr <1* tou» gtorM 4*
Ibb.

OR A NT* 8TORAOB ISOLE POUR ^
tumfîs n rrrv: .v- .nu »b**-
contre tout In^etutl*.

19®-ba*«.

LE HOCKEY
SUR LA BANDE

Tony Gnigras et Charley Johnsto­
ne. deux vétérans des "Vies" ue Win­
nipeg. ont commencé à pratiquer pour 
la saison prochaine. Les jomnaux de 
Winnipeg reposent encore be*i aeoup de 
confiance dans les capacités de ces 
deux anciens.

— 1 — 14 — Total,
Moyenne, 8
Sutton - ?1 - 5 - lü-l—G-n-2-0

— 0— o — 4—0—1—1—18—1—21—23— 
13 — 13 — 2—51—0—0—9—15—'I—1— 
t — 5 — 28 — 4—18—1 -2-21. To­
tal. 236.

hemandez A voir* priarma^iRn 
Nazalino de Chrétien-Zauuo

10‘J-R-R

L

Kean et A. Gordon, des Vies, dc 
l’an dernier «c sont joints aux Winni- 

... pegs Question do sentiment, sansforce de courage et de détermination. doute ?
Ceux qui l'examinèrent après cette *ufun <*OUTc •• T _____

HAND-BALL
A NEW-YORK

New-York, IL —V

Princeton
conférence , . . x

s du foot- La Providence parait avoir assigne 
h chaque espèce animale domestique 
un rôle spécial !l remplir au service 
de l’homme. Au cheval elle a impo-1 
sé le travail ; au porc, au bœuf, à la 
vache et aux poules elle commande de 

_____ fournir à leur maître sa nourriture
’-c .m»#uTK du club d(* crosse sous forme de chair, de lait et d’œufs; !
•*s 'ü',tur8 du C,llb d ban de »»outon incombe le devoir d’habil-
^ iMiur a,o.. - dim an- le sien «le sa laine. Uncore que ce »«rri

. tiri»t it d’affaires rô,e nf< solt Pas exclusif, au sens al>- ,3I1U.U0. te tirer.mt «I affaires ^ ^ pujsque la vachf, avec
• son lait, la ooule avec ses œufs et le ; _____ _______
mouton avec sa laine fournissent aus-

• ■Lu, „rl„tcmpB pro- tJX «. ri: MARTINEAU & PRLNOVEAU j™.";. ^ «

COWTBACTE»»» oeKERAU» VjS? •*«• --ÏSTS

cun de ces animaux a un produit pro­
pre pour lequel la nature l'a doué i &»»*oiat>iT» 
d’une aptitude spéciale.

Quel caa Importe-t-il de faire de 
cette aptitude spéciale ? Est-il op-

JOSEPH FORTIER
raeiriCANT pamtiir

Coin dis Ruis Notri-Oiai il Sut
Ct-devant 15* rut Ot-âacflu**

A inalntenAnt Unnin* 1 iokuH**." 
scia »t»Jl»r* d* reclag». rfliui»

avec une nrur. marie rt «nampag» 'I0.uM»f?,f.avoudras nHo lui conlMf
Le club 

proposées
Souris a accepté les dates 

les Shamrocks. Ils

qu* vou* -v-------  ---- ---
I *xêcut£* «Vf« pnln *t proBpmv*. 

U* fonfl» d» livre P»!«»
par JW ISWOI

chain.

LE PLUS VIEUX PAYS 
NOUVEAU-MONDE

DU MAOONNBRIB

Tout le monde parle de la grande portun de la cultiver spéarément qde 
»u M**xiauc. orca- l’antitudo commune 1 Vaut-il mieux

J. L riRTIREiü
403 moat-Roxat

T*LK»t »lHi Office:
excursion spéciale au Mexique, orga- l’aptitude commune 
r.isée par le Grand-Tronc, et qui lais- les exploiter tontes les deux smiulta-

F.-L PREIOfEAU
1301 Stltoala

M ici n toyi Tel
145-u

ARONSON &
RUTENBERCffi

■ >IC1

rencontre ne poui'ïiit s’expliquer com­
ment Ladue avait pu faire une lutte 
dans dc pareilles circon*tances. Se* 
souffrance- avaient dû être terrible*, 
et malgré tout, il eût enoore la force 
d«> tenir tête h Tremblay pondant 
près d’une heure.

“J’ai été terrassé par la maladie’ 
disait Ladite *prê» cette rencontre, et 
si Tremblay que je crois chevaleres­
que. vent me donner une autre chan­
ce, Je s**** Pr** * régler !* question 
de savoir quel est le meilleur lut­
teur canaiMen-frauçais dans le» poRdi 
léger*.

Ladite a été ferme 4ar.s sa deman­
de. et Tremblay * e*t révélé de-ux 
fois champion en acceptor t de lutter 
d.- n -uveau contre an raines» nui

tté-

r-1
Le "Graphie" dc Portage-la-Frairie 
réfère le professionalisme ouvert à 
amateurisme hypocrite.

Le club Brandon sera composé des 
Joueurs suivants'

Hunter. Leader. Arthur 
Smith, Benson, Dey et Price

Rom»,

LE CLUB QUEEN

des circonstances attdoit bénéficier 
ruantes.

Ladue est au comble de •** JoU®, et 
attend plein d’impatier'-* le moment 
de commencer la hataii e.

Tremblay, de son côté, est heureux 
de venir semer la variété dans le pi<> 
gramme du club Ca>'-a«4i«. et d** 
prouver h ses partlaaa* qn’il t’a pa» 
oublié comment tomber se* adversai­
res les plus acharné*

Dan McLeod et BeJill lutteront le 
même »olr.

Cette préliminaire »ortlra certaine­
ment du cadre de l’ordinaire

Trois lutteurs eanadiens-êrançals 
feront Ica frais de 
réc de vendredi prochain 

Aux patriotes de prouver qu’ils al- 
et espèrent.

l’intéressante «of- rante
Pour toAite 

a*i secrétaire

Le« elcctMB.H annuelles du club dc 
hockey de l'hôtel Queen ont donné 
le résultat suivant -

Patron* honoraires 11. 1-aportc, 
ruarre de Montréal, J. N. Dticliarme, 
Président honoraires, D Raymond

Vice-président»; Hv Black E. M. 
Matthews

Président. L. Baulu.
Premier vice-pré«.ident. A. Larin.
Second vke-président, E. Poirier, 

j Trésorier, A. Raymond, Jr.
Secrétaire, N. J. Delcourt
Nom» de* Joueur* — A. Harniotid, 

E. Laplante, O. Major, E. Lavigne, 
J. Sullivan. O. Brown, E Denis, K. 
Oitr.bf.. "L. Leduc, K. Poirhir, J. P. 
Khol land

Cette armée i équipe du Queen au­
ra un entraîneur dans la personne de 
M G, Brown

M J. R. Sullivan a été choisf 
comme capitaine pour l’année c mi-

information s’adresser

Tncot

f

LA BOXE
LA eoxe

Paris. 11. — Le Pel loan AtàBSfc 
riuh oui est appeK A î<x»«r dans la 
Lo®; unrO'.P'A'O^-^. «rt d«j-
nitiveroeot ou t_à fameux prix de la P. T. Power*,
im,..»—nr.n iftmeux 1)11* HV ia COUtso de six jeVoici é’ailleur» Ift pompostt on do son Root (ut ^tooré par un

W J. DELCOUIIT,
No. 886 St-André. 

Ou an Queen’* Hôtel.

LE BICYCLE
UN TRUC NOUVEAU

New-York, 11. — Après a\oir teçu 
“ de M. P. T. Powers, le 
prix

comité:
Président > 

mill*
M. ••éo«te«T J. Mou-

SALON de TOILETTE
e*reK* 4* lève cl——. Bte S*f»«er*

• ■**ru idtmmmdmmm.
Pj ROYf I*** fSffrtewït* ÿçm

tain nombre dc coureurs qui de 
mandèrent leur part du mon 

,14111. Il* déclarèrent que plu 
'sieur* équipes avaient travaillé de 
façon h faire battre les frèie» Bedell, 
et quo Root devait payer po,,r ser­
vice* tendus. Madame Root qui ar 
rompagnalt son mari fit savoir k la 

•"combinaison" qu’elle é«»it en poa- 
lon do l’ateent gagné par hon 

cV <t— k jrromin qut uheroho-

1 de* parties qui ont été >ouér« HW. 1
;en ceite ville:

BROOKLYN COl.'UT
: Case et Uouham................ 21 21 16 !
t O'Sullivan et Breen . . . 21 17 21 |
: Mackcnsey et Dunne . . . 21 19 131
Wallace et O'Connell . . . ! 7 21 Vl !
W. Raleigh et McEvoy . . 18 18 21 ;

! Hurley et Case.................... .1 21 19 '
' Rvan et Kipp ....................... 17 21 17 .
Ryaa et Ward ................... 17 21 16
James Dunne Jr. , . . . . 21 10 Î1
Oliver Drew........................... 17 Jl 16
Juseph Murphy.................... 21 17
.Ji»hu Murphy......................... 19 21
William Siatei.................... 16 21
D. Lyons et J. Wallace . 21 20

SHEEHAN’S COURT
T. Ryau et D. M«»rrcn . . 12 19 21
T. Barrett et M. Kelly . . 21 21 15
J. Waters et J. Kelly . . 21 21 10 1
J. Mat tick* et J. Nagle . 1» 17 21 |
T. Bazin et D. Cleary . . 21 14 31 1
J. Banett et L. Dillnn . . 1» 21 27
JoNcph Kielv........................ 21 10 21,
I». Smith............................... 19 21 17

1 D. Clary et T. Dtllon . . . 21 14 18’
T. Kelly et M Kelly . . . 19 21 21

j H. Smith et T. Harris . . 21 15 19
J Barrett et Joseph Kelly 16 21 21

TARRANT’S COURT
j T. Mcakie et P. Healey 2f.
I J. Holmes et M. McMa­

19 21 21

hon ............................18 21 l? 15
P. Dugan et Curry . f . . 18 21 ) >
J. Mcakie et P Flaherty 21 17 21

i J. Flaherty et J Sullivan 21 19 21
M. Tarrant et Murphy . . 17 21 11
Thomas Jacobs .... 19 21 14
George Hardy .....

* W. Noon et W. Mitchell .
21
19

17
21

21
14

J. Devany et W. Drake . 21 17 21
EGAN’S COI RT

.lllollin el Redding-
ton . . . 21 18

Keegan et Wal­
21 17 15

dron ... 19 21
> Chas. Golden et Chas Gil-

16 21 21

day ..................................... 21 18 17
I Al. Martin et P. F.chhoff . 18 31 21
i W Hmicy et Jas Ucddmg
i ton .......................... 18 21 17
C Onldru et John lla-ev 
Jack McCabe et Ja.s Me-

21 1» 21

Curnin 31 14 21
P. Monahan el W IV.Jm 
J*n McCourt «t Jack Kel-

17 21 IV

*4 lg«a««»»»»»a ai i» A*,

isei.i Montréal a 9.00 heures du matin nément T 
. . »lle 29 unvier 1906, dans un convoi dc A ces questions que je pose au seul
le résuif it | ..pujIÜ4jlM 8ur i’‘‘InternaU»>- noint de vue qui intéresse l élev

nal Limited". Ces wagons seront at­
tachés i

point de vue qui .intéresse i eicvcur 
ordinaire, la réalisation des produits 

1 Chicago, le lendemain matin en espèce sonnantes, le bon tens et 
au convoi spécial qui servira pour tou- l’expérience ont déiâ répondu : Kx- 
te l’excursion Le prix de l’excursion ploitej les deux "successivement . 
comprend toutes les dépense». L’cx -1 Appliquez-vous d’abord «xclusive- 
cursion durera à peu près quarante ment h favosiser dc toute» manières 
jours, c» couvrira les parties les plus 1 aptitude spéciale : c est o moyen 
intéressantes du “ plus vieux pays infaillible d en tirer tout le profit 
du Nouveau Monde". S’adresser â qu’ello peut donner 
nMinuorte aucl aaent de. Grand- Et lorsque, par 1 Age. 'otre pou.t
l.rono ou â J. (Juinlan. gare B»ma- auta épuisé sa faculté de pondre, que 17, 

toute information, li-J votre vache ne donnera plus ni *cau
ni lait, que votre mouton aura per-j- 
du, a >cc le pouvoir de se repr»>dulre. J 
celui de fournir la laine. abaUct-les, 
L’heure du pot-au-feu a sonné pour 
pour eux. C’est aussi â ce moment 
que leur chair est surtout savoureuse 
et nutritive. Pendant toute la n*1- 
riode dc production normale, cette 
«hair. dc tendre qu’elle était au jeunn 
Arc. est devenue dure et peu propre â 
la consommatioD. Le temps de la
production fini, elle reprend toutes

JAB. SHEPPARD A «ON
Marchand- d* Soto M Sotog* •« 0*n»tr*cUQ*

HuB Uu et UH. • *>u>nmL.

a
Argmt à prètor

OU*. U*G

* «01 au*
- 4i*aaau. Xmv* 

r**-rw**>
ramm»»»*^A—ifoui dur

O. TERRIAULT, PLOMBIER
Po-««r 4'Aro*r*tl* * O*» 
c»Ch*«rf*Bc. etc. t l i 

• PfCIALITf I CNAUFFACt A IAU CNAVRI 
Uf *T OOMiHiq«L 54 u T41. Ml t«t 1X5*

venture, pour 
wet descriptif, prix. etc.

D. LAZARUS,
9 54—P •*»* ®*»*«

410 ROE ROTRE-OIME
Ar*«a prèJJ

dîi

Le beurre d’hiver
Tous le* cultivateurs comprennent 

l’intérêt qu'il v a pour eux. de pou­
voir contribuer k la fabrication du 
beurre en hiver.

Aujourd’hui, dans un arand nombre 
beurrerres et fromage-

J. B. PAUZÉ
& CIE ======

mut c—hé-t^to^Sfco&to *rj
•Ina «t vodt— «to l>®—

CONTRAGTEURS
de liK*nli t^S w %•*»*..* »v «» » , ■ t -1 T —■ xi- r- —____ -
ries existent de pair ; et la fromage- ses qualités premières ^ 
rie cessant scs opérations en nnvem- de succulence. “ “ ■“Elle Possètle même 
hrc. cette fabrication est remplacée en plus une autre qualité bien lrnPor‘ 
par celle de la beurreric. tante au noir.t de vue du 8ain. 10

imids '* nui lui est venu avec I IsrMat* la question eni bar tassante est 
: ‘‘vêlaxe en automne.”
Eh bien ’ d’après les experts, ceux

Doue, en résumé, voulei-vous tirer 
de vos animaux absolument tout le

réussissent mal à faire vêler leur* profit qu'ils sont suw’eptlbles^de^NOUs 
vaches a l'automne, sont ceux uni donner, commencez nar exploiter jus-^ 

u’U son extrême limite leur aptitude 
pédalevache*.’j

C’est une grave erreur. Sur 20 revenue tarie, mat 
vieilles \aches, au moins !(• ne vêle- livre/les au boucher qui vous en don

alors seulement.

du
ront pas du Unit.

Non, cela ne peut pas se faire 
Jour au lendemain.

On y arrive avec les taures de 3 h 
3 au* à leur premier veau, en les soi-

nera encore plu* 
plus tôt -I’

à ce moment que

Bureau : - 70 St-Jacques
Tel. Main 2951.

Résidence : 212 St-André
Tel. Est 1W4»

^UoTa^to»

L« ubac B0SE 
QUESNBLestk*" 
qu’oo poisse Diroer 
coBiinoelIew^8*15] 

altérer s* s»0*®*

tty**

fl n '

MANUFACTURIERS

MAIS ON

FONDEE

Inotrumento de Musique 
et Mueique en Feuille

A»«o> tin.rnt !«> |>••••. nu: 
l.*«jf i«*r>re H • ('••*> * 
tou'.*» aurt»» • l’»« «‘.r

A*»nt f.our n-«*o" A 
An*. I*4t(fj»..n. «iulnot A 
t'r*ai» V.ir* A :jen«
Wirti

i toi . t k (u«il-
C4» «rattun» li#

li*UI.
Cto. t.or.lr*», 
ci». Lyon.

CHEZ SEKHELAPOIGNE 
—Monsieur, c’est un pauvre ; faut-il 

lui donner quelque chose ’ '
—Mais certainement, ma f»He, 11 1 

faut toujours donner aux pauvres . t 
Donnei-lui le papier q*u vr.vel ^mt, | 
le saiM’issm:.

Ul nÊTÏ DE REDUTION 
—Combien de temps un homme peut- 

il vivre sans manger 
—Demandez au type à longs che- 1 

veux là-bas j
—Est-oe lui qui est chargé des Ké- | 

pon^e aux Correspondant* '
—Non. c’est un pnMr

ALEXANDER FLECK, Limité*
OTTAWA, ONT.

u*. tMflBd •% 
tor. «MIVT» *4

U*r->»Uto* 'to 
diérv*. gomtovr* an
U«nuf»rlurt*r» <1* roH«j#_<to çb*r A ,r°^J
«t •ciiiptuf* — toat» 
trufS'h»» »itorl*to*

M «aufar t >»n«r*
t»o

CHAS. LAVALLEE
âx-wLte«. g

ES LISANT LE .HH UN VL 
j — Tiens Dniguet A: Cie vcii' 

dent leurs remèdes k moitié prix.
EU© — Quel dommage ! nous tvoiu

tsofi tous «n *AOté d« ce tenaps-o

BIJOUTERIES FINES 
ET ARTISTIQUES!

CHEZ

THEO. CR0THE.,
ST2 - OATHCRINK«S37 FUS

TW- Moll. i:*C jOMQL :. a h i

Cadenas et Clefs s ü
Poinçon» A •lll*t*

The HiramTw^0.^
î2 Rut

PUcn. *•••"

JOS bonhomie
’,0

S5b Rue SI JPHH

ur

^:3D
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LA finance

|A BOUHSE

i i>o x 1-3,
35 Iron IVd a oh 

3<'l Iron lJf«i. A To 
:l Ilk. Cora. A 108 1 4

UK) Trinidad A 02 Dims m MTflES sol* 
qui | 
sut

“C»n»i1aM 'tiurraux
13 ü^ct-mbro 1915.

su^t a ti>« fnrt. hiM. ft 

fMma »v.< uof fort* tfodaot^ > mon- 

hautiff pitf |

U* rhrnHn 

actif»

*»!»»

,tf f«r furent su» tout

marquPmit Iob plus *rok

]jC s(Cr«ftlr* Bhsw n’^t pas t-ooo- 

ffl ,wu au sccour* das banques at. | 
rou» ne croyons paa qu’il y «oit obll- 

^ i® taux da I’atRant est re- 

tonbd à « Pour eent.

Avec l'argent h « pour cent at U 

force du mouvement, nous croyons en-1 

acre H quelques 
*v»nt d’avoir une réaction, t ’est 

dire que. lorsque li*s stocks «front un 

pAO plus haut, une réaction sera 5 

(«ordre du Jour et quo ce sera le 

twrpe de prendre sas profits et nro- 

Hirr de la réaction pour acheter do

VENTE» DE L’AfRKS-UiDl
50 Iron 1»M à Tl,

•J Iran ï»t(l. A TO.
25 Tularin A HS 

II") Ti'ktlla rfd A tOO.
50 I.uU. t’M A 102 

|(ni M .tr KmaI» A 24.
25 fidirolt A U4 
1" iK'irult A 1>4 1-4 
25 Détroit A 94 1-e 
50 Maikuy 4 «il.

Dm) Cut. A 184
50 Dk. Coin. A ITo 1-4.
.'*2 Toronto Hy. A 103 !•'

125 ln>n A 22 
25 Iron A 22 .*1-4.
50 Iron A 22 1-2.

*200" lUIlfnx Kd» A 105 4 Int. 
iJO.Oo" Iron lld» A 85 1-2 

25 Tf*lA|iliotie A 158.
50 Kcotl* A «\7 1-2 
25 Scotia A «7 A-H 

*5.000 IVitlle U<li* A OA 1-4 O 
*!H.sn:i Textile Bd*. A 96 B.

15 Hk. Mont A 254

HIS MAJESTY'S

, vivions avec elles les lointaines 
I rées de nos vieux pères, di ceux 
abordèrent jadis, les premiers,

I les rives du St-I.aurent.
Les vues animées de M. Ouimet ont 

'été très appréciées.

VENTES PAR ENCAN.

PAR HKNMNli. l»Au'*'t»C A CO.

C'e n’est pae sans raison qu’on a 
comparé 1rs personnages que George 
Ade lait vivre, sous nos yeui, dans 

•“The County Chairman" aux bons 
ifniniers dont Washington Irvjug nous 
détrivtt la vie calm» et Joviale dans 

! son "Livre d’EsauUsos.''
Los villageois de George Ade sont 

les arrière-petits-nin des héios cham

THEATRE FRANÇAIS VENTE SPECIALE
LePAGIFIQUE

Canadien
NOEL «t JOUR d« L'AN

Voyac* A Ho« Harclié

e Ho*su

"l.e Hossu," le graiul Uiallie il Ani*
cet Bourgeois et Paul Févai. a été 
iepi6s«*nté. hier soir, au Théâtre
Français dans le:' meilleures condi­
tions de succès. La misa et» scène ié-

pétre» de W. Irving et si ceux-lk ont &ft»|K,i»i? J* pL, . 'L* °a\
moins de charme qbe ceux-ci c'est que ^f-Martm de * m het'-'' d< v
la vie est plus Apie et plus vulgaire, éostumes, h‘s d ' is b., n adan •• i t 
k la fin de te siècle quelle i.Vtalt très bonne Inltiprétallon oUà

'qui justifie les chaleureux api)l.iudU-

500 Rouleaui de Prllarts
A L'ENCAN

OramleurAAMortiea, r>e«*ln* nouveaux

Jeudi U Décembre 1905, à 10 a.m.

Détroit - - - • 15 OO llaiulltun- • f 10 «45
Toronto --- lt> (K) London -- 12 95
Ottawa --- 3 50 Peierhuro - -r 15
(jnêhei ... 4.60 Eurnhatn - • 1 3 «4
Hhxrhrooka - . 8 35 .S 1 J on 11 N II 4 4 .60
Nt-Jnan. W, . , 1 OO LAhalla - - a 20
Ht*-Agath(i - 3.00 Kiiowlio» - 3 IO
<*t tou» Ira (>oli«ta «lu (’anada, l'ort Wil­
liam et r«»t

BOURSE DE fbEW-VOfVN
Mil Hruneau A Dunuie

^ rue «alnt-t'rai»r..la-Xa*iee,points do hausse ï#nt la r.ppcrl ,
ourtiera •« 
noua louraie

11 DETEMBRK

(Vo.ntw aA..a fait senieiits qu'uu auditoire nui ihreux n'a• a«î*'■ van Pi 'a.H • ..n leadir Pilîi ménagés à lu tromx- (.onouve
Hosiu" fer i d" fortes salles,

! ÎS..V l,î;u#B vaut des Kqiîs' I;‘ ' ^

4 nnn hfHUCOUp de fol.gU, d é pf.
t u-Z do Lagardin du, 0„,

Haut*rive s'est, loué de toutes

V ALkLTOX

—l i

au début.
'•Tbe 

assister 
politique
ve de ce rural nous vaut des ie
Sa rf>[' ** » *I*rdin , dans Oonragne,
mî^iitr i n.r plIIJimnî ri, Hauterivr s’est lout d«- toutes les dif-
roagi*trâlement par I ®*cel1 nt ’ ficultés de ce rôle et a beaucon" nlu ; 
médien Maclyn Ai buckle. La ti oupe ( '4hu7ès a fuit un bon Peytollea et 
entière donne beaucoup d ent aln N )s R M intP„. , Ult d.ins chAVCr. 
et impiession d ensemble est fort s). guant k Diiuf dlihl4 (.Wlirdas „
l,onne- ^ a en un sucoè* fou dr fou rire et Ma’.-

• let !’a bien secondé dons Passepoil.
"SALVADOR SUPREME ” < Jaréme. dans le Duc de N ever a (tauI a remporta i* MAdaiiu d*Or a Pari», fbler, Devilliers. (’orsilis etc, ont 

i en 1905 contra toua las braassura da bien défendu leUM pel SOlinareS I

Ken» slllrttns r«*«icniioA du roinniT- 
r« «ur r«(tr vsnt* linportaiitr

Fn lets convanabla» au» achatrura. A 
noa salira.

BARNALOV A (*<> . l td
55 rua .St-Mulplra

Au prix de* billets simples m 1ère 
classe.

Mr 28. 24

FURNESS, WITHY&C0
(Licniriîr»

VOYAQBB PROC 4AINV

MANCHESTER LINERS LIMITED

RKNNINO.
aia*8-«

25 1905 vatablr»
ratour Juaun au 25 1905
80. 81. 1905. l«r Jan , 1906 : valables 
pour ratour Jusqu'au 2 faitviar 10(st

uir« peur 
; -t r*c .

Prix de 1ère Classe et un tiers

•-------

PAR MARCOTTK FRERES

Mc . 32. 38, 34. 35 rt Déc.. 39. «0. 3| 
ll'oft at lar Janvier 1906 valabloa pour 
ratour Jusqu’au 8 janvier 1905.
Prix spéciaux pour les stations des 

Provinces Maritimes.

8t*,l«*n et MencHaatar
’>• ttancjinatar lin Mt-.lran
Nov 25 Mancliastrr ühlpi'rr - » -Pér 1*, 
l»4r w Ma)irh«a«<»r Imporlrr - --,lnn 
l»4« 2H iMam lirater *1 rfa«lrr - - -«lai», t.* 
Jan 8 Mnitcltralrr Slilp|vrr • • -Jan !h 

tAurlquee-uiii «Ira vapmirN cl <lr»*us ont 
dr» accomraodntlons «le ter* rlnaao poui 
un non,bru iiiiotA «io passait cru
SERVICE

GRANDE

VENTE AU COMMERCE :
Mercredi e! Jeudi 13 et 14 Décembre !

hrai'X pkm iiii.i rrs av vili a. i •• 
k Relut Jaoquaa. Vulalu d« llnraaa 4a

Sri n

Bouveau.

A tch.Common ..........
ArUi.pl'd ..................
Am-« ar Koundry. ...
Amai lean 1-. Cor Corn.

do piaf ..........
lialuiuvreA viino

SJH M

41!» H’à
'0

s;î; «7 4 | 
.U j "40
•i4.n wH ,

S uni vers.
"ACHETEZ LA SALVADOR."

181-f-a
---------------- f--------------

* ••1a marché local a été très actif rt k,ri-
l.e ma*’u mookiynltApid Traua ^44

d une force .\traordinaire oour notre l7»?*
C.«ia4....... ...................

riXTf.. .. (.'baasp.fcOltlo.............
fe Dominion Iron ouvert à 20. fer- toLkual iron .......
v** A mnlaainatrdUoppan

ma S 23 1-2. Le Montreal Cotton L>ri*v»ai**audson ..
ht en plus grande de mar do et ferma .......

I 134.
Knfin. il semble que notre marché 

«wlllo fs réveiller de sa léthargie et 

«vivre l’exemple do N’ow-York

n-':. nsi u.'s uu%

v5 ! 14"
t:*’» iTSJt

BOURSE DE MONTREAL
MM Rrunrau Dupuis, courtins

IJ rue dr rbAnffl. nous 
}« rsppert suivants

fourtiHikent

fMlPfla» Panadlen.,., 
P»lo,|, C«tn ...............

prrf ............... .

vooi>< n».....................
Tari 11 o bc‘* ...................
Twin ( lit LWAlla ...............
Dtni'1tl''tf«’trlo. ............... .
Htllf ■ actrl By...»d...
rdraoKy .............................
NiJnlo, " ...............
Wllinlpe» “ ........
ttr.ilndls ........
5,w Mon ?|. H y ..................
Vickaviomniou. .. ..........

•* iraf .. .. ...........
CI«Rtcl'fli«'iiaf'»nwrio ....
> OM.I.t.Uaat l’owei ......
tiOBiitiiobiron > AtaalCons. 

do do do praf.
rmuirtcoCoalCom .............

do do ,naf ........
Itlrrrotenir iCoalCommon.

8n do praf- ..... .
MU^tsalUoui ......................

0, l'i b ......................
«•T,8ci>‘U-B«#lCV)a1
Nul» Sontln ^ti*e| r«f.......
Catrrarrt'IilCableCo.............
Mourrai lYi-fci t\pli CO.
Bail laloni i>ua ..............
Jlmrui I wu«>m .........
Don, ruuileooru ......

iirer ..........
lak* of the Wood* pfd.......
CflhiaMliilnt praf............

" »«o n .......d.C.HarkcT* AM’n"A* ....
lAurentldal'iilp.....................

• ■ i «I ....
" tv*( ; I. . Coi tmon . 

, do <lo pral
Moit^a^a . .... 

UltSuyerloi • ousoUdâtact.
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•i1 UoutuiorauoyM...,.,.
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THEATRE DES NOUVEAUTES

C' est devant une salle remplie d’u- 
, , ne luule élégante que "Deiiis«>” a ét«s 

178 * I donnée hier soir, h mitre Comédie- 
.... 'française.
• •• j Dans un d6c«>r d une pittoresque 

, i somptuosité, les quatre* actCH tlo la 
•7h pièce se sont déroulés avio cette vi­

gueur de style et d'argumentation, co 
dialuguo vivant et plein d’esprit, ces 
thèses de la plus haute conception 
morale oü l'auteur, comme il le fait 
dire lui-méin'* h un des personnage^, 
prêche A exalte “ce qu'il y a de di­
vin «Uns l’homme : la pitié et le par- ; 
don".

Ia*s artistes de notie Comédie-frun 
I çaise, dont on connaît K* talent et

3j: 
4* »
5JH
IH
WT.'V

SI*
iÜH

Madame Laure Sureau avait er&nd 
air dans la Duchesse de CayhiM - ohar- 
munie, Hlanche d( N ever k pérsonnl- 
fiéu par Madame Mathilde Samson ; ! 
Mesdames Marda-Slmon Marcello (>! 
livier, etc., ont leur bonne part du 
succès général que la troupe Cazeneu­
ve a remporté. hM’i soit Les minci- | 
paux tableaux, tel, que les fossés de 
i'aylua, la fête au l’alais Koval le ; 
quai des Tuilerie*, ic Mort pane, les, 
fiançailles du Hossu sont à voir La 
pièce est icmplie de situations tan- 1 
tôt tristes, tantôt gaies, mais tou­
tes pleines d’intéif-f

A dix heures chaque Jour, à noe 
Sallee, rue St-Jaoques

GRAND TRUNK sy'sTWtMV
NOEL et les Fîtes du Jour de l'An

REUNI DU CANADA El 
SUD-AFRICAIN A CAPE TOWN 

PORT ELISABETH, EAST- 
LONDON ET DURBAN

mm AN A ........................................ D#'- IF
«Pourvu da coniptrtlmvnla lrt«<>rifl

U'irté,
Pour autrra rrnatiinn'-nient». a'a<1rw»wr I
FURNESS, WITHT A CD.. Linitid, IkmIi

101 O MOMitHAL

Un fonds de banqueroute 
de Nouveautés au mon 
tant do $16,000.00, as­
sorties dans toutes les 
lignes.

Québac • - J4 50 Toronto, -SIO OO 

Sherbrooke S3 35 Hamilton, ? '0 65 

Ottawa. - S3 50 London - -S12 95

Agences Rel ird

Pour QwApir un RHume «n uno Jotirné*
LUS TAHLKTTKN DK QUI NI NK LA-1 

i: HROIIO • Ir, l'hurtnactwna r»- 
matU'iil lardant - <l!<s un ir(i5ri>s<-iit |
l>aa La algnat«ir«> «le i w ”
■ur « haque botte. 25c. tTU-ma-a-H-u

THEATRE ROYAL

La Loupe des Avenue tiirb

p.'* 2*.y* n
Mb, 57!». 54
<J 83 4Zi)w _ .
U"’* ut* iv>'t ici «
KNVi |M, , ITS)» rw»t
JiH,

2» 
35 f 
»î> I

«â :« * n*
LSri 143 . 133
U V, U2 | 140 *

«U*
IllJi
14.'

JT 5» 
1014

4* i 
'Ü5

38 f ■ 
luA II lui

41^1 41 i

iiÂ' Tilfi "

s*H
ICft I

41 t
iis’

GRAND-TRONC

Recettes du 1er au
]9(»5.......................
1901......................................

dmit il serait mainteiiXHt fastidieux |
d’accoler le nom à des formule» l*u- mrt ° diverti hier njr ' au Itoyal 
datnxs ee ^ert montrés ce qu^ilH sont , [ ^

toujours: de vrai, artistes épr^ de buri,squt- a interprété ave:
leur art, soucieux de leur réputation, ^ ^ vrrv,. ()e,(ix opérette*
rospectueux des oeuvres qu'ils Mitée 
prêtent. Nous dirons donc que Mes­
sieurs IvCfrançais dans ''Thouvenin" ; 
Christian dans x*‘Brissot'’ ; Demanne 
dans "Feni&nd" ; T'etibon dans 
"Fontferraiid et Mesdames Ducangtf

Ho-
tlie

bouffes intitulées, "A Trip lo 
hemitt" et “The Goddess of
"Moon.”

Le programme de variété» est égale­
ment fort bon. On a surtout applau­
di: "The Bogus Chauffeur"; “The

(1 t'alNH,,» (Uêtoffna A robaa v‘t iwon- 
Ivuui.

2 t'ulcat'a rta rnraala.
5 fnlK*,.'» il» ID)ir*,rie pour itatnea 
ft Cnlaw,,* d» toilva rie m*!'*'»f'

15 Unluanx »1«, tvooil». l.tm vit» aaraa». 
•te.

5 ('alaMea de ■oui>-v4tnin*ftt*
U Uniaar*» ftn ganta «t mitaines 

10 ('Aloara <l«< flanullettwa
nio<l«-a fleur» 

plumoa. luban». .'aux-cota, cravat*», cho- 
inbwa. ha*. hreMlea, etc., «tr.

Un ntock rie harden Oe confection pour 
Iiouiok'm et Kar(oii*. par«l»aaua. (hapenua 
tlv friitre, etn.. provenant d’un* lalllllc 
au numlant iln ST 500 O"

■ ‘arrleaau» en fourrure» gileta en four- 
rurea pour itauica, Mole. ca|»«Mnen col- 
lois, etc

Un Mtork rte e.hau««ur«-a aanortlc» au 
montant de S.i <HM1 Ou. <laou»« rt<

I n "toek rie joueta fom^dfrâble, pro- 
l*r«'a au commerce <)«■■ fc-tee 
50 Caoaee d'artirles da fantalele et 

autre» innrrhandlaea. Nana rSaerve, 
rt en lot* pour I* commerce 

Condition» facile»
MARCOTTK FRKIlBfl. 

211-8-c. Kncanteura

UONB DONALDSON
.■tervlca hebdomadaire de klontrtal #4Cln.w.w

Détroit • J 15.00 Port Huron $14 85 De uia»fow o» Montréal
1 t tou» le» autres pointe au Canada, f^,}^ ^ K a*»!1 J là ' f rown, <>rl ' ^

|ue Ma.eene Hpriiore N Y.. Itou- B0 ^
•e» Pt . N Y , Ulnnd Pond. Vt 
etatlona Intermfdlnliea. et retour, 
pria d un

alnal qua Mae.ena Hpringa N Hou-, ........................... -- - Oct
’ ftU . 7 ,hh^ Mnrina ( cotnp

Oct
BILLET SIMPLE DE 1ère CLASSE
Hone pour aller le» 28. 21 25 décem­

bre

frlgorlflquee ) net
11 MS Athenla, f romp

frigorifie nue ) .... g',>v

LIONS THOMSON

Limita de retour, 25 10*>5
Aueei. départ l»«c 80, 81. 1905 et 

janvier 1. 1998.
Limite da tetour. Janvier. 2. 1990

BILLET et UN TIERS de 1ère Classe
Hone pi.ur aller |ee 22 2*1, 24, 35, 20,

80 81 DA«., 190.' et Janvier 1 1900
Limita «le retour. Janvier 9. 190tl

et

e a «Iree-Pour billet* et reneaignemeute, 
aer,

Ht tirau nrs nn.t.FTFt rv vu t k
-t87 rue IH-facntiee T»l Main 4ftO at
Id 1 ou 5 ta Oare llonavunture. 212-11

Service lKd<d<iniadaire do Monlical
Londrwa
l)c Newcastle De Montreal
Sept 28 SM fltirnna ( comp

fri» et A air froid' tvt M 
gn SM Premnne . - . • . Ort 21 
7 hh Pen-one (comp

f-tf» et A elr rt,-* . 78
«ruVICK DF. LKITII
SS Haltona . . Oct »o

HKRViri* D AHKRDFFTN 
SM Kacalona - - Nov ,

LIONS LORD
sruvioF m cahdimt

Pats du dFpart plu» tard
TNI ROBERT REFOMO CO., I.tl.,

ikiua eusaereeseL aodirEti.

«Ions "Déni*’’; Ldrançais dans in B|UP"# .«Thn Oruat
Berthall dans "Mme d0|(1im Tll,ni( Mystery” "The

Lon-
Girli-M art he’

Tlwuzette" ; JMct, dans “Madame Rraph" ,,t{.
Brissot ’ net Darlot (lans “Clarisse’ 1( l'arrrii Jrs artistes Ir- jiIuh applati- 
ont été excellents. (dis. citons “Ol - iacu tic

Salle d’FncRn au Détail d'Aron
14J rue 8t Lwuront, Montreal

Miirct-ar.dieoa et^'Ur» ms-chand eae de

SERVICE deQUEBEC
La Ligne Dominion

MONTHS:AL A LIVKHPtMiL

Par Ion 8 maintenant de M. Henry ,varf Julia N&tus, Adams. D«tw. les fantaisie hijouterie et marc» 
Duval qui débutait dans le rôle d’ “An- frères Voung, iierbcii lirtioki, etc. Uunc*n "punîîc.VtMua^lea eoira
. I rii »Ia 11 « r «I o ii ^ • 1 n »w\li%.'»»1 f» r t ^ L t —   ... ^

décembre :
. . $72*1,053 

, . . 722,1331 d’un talent sûr et éprouvé I>e

bijouterie et uiarchendioae de 
petits lot», A

Augmentation. $ 6,923

La UatraMno de Chr*ti9n-Zaugg. 
En vente dans toutes les pharma
ties.

a40-»«
----------------- è----------------

BEURRE ET FROMAGE

dré de Hard&nncs , le nouvel artiste - i vente» privée# dans ta journée
atout de suite séduit sou public par GYMNASE. , A. AitON.
sa vi*ix sympathique et son allure élé-1 UBcantaur
gante et distinguée mises au service semaines se suiveut, au Gym- moyen poste de Montreal pour dia-

mue et SC rexsoniblent Ut (tei nue le r»oa«r de» aurnlue d'aaaorlltuanta Tout
•et payA au cumptaut. A vautra faite» 
aur detnandea. XlO-c-n

Départ de Montréal 1 7 40 A.
Arrivée à Québec i 1 30 P. 

Départ de Montréal à 3 50 “L 4 
Arrivée i Québec i 10 00 P

M

» 'CriRNlHff M AN'* ....................." IA
x NOHMKM\r'’ . .................... ** 28
«• WELBIIMAM’* - . . . . . •• 80
«"IRIétlIMAN** . . . . . . Jnnv. rt

"DOMINION*’ . . 18
x’Tnft AN” •• ?«(
a ’NORBPVAN . - • - - 27

NELNHMAN - - • • • - F4»v. 3

.. w... ____________ ______  __ public ■
ü chaleureusement applaudi le sympa- ' programme rst toujours a musai i' c 
thinuc artiste ,a iia,u, toujour» comble.

Aux mtcrmNkW. la Utute gracieuse ; V™ mKetU* désnnil ,n e. «J.-s tro- 
Mlkt Bienlalt et M Donièresw sont »<»><>RU08 des chiUis u,s u s mimé-os

d acrobatie, tout cela interprcté par 
de bons artistes constituant un spet-

LE TRAIN DE LA MALLE 
ANGLAISE

(midi

fait applaudir dans de charmantt» mo­
nologues.

ACADEMIE DE MUSIQUE

“Tbc Way of the Transgressor”

DEMANDE A LA LEGISLATURE

Quilt" MontrSal A 13 heures (midi) j 
le dimanche, raccordant directement à | 
Halifax avec ht* rteamere da le malle 
rovalo, llgn* Allan, p»>ur Liverpool.

Waguna-dortolre d vragoti»rAlectolrea, 
direct* de Muntr^ai 4 Halifax.

■Ce» vapeur* ne pr*nn*nt p** de pa* 
»*K«r*.

T AUX HU HAMSAOF 
1 »r« CL A MH IJ. 95S «O . 2nd UJ ASSR

• 4« ••
TItniMtUMn CI.AHHF Jtiaqu'aui nrlnot 

paux |>ort.a d’Angleterre. *17 »•
Four renaelroe—ant» «tir fret et

va s’adreavee a t1 • n.e • * ,A a ta
DOMINION LINE

1 7 rue St-Harrem*nt. MontrAal. 200- »
TT-,

tacle fort attrayant.

Dix heures, 
été privé de

Bébé •— trol». ans — a 
.7014 chocolat II a

BEUJRRE — Lé muMié était fmne 
hier. Le beurre de ferme ('’OiiMtrio.en ; pi^e n’est, au tes pan une œuvredea- S" *“!V
tinettes, s’est vendu do 2d k 1lm^or4tA ..‘îîfL1! ^ !luoiite dev
I-2c, en pains fra4s, 21c : lo bon beur-' ...... *” '* ““

22 1-2 à 23c, et lerc de crémerie, de | 
beurre de choix, de 23’H à 21 î-2c.

FKOMAUK — Marché ferme et dt\ 
mande assez forte. Les fromages de 
Québec se sont vendus de 12 1-4 à 12 
i-6c, ceux des Cantons de l’Est, de 
13 3-8 à 12 l-2c et c«*tix d’Ontario, de 
12 5-8 k 12 3-ie. 453 bottes ont été 
rapportées au Board of Trade

ST-URBAIN

Obtenu hier', soir, à i’Académie mitre, pour déjeuner,
upplaiidissemer.ts enthousiastes. Cette 1^ Iu'i(li A , iU

une rhaist* de lu cheminée,
passer pou» lo type ie plus paifait du ■,uo,lU' <n!ss11 , V sr 1n," 1 ,l lMl'1 
mélodrame yankee II grand spectacle I Ics aigulUes de ** 
et h décors compliqués -Que fa i-tu. P^Ut mallic rc x.

"The Way of tho Transgressor" est 
si connu du public amateur de fortes 
émotions théftttales qu’il est désor­
mais inutile d’en donner une analyse 
délfeillée. La scène du début est 
splendide

Lo rideau se lève sur une tempête _ | _________
v; MMiTansr ots' chemins ce feh

ET CANAUX

clame sa mère, survenant 
—Bébé f,iit i«8iir uapA ’...

( (•orr»*T>ondiinca nactieuliéra )
St-Urbain, 11. — A focoaaiou de la • l’aiguillage de manière à 

fête de l’immaculée Conception, il y (une catastrophe. Déjà

iques minutes f t d«*s misérables vien 
nent de jeter sur la vole une jeune
fille évano de. aprl avoii fait Jou i

pio\<.(| I, I
on entend

a eu une cérémonie imposante à l’é-; grandir la rumeur Je l’exp.ess qui 
glise : 9 jeunes fille~s ont été admises I approche Encore quelques instants,
dans la congrégation des enfants de et l’horrible chose va w produire.
Marie

Le chant exécuté par les demoiselles 
de l«i paroisse, a été admirablement

—Mlle M. P. Facette, institirtrice 
du village, a encore reçu cette année

Soudain, arrivent h travers la nei­
ge quatre grands chiens St-Bcrnard, 
qui entraînent la jeuno fille hors de 

! la voie et remettent l'aiguillage en

C.l.N.l/v ItACHIXH

Avis aux Entrepreneurs

AVIS l’t U.LIU e»t pur Ira pr4»«ntr* 
d«jnnA que (lernaurte *rra fai Ut A la pro­
chaine *«a*lon <1* la I4gi»Uture rt* 
WuCtirc, pour Uartnptlon (f'uco lof arnen- 
rtatit la charta rla " Th* Royal Trust 
Company" et Uautori*arit A agir com­
me tutrice eux mineur», curatrice aux 

1 Interdit*. 4 la porsonna et eux bUns 
et aux aubatltutlun*. A charger «t re­
cevoir de» honoraires et rAmunAration 
quand rite remplira rca fonctions et 
c*U':a d’exAculrtce testamentaire, ad-nl- 

I uUtralrlcn ou (ldci-coii>ritia*nire, lui don­
nant In pouvoir d'autoriser un du »«•» 
officiera A eiftcuter dea cautionnunianta 
en Juitice, UnutorlManl A xurantir l’ex- 
Acutlon de contrat» de tout*» sortre. «t 

! pour autres flna.

Québec 27 no « emit t e 1005 

L. A CANNON, 
l’rocureur de la raquéranta.

905-33

VEXPBESS MABITIME'jm Great Lakes & SI.
Lawreeca Traasparlalion

COMPANY

Quitta Montréal à f t. h. (midi) tout
loo Jour», oxoopté N ••modi

—POUR *
Québec, Rivière du Loup, Campbell

ton, Moncton, St-Jean, Halifax, 
Les Sydney*

F.t tou* le* endroit» d** f’rovlnc*» Ma­
ritime* aveo conneiion illr*cte pour l’ll*| 
du 1‘rinco-ltdouard ut du Terranauv*.

l*ro|»ri(*1ulri‘H d<* I l biiluatui 
ii vapeur voyiigoant tuifrit 
Iuh Liu'h Mu parieur «'t >Ii-
ulilf?mi 4*1 >l4»ut rùuL

Discontinuation du »er\ ce de 
dortoir

: 4P

I,o et. A partir de Lundi, le II DAcaro- 
br*>. le» thar» hull*t»-dortolr*, «ur le» 
train» locaux entra Montréal, Nlcolet ut 
Quéhuc et partout d’ici A 7.40 a rn , ut 
M 50 p m., *t arrivant A Montréal A 
10 80 a ni., et 10 09 p «n., i«4ra dlwcun- 

' tlnué.

Ifcft connaisarmunlo émis atir toute** 
b'» rargalNiin» nllaiil vam l'Kft nt toi* 
léflyviyo d'Kuropft, mit ridle» qui gotit 
tlirigét*» danN loua b*a diffétont.* eu- 
droii» dis Kl ni n dt< l'Out-Mt.

de aea succès dans IVnsckgnnucnt.

bon ordre. Le train passe à touto 
vapeur rt la foule vivement émue ap- 
pUmlit avec vigueur.

THEATRE NATIONAL FRANÇAIS
La GOMME A LA PEPSINE MEN-^ j^. beau diamc historique, "I.ph é- 

THAL DE BODE est essentiellement touffeurs de Londres" vient de rera- 
hyoiénique. 211-g N porter au théâtre National un très

‘gros succès Nous avons vu 
'° : plaisir se dérouler sous nos yeux une

période de l’histoire d'Angleterre peu 
connue. Il s’agit des quelques an-

. rorr^poftHnn .....Iic.lmr*) \u6c* suivirent la grande révoluU-
St-G-abriel de HriUidou, 11. — No-

ST-GABRIEL DE BRANDON

|on qui coûta U této au roi Charles

DKH HOL’MISSIONS cachcU-e* Adrea- 
hAc» au »au»t-ig<>4 et portant au do». 
"SoumisMoii pour f>a»»rn*' «M-ront ru- 
C«ir» A <*> bureau )um|u A mardi. I» 19 
dfeembre 1905. po*ir la cun*trii<tinn 
d’un nidr en concret autour du HumIo 
St-Qabrl«l. No 1 • ^

Le» apèrlflratUuui, !»» formule» de 
aoumlMK'»» ci le* r*n»etgncment» coui- 
p!ci» en r««pp<»rt avec rv» travaux pour­
ront Ctr*1 obtei u» le «t âpre» lundi, lu . R___
H (técwnhr*. 1905. au hurrju «ta l’fngA- . dressera 
n leur Nurli'D lutit de» (’aiuiux do i'„
Quél»ec, \i> 2 Ulace d'Ann*» Muntrl-al.

I,B DApartomeiil. no ■ unirax» pa» A ac­
cepter ni la plu» b*»»* iil aucun* «J<»
■ounitMion*.

r»r ordre.
1. K .fONiTH,

_ | 
avec Dèparlvtnant «i« « rh#mln« de 1er

et Uanaux
Ottawa, i d5c*»ub«i. 1UU5 
Los Journaux publiant cet avi* »an* 

autorlsatliin du liApartemtint r«o oeront 
pa* payé* pour cclii. 211-5.

AVIS

Tour plus ainpla* Informa lion», billet*, 
etc., • adresser au IIUHKAU <1‘’>* IIII^- 
LBTf) DK LA VIT.I r:, 148 ru* Ht-Juc- 
nu*a. ou A la uer* Honavantur*.

284-lno.
; ■ ' ' "■=

nurfFAC
522 BATISSE BOARD Of TRADE

VOHTrteAL .SOn
t.. ■ ■ —" - '--TP f '|

Chemin de Fer de Quebec Sud
CL CEE. TRANSATLANTIQUE
09 Néw-Vork au Navra Farta (Fratsi)

«p haou» ••udi 4 10 Or* a m

Proviso* de Québec, district de 
Montréal. Avis est p.ir les i)ré«Kiit«ii
donné ouc la (.'orporation du village HORAIRE SUBURBAIN—EN EFFET A 
«b Notre-Dame do Grâces Ouest n'a- PARTIR DU 7 DECEMBRE 1905

1 I.A HAVOIE - - • - 14
LA BIH.TAGNE . , . ’* 91

t LA LORRAINE . . . 96
x LA T OCR A INK . •7*n. 4

LA GANroriNn - - - lé
LA NA VOIE - . . .I*n 1*

à la législature de la Pro­
vince de Québec, pour obtenir une loi i.ongueuil — Départ. 0 no am, 7.05 
aux fins suivantes *>. 8.58 a.m.. 12 50 p m . a.flo p m.

X )'a«|ti*b«l* A 1*u ■ hêllr

Mont rOal — Arr . ft 55 
9 80 a.m., 1 25 p u

7 42 a ru
d M P n.

p. 40. -------- _ « AVIn
- nombre et la qua- M,>n,r*w.5„T. ,’4,,#rt(l f’-4]’ " ! nf qu*

* m . 12 11 p tn . 5 la P ç».. n P ui. ,___ _ jstrT.auibcrt -- 74,.art. ft am. 9 0* ^,.ut

««•populaire marchand, !• II l.oo«-1et l'Çahl.^c.oct de 1. ;(poMl-
PrC a «d rcm,u h lu ! ««^"cJ^Clh Tc’"’ ^ ^
semaine, par la maladie. e nioment sous

, ■ _ rut-. »„ uiiia-m m* An I des dehor s très puritains, la Grande-
-ir.aSri.'dSi rY\ "r crlnr ***blés. Une bande de brigands, les 

étouffeurs semait la ttnreur dans

•bsnt le Tnladn I D (,e nous uonnei un ivnu « K*r,,.,v4ira *’ i J0,e<l0' le Dé- .Kmr ^ j^ver paraissciit avoir aban-
'roit, lé Toronto. Halifax et Ban- «lonm* leur projet. C’est malhtureux.

lu paroisse qui font partie du oon 
cours de popularité pour le couvent 
rivalisent p<*ur obtenir la majorité. 
Notre couvent en profitera.

—I-es jeunes gens qui avaient décidé 
de nous donner, un rond à patiner

Rue Hochelaqa.
MM BRUNEAU & DUP'JIS, 

Courtiers, 
84 St-Frar. • . •vr.

I^e patin est un si lion exercice 
—Notre conseil du village fait par­

ler de lui de ce temps U II a & l'é-

police i
à en trioniplier, et cela était 
simple car le chef de la police 
affilié à cette bande maudite, 
«ont ces terribles événement»,

tout
était

Ce
ces

ragts, ces vols, res assassinats, que 
nous retrouvons dans la pièce de MM. 
Paul Foucher. Ajoutons qu’une in­
trigue très Intéressante traverse res

tuds plusieurs règlements Importante, | sombres tableaux, et y jette une note 
entre autres celui de faire payer des senfimeutaie

VL.VrES DE L’AVANT-MIDI
10 Tomato Ry. à 104.

lA? Ky. A 104 1-3
104 Toronto Hy. A 104.
,52 A 94 1-4
100 Détroit A 04.

19 Détroit A 94 4-4 
•>9 Iron A 30.
'-‘5 Iron a 2ti 3-4.
-•'* Toledo a aa 
-5 Havana A 87.
:* “fCVay Pfd. A 72 1-J 
•9* Tfléphon* A 158.

o0h‘ ,,,d 4 ll7-*4900 Power Mil» a 101 1-2 »t Int. 
3 Motion* Hk. A 235.

..Ç j?4- Mont. A 255. 
f" Textik» pfd. a 91». 

i.ü ^ «v 1-4
J'ft» Textile »»f(l A 4*9 1-3. 
x** Lan pfd. a 102.

f* ^r,,• 4 7 «2
J Mont, f ot. a 182 1-2

!• Cat. A 182.
Tn îîonl* I'°t- a 132 i-a
'0 Mont. Cot. a 182.
50 Mont. Cot. A 133.

•‘ont- Cot A iru
•*0 Power & 8S 8-s

h tous les commerqantK duliceooea 
village.

Comme if s’agit de payer, inutile 
d'ajouter que ce règlement ne rencon­
trera P*» l’approbatiiT. générale

0 P
, 1 —Four demander I érection dr soi, i „ fnAr,1 'oo l'm* a <>»' /m
territoire en municipalité de ville 
sous tes disposition» de la loi 3 

| Kdouard \fII chap. 3S
2 —Four fixer le 

. lification «le» é< h*>
3 -—Pour déterminer 

I lion du maire
4.-pour définir se» pouvoirs 

1 prunt.
DKCABTFI A. DBCÀRV,

1 ProcureuiK de la susdite Corporation.
INA 

206 23

*»n»*l(nem*til* lOealn.Trad»** *t Ci»,
(ét ' ' -------•••■t» genSraui pear I* C***<t*. 1670 rnr 

Holr»-f>*«ie. Montréal. 181 n

AVIS

le mode d’élec- 

d’em-

Montréal 27 novembre

a m . 13.80 |I ra . 5 85 p ro . « M |> rn.
Longuaiiil — Arr., ft 25 a.m , V 2A a «u . 

12 4<> p ut.. 5 fiO |i m , 7 05 p m

c. n HinnARD.
Garant général.

A. TRUDKAH. 
Hurintondabt. 

210-N

DELAWARE & HUDSON RR.

AVIH public a*t par I* prAaont don» 
In ('orporation du Villaa*) do Ht-
d» llordeaux ■’adri-»*«*rn A Ir

___ uro de Québac A «n prochain*
•H*«iori pour «ihLmlr uno chartiu «|>4i-ut.
Jr et d»« pouvoir* «pè'-tau* rn ouïr* d*i 
(t|»pr>*lt|on» générale* d* l’art*, «ItMi cur- 
norallon* d» villa
Ht-Joseph de llordoaux 14 nnv. 1908.

J. O. A PAGE. 
Hccr4lalr»-Tré»»r,cr 4* la 

191-28 «lit» Corporation.

\VIH PUBLIO r»t par le» pré»rn»c*| 
donné que conformément au régie- CMMII 01 III DI nu DO MIICI IBODIID

ment No 34 4. CONCERNANT L'ENLE- 
VKMK.NT DE LA NEIGE SUR LES 
TROTTOIRS. In CitA enlèvera elle-même 
In nelff* rt in glar* eur le* trnttnlr* 
dan» I» dtatrlct romprl» dan* lox limite* 
de* quartier* U**t. Centre *t Oue«t. y 
rompn» le* deux coté» «h-* ru»* bornant 
le* dit* quartier* . «t le* propriétaire* 
•t locataire*, dan* le dit district, sont 
par conséquent averti* par I*» présentes 
que x’Us déblayent oitx-méme» ou fout 
déblayer leu trottoir*. ,1* |* feront A 

risque* et péril, et qu* In

SOUMISSION POUR OARE

L’interprétation est excellente dans 
son ensemble.

M. Harm) a fait du sombre Hoo- 
kins, une très curieuse création II 
mérite des félicitations, M D«mf1ty | leur* irai*

—Fl parait que les élections municl-1 joue le lieutenant Kdgard avec beau Ctu imposera et peicav™ i* plein mon-
- -—A --------- * -■1 —— I-----— -- - “•••"'tant qui sera dft suivant le* disposition*

dd dit réglement No 844 
( J*nr ordre ),

JOHN 11. RAIlLOlt.

— Il l'UHHh --------------- --------- ; [ J —'   ------------------r-, - —   ,—
pales au village surtout wont vive-'roup de chaleur, on next pas plus) 
niriit contestées l’an prochain. 'amoureux ni plus vibrant de patrio- :

—Le i>eu de nrtgc tombé ccita se-J Usine. M. Filion donna au ^ Mar-
rnainc a do»,né d’assex born cumins, quik de Lindsay une figure imposan­

te et une grande autorité. M Fer- 
tinel est un chef de bandit qu’on n’ai-

IX’ux maaitsts d’appréoicr une mé-!mcrait pax à rencontrer au coin d’un 
voiour 1 bois. Neuillct dans Jonathan, est

—Je ^inaJ* fa valeur d'une pièce I amusant au possible. Cet artiste est 
de cent sous, disait un jeune homme, un véritable bout en train; Lom- 
it.ar u* sais, très exactement, ce que hard est très bien en Norton; ■ 
j'mr peut sc procurée avet? œlte gom- • piieri excellent en

In«(M>cteur do la Cité 
14«ar*au d* tTnfcf>or.t»ur d* la C’ttè,

11 Atal-da-Villa.
Montiil. 0 D4c«tnbr* 1008. 218-1

p»* »ouinl»*lo,>» racheté»» ailrr»*é«i» *u > x II I# • 
Mcrétalr* du d(4p*rt<mont d** < hamins | 30 p ~
d* fur et Canaux. Oil**». Ont . *t mar- 
quér» 4 I extérieur.

•'Nouri,t»»i*»n pour g»r* 4 Ch*rlott*« 
town” ••ront r*çn** Jusqu 4

MARDI LE 2ft PECr.MBRB ISOB
Inclusivement pour la construction 

d’un» gxr» *r pi*ri* *t d’un hangar A 
frai A Chariot ta town. H* du i'rinea- 
Edouard

On peut voir !•• pl«n* *t l«» spécifica­
tion» an bureau du •unntanrfant A 
Charlottetown. I P E . *t au bureau 
d» ^,lngén,,*u, •i» ch*/. M«mrton. N 11., 
o<4 l'or, peut obtenir d*» blanc* d* *ou-
mlMion . . ...

On drvra a» ronfornicr aux ■pActRc*- 1 
Uon* d* la ■pAciflcation Lm Ual**

D FOTTINGER. 1 comma «•** •
Gérant général

Bureau du tJiamln 4* f*r —Moncton, N.
B . 2» nor*mbr* 1906 201-33

j train* perlant d* la gar* Bon*-
***lé8*** m , arriva A N.w-Vorh A 8 00

c» m Char palaié direct d* Montréal 
à Nnw-York Char A dinar d* Platta- 
burx A AlbanV _

nt a,riva A N«w-York A 9 • 
Char palala direct d* Mont­

réal A Albanv Char A dinar h*
Plattaburg A Trov » v 1 »

1 49 - m . oerlv* A Nrw-Vork 4 7 If 
a m Char* dortoir* direct* rt* Moal- 
féal A Nrw-York - Cher dortoir d* 
Montréal A Albany oft I** paMagrr* 
peuvent rreter Ju*qu A 7 00 a m.

A 1 CULVFM
3* vie* pré»id*n«

Albany. N Y
71-ma

A A HEARD.

Chemin de Fer Mand
(iare de la Rue Wlndnor

Ag gén da*P** B.mi.. 
Albany, N Y 1 -. ..

NEW YORKCENTRAL

I,«* Convoi* partent rornnra suit;
S BO n ni.—L* convoi rapid* dr* MON 

TAONKH VT.HIKH. arrivant A Hur 
Hngton A 11 60 *.tr . Tr«>y, 4 15 t rn. 
Albany. 4 40. p ,n . New-Voik N 00 p 
m , H-raton. 7 45 p m Woreaatar. 7 41 
P m

» !• 1. m BXPREBS DK NÜIT. arrl 
v*nt A Burlington A 10 10 p m . Troy, 
3 fto * m . Nnw-York 7 IB ■ m . Bo»toi 
7 00 a m . Worrt-atrr. ft 37 * rn.
Char» dortoir» rt ••Ion* Pullman aui 

|r» trnm» dlraata 1 • u r quaetlona rta con 
(fort at Mlle,*. •'•rtrr»#nr *1, No 141 ru* 

leequr». ft A 1* par» Wlndéor 
M K A Ll.t'N, agent rbra paa**gor* •• 

billet* d* la vlll* lft6-tna-J-a-n.

Montreal Park & U.ana hai.way Co.rr Muoeou *iy«R ». ■
• «a## W ftrfror4 AfONTREAL PARK A ISLAND BAIL-

l'oiw tou* Ma -M wAY Co —LACHINE. - Du I Hftta 
lata lira Mon-1 4** Poeto*. »«rvie* rt» 20 minuta*, «U 
if a»* AdlroW* 6 40 ara., 4 8 OO p ir*.. 30 min «,ta* «b

tau*
loui

xiKOVISCK DK QUEBEC T)l»tr,ct 4* «ûff*lo. 41^1
I ,<Moi,tré*l - COUlt HljPENIEÜRB. — Î^’^T* la* eadroll* 4u

exerpté I*

ir»

r ^
.c
dock. Malsna. 6.00 p m . A minuit !>• Lachtno. aerv» "” ■ * — ——^1 -— 1 , _- -1— « »o n

me
—Moi. ripoeW ui» ouvrier, j«* coo-

Fal- !
Bleu tou cl Mil. 

Perron cE keen*taire ,!e Cromwell, 
Soulier en étouffeur. Leurs en tapi- j 
haine Kphralm, Gosselin en Bob

d. OUPUI6 A. BRUNEAU

I r-ia..r d’un» nli*3d de c*nt ; T'*,np l’-Putaim, if«»»aeiin en non nau, ia * _ ^ Pjjj® iomme complètent uua interpréUtlcm absolu-
sous, P**rce que 
de travail il l»ut fournir pour la ga-

BRUNEAU&DUPUIS
‘guer

8161 , — À manda Oagné. de
Montréal épou** 1 •luiuolira rn bieit* da » ta A. 
J,,«••pu IK lnrvfr. épi. >■ du mé„.« ll»u. (Porancha. 
» littriité ta Jaur un* «rtlon an Opera­
tion de hire* contre own dit *pou*.-- 
Montréal. 3" Octobre 1905. BEA COH Y 
a BKACDHY. Avocat* d* U demar.de»**- 
Z, (G; 186-Araaa.

COUPON
'Ictachez ce fietlt cotipcn qui vous donnera droit à un joli 

v-Atlcuu, si vous venez acheter pour le montant de $L2B et 
. P»'»S a la maison THEO. Ci MOT HL, 1937 m* StcCathcriMC.
I1—- ’,1; ________________________ T*** **41 —1 -----

ment parfaite 
Mme Beaufort a eu des accents su-j 

perbes dans la bonne et brave Medgel 
r’est un rt» ses meilleurs rôles; Mlle 
Marxnll a été exquise dan» Alice 
de Lindsay

Aux intermède»-. Mesdames \ héi’y 
et Vasse ont obtenu uu véritable tri- 
oiuple- dans i’inlerprélation de leurs 
vieilles chanéObs francaises. Style,

t chaimr, voix, tout y était, sous re-*• -W W W m i*

ËÊÊsÆ

COURTIERS 
Vrikfit du Moetreil Stuck Eickacgt

aLLBtC. 123 rue St-fierre 
MONTRF.AL. 34 rue St-F >.-Xavi*r

ru Priva avac C***. Haart A Ca
>P>-YOPK. 17 BROAD HT.

I TIROTINCIB DE QUEBEC —‘Dutrirt 4« 
! Montréal - COUR HT PEU II. U RK— 
>0 r,0 — Eniérv Choquette banquier rt»* 
Cité ft Dtatrlri d*i Montréal Ii«in*n- 
•».«», v* E. M. t’avrfao. autrcfol» <4* la 
<'■(« et du lirairir* <c Montréal et 
eantaniant al»aent. I*éu»„d*n,r

H «»*t ordonné au rtMr,*dawr rt» rorrp*
1 raltr* dan» If rani*.

MonlKal. Il dérentbre JÎM>5
J. M. LAXJO, 111 .

■ s xa A M »**#•••* ’• 
«nmedi «t |« d.raaneh*. 
* «t V. M . d,month* 
Mainaant,
| SI PM. Ü*
••uRcoant.

Jour»
Pour bl.lata

•• FW

>«41 

U H

tou* la*

Ht Ici» Kyracnoa o* da 90 minute» «la 6 50 o.ni . t H 4!
i* tfàw • York p m . errHr* de ()<> minuta». 4a 8 46 p

m . 4 12 45 P m .Su n It su Kécollet. — 
lie In gare NV-I»a«l» ot CfUa d’Hender 
•on. xarvloa rt* 8(> tninutf* oe 6 » -m . I 
U a -,u . sarvice du 40 minute* «lu 0 a ni 
g 4 p m survie* d* 8d minute* de <

Trala 4rt*ai pour i r, -ut. a 8 p o> . earvln- d* 40 minute,
Chatea-ieuav. 1 d* 8 p -in . A 12 f minuit )I nlrriar cher d , H*Ut. 12p.-m i 

iHt-IVnle, 12.30. p-m . Ih>* char»llcauharaola, 
fit—TUnolbé* 
•4 Vall*yn*l4

BOBTON, 74 STATE STj:l»-3

liao* d*e hour** d«* irolaa
pr»'— 'haie Pultmar «t tout** autr** informa 

l,ol*e •’•'lr-**fr eu bur*,i d* vüla. 130 
RUE RT-JAOQÎJEM
U. .1. HEBERT.

Agcat local pour 1** b fl loi*
r. E. BARBOOR.

DtputA Fretocetaus, J,G* te A ••♦’••'è** Agent ijüAral^

eupplérnantairaa tou* 1«* Jour» 4* la ru# 
Channovlll* A la «ara 4 !!*nrt*r*on. A 
6.10 P »*• — LaMontagn* — Ira l‘Avenu* 
Mont-Royal, aarvlc* d* 20 tnlnuta*. d# 
8 40 a m A 11 40 p ,n — Ira r*v«r>ua 
Victor*». W»*tmount servie* da 20 m > 
lti,*f* d» 5 5° a «i’ A 1160 p.ln. — Car. 
t••rvl|l« - Ira i» lonriinn .Scondon s*r- 
vb» de 4n ininu»«’«- «le «i i<0 » n> . A 
12 00 pro -- I*« Cartier ville M-rvic* •!* 
«O iniftute» de 6.40 n in.. A 1 I 40 p ni.— 
ira* iram *'».v» •uppténi<Hitu,r<** Clrrulo- 
ront sur tau* la* trvnCon* quand la 

| besoin ■ *n for* Mutlr.
19- S«-a
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Buvez l'Eau

CALEDONIA
MARQUE BEAVER

LA MEILLEURE EAU
MINÉRALE.

IMx—m« < O

EH SASKATCHEWAN
l.a victoire du parti libéral, 

demain, est augurée

M Haultain dégoûts •«• “•titans 
oar la manière dont il onduit sa 
campagne.

BALMO RAL
Ru* Notre-Dame Ouest

Carlyle, Sa.sk., 11. — M. J. D. 
Stewart, le candidat Mbdral dans 
rummlneton, et M. J. (r. Turrilf.dd- 
nuté [édéral, ont rencontré ici M. J. 
11. Connell, représentant du parti 
conservateur. Un nombreux auditoi­
re h Y tait rendu pour entendre la dis- 
i et le seul déu ppointemenl
qu'ils ont éprouvé a été l'extraordi­
naire laiblejmc des arguments de l'op­
position.

M. Stewart traita habilement la

LES PETITES ANNONCES DU “ CANADA

AWlfR

Nous (irêton» aur tnauMc" «la inAnaira 
ar. uaafra. cliav^uc, volturoa. ntanoa. fti* 
turea du iiiagaaln, «te . anna détnénair** 
rnant. aux taux atliaolurtiaiit l«e plu
bas

Cousineau, RaymonO & Hall R0Ia . A ^ NoCro trait*up,,* -

A|{eata d'IrameuMcn et 
Courtier» «TAsMuniacea

aa»->»-^p-r>-8w-h-ya-a.

QUATRE NOUVEAUX CAR­
DINAUX

question des terres et celle des éco-| A.# COBSlStOlff do 11 décembre,—Allô*
1rs et aussi celle des droits provin­
ciaux. M. Connell lui so'xYda. et snn 
discours ne fut qu’une longue diatribe 
contre les catholiques.

M TNirriff fut accueilli par un ton

cutlon du Pftpe aux Cardinaux.—L« 
rupture du Concordat.

Rome, 11. — I.c Pape a tenu au^
nerre d’applaudissements et n’eut pas jourd’hui un consistoire s-ecrct auquel 
de peipe à démoHr les prétentions des assistaient trente cardinaux, 
conservateurs. 11 a démontré que M,

aux taux atiaolunixrit 1«* plus

Prêts d* tin «n i non 00
6i Rue Saint - Jaoquee.

. ~ lîn«,r? *»?«• pour alluQiar ____
la PoAla. $3 : «raMc coupa SJ no ; ■•»"*ala, !..

l'lu« moullni. lotiiriauia Sa —*■- O"ao«a«c», c roanona. :   J *»>au
•17» : bloc* d'éplnatu. ‘ ---------------
yoyaa* Auaal charbon _____
U'yrS dan* n'importa qualla partis 
villa J. O. Macdlarraid No f 
**aaal». coin daa rua» Guy at 
TOiaphona Main 4B2. IftS-n

Le Paiement 
Hnbr'omadAlre 
ou Mantuel aur 
un Prêt de
•100 est •«.80
• 78 •• 87.00 
950 “ SI 80 
•«• “ 81.76 
•10 •• .78

TtL Ball. Mala «U7- Maxctoada «0».Affaire» tout S
r*lt conf'denthillca. 
telle est notre do- 
vtaa.

I*rtts accorda» IIUSTAI UANT LICKNC1K. tenlro da U dauhlur. 
•ana information» villa, avec, asile A dîner. Installa-
*nibnrri«*aante» ou ; lion des plu» modsroc», lonjt bull ;
demandes »la ran- | recettes au-densus d« frtOO. par xe-
«e snenterti" aux a- . inalna ttllnut toujour* an migim-n-
pi # iiarant* ou j tant, plate d'avenir avec ciientdla

FOURRURES R VENDRE ARGENT A PRETER

ARUCNT A PRKTin

•mnlovfa. chic.

Il faut acouler tout notra xtock d'ici j 
nu 01 décembre, comprenant manteaux i 
i.a mouton de l’erse. chat Sauvage.

lur« da palatnt, étoles de martre. 1 TV-UX CI.NT IIILI r PT. 
yixon. aucune offre sera rofuaéc. N'ou- 1 1 Prôter t de condition, *
bile* pas ludraaaa. pefta moeUnta ou eroaâî.^?> »

ASTROKNKV. «ur Malaoi,. £ *1»* eu l
108-34. at»« Notra-Dama. Ouest. raatiie A,,’,ur<u‘<:*»- «u *««^a

Munteipaiitê*Ml voua dovam h HCm-.'L LICE N OIT., rue Mt-Jitequca. «t- L^NOIN KT CKAUPTriHK H vendra da «juaa Ecrlyae pour .1^7? ?u •u* l’xM 
aplcier. au pro- Henri, tré» blau iiihtallQ ; Krosaee * J première clanse 10 forcen do chevaux ÔNW CnViM’-r <?in^1bo»i
ou •• voua a- rec-ttcs, «l.SiA) comntuiit. l/rix, rn parfaite condition Arrangement fa- 48-0 t.'tL*-

'*■ . _»7o«K) |rtla Madré».-r L’OO Itoper»" Vte. St! ____________ ** N** *.

voua no devrt* cju’A nou.
Vener. écrive» pu tèièohone*. Main. 

488, pour détnüa et noua vou# envar- 
; rona notre airent auprès da voua.

. .... . Quatre prélals ont été élevés à la thc Canadian finance CO-
Haultam na travaillé que pour nulle pourpre romaine ('c sont : M^r Jo- tos H«e Haiat-PraacaU-XavUr 
a la province, et que le gouvernante t sepjj Samassa, achevêque d’Krlati, Angle de i* rua Notru-Hama. 

n ll./al, su‘vreJ Hongrie, Mgr Spinola. archevêque do

prlètaire. au madscln 
vc* hsaoln d’argent
port* quoi, nous voua loferont avoir et ijOTKL. comté ,hj Jolintto, complets- ch»rlea

mont renouv'elâ et iuuul>U> A neuf, li.’ ______
. chambres A doucher. Recatte». !

8UOO 
C

IIOTK

208-8-8.

UOHNT X prêter sur»2'K> j.«r soinalne Prix. $10.000. | 4 VENDRlfl — fluggv d* aaeonda main, ! Kf0» et P#tltr'ir’m-îîîoth*Tb 
i ondltions lacites - roue* cuoutchouc, presiius neuf. voudlttona faHlr. «..if- ittè,*
XM KT UKMTAURANTS LICE.V-, f^urnalaee et toriuc» ds abonde rnuln .’"«dlatauiant A m .1 a «

lAO-x-t-n-1

FOURRURES FOURRURES
Le plae grand aMorÜment de

RoIjgh * AI us 1c- O a:’
AU CANADA

S30 00 à $175.00
------ Artar-------  ,

Rohca an^Cliêvre- gr l»ca on noire*, faite 
votre ' holx imrnâelafcment.

l’Amérique Britannique du Nord dans Sévtîle.’Mgr J A. do Acoverdv de 
la question des écoles. L homme qui Albuquerque Cavalcanti, archevêque 
“ .... ................ J“ ‘ " te Rio Jese dit protefitant. dit-il, et qui est tjB nj0 Janeiro et Mgr (,'againn de 
trop mesquin, trop bigot et trop in- Arevedo

SITUATIONS VACANTES

_ __, as second# main ' 1 a m .1 a "
CIKS, dans toutes 1«-n parties ils la mal» propres et en bon ordre, tralncsux [?•, -“„_Sl»bit-Jac.juu»
ville «|«* R.'V Ooo iX RiO.otiO. HO» DOUf* de livraiN<«n pour épicier* et hou- 1870. ** TO
TKLS de campagne il «Iv l'ès l*on- chars. chic carrioles de nuntre sortes b,»'24
m-H conditions. VENIEZ NOUS machina» A lav.-r «la huit sorte*, poêle» ' ----------------------- ------_______
VOIR. I rtc cinq aorte*. A bon marché at A rte

Tienne* conrlltionx. S'adresser A Geo.I n*

tolérant p<> • accoider .mx caUioh- Plusieurs nouveaux évêques ont été

- _ Mlangar, 41 rue | rx, Montréal
pROPRIETfiS A VENDRE l»AR C. K Téléphona Main 22«5 210-0-8
I L f.KSAI r.NTKIfS A FILS, agent* ------!-------------------------------------------------------- -

DIVERS.

186-3

Ht COUTE put ^

qurs les mêmes privilèges au’aux au- éRa|enM.nt n„mrilds 
très croyance* est une honte pour te Daris s,m a„(Xution IM(. x a dé- 
( anada. M . urriff Justifie aussi la riar$ qU'jj aurait été heureux d’ap- 
letire de Mgr Langeviu dtVlarant que porter aux cardinaux des paroles d’es- 
i archevêque de NainMIoniface a e\- poir, mais que la situation actuelle 
erré te droit dor.t se srmt prévalus les )ir permet, point de oonsolation. Bien
représentants dv diverses croyances que la ff't catliolique se répande de
protestante*.

M Turriff a tenu aussi une grande 
assemblée ît Scottstown, oli les con 
Mrvfctottrt, pour une ralaoo ou pour craindre que. .•-•!• m: la parole des Kcri 
une autre, n'ont/ pas voulu le rencon- turcs, le Hovaume du Seigneur n'ailld 
tn*! rers d’au

__ tion
de 1

Moose Jaw, Sask.. 11. — M Haul-! une pareille crainte 
itain nja dus eu ici le succès qu’il de-1 I.e Pape n'a pas discuté la liWisla- 
Ivalt attendre comme chef du parti tion anti-catholique qui vient d’être 
, conservateur ou de tout parti opposé votée, il Bo réserve d’exprimer sa
aux libéraux. Il n’a fait que répéter pensée sur ce sujet un «eu ni us tard.

lancées pat lui et r.,. Pape a terminé sm, allocution

sur propnêt/la foncières Salaire. $12. 818.000. 
par Kemeino aver, avgmeiitation. Kcrira,
1>. R Boite «8. Montréal 210-rt-t

nKMANDK. — Jeune* g^na r-our ap* 
firentlre A rêai»»** !.•» nnnonr*». Na-

LE CLUB MONTEriORf
Brandon. Propriété 1 rtrt-^trn' T 

de toutes -es amé- J-NVrirer sf rténen. proename r„ur
t‘t

Quét*

ON DEMANDE deux a«jrrtx actif* et | d'immeubles. 71a Rt-Jacque* . ____
M-rieuT pour fuir - rtr» plncaruents | _ BKAU COIN en pu»rre. loué $1 500 HOTEL A VENDRE

ST-DKNIH. 3 fists en pierre. foumal-l,^,_fîi^*br,,î 1
_j $iv 500 I magnifique pourv ___ _________ f ___
* COI.ÔNfAL. près Sherbrooke. 0 flats. , ,jorat‘ü?'\ modem**. Vergar et dêpen- rt?nn'‘àrÜ.a*cunmm!,u!f !i!T 
en pierre. 8l2%)n. i ^ 4,îf■' «'* terminu* ct lui donnant » Tant g,

COIN HAtct d* Ville et Deuvonttgn». I C, r U ^ fréquent* p*r||l oonn.nt nlu. .......
FRONTENAC, orès Ontario l«,u# Iar2 I îou,1 W* voyegeur» ; plnre favorite rte»

touriste* emériralns. rondltlonrf ferl-
>ptlonnolle A r*u*4 d'*- ! 709-35.
/aires. S'adrasser A 

Rt-Ga-
loués ' Brandon

lalre de tO.I A *50 p«r senia!ne. OMoago. ! COIN Duluth et Snugulm-t, $13,000

.. donnent plu» pouvuin 
Montréal, q Décembre, luo-,

plus ell plus Î1 travers te monde lois* Colley of Advertising. Royal Inaurnnc* j WOODSTOCK, 3 flat». *;,.W(a» 
e que l’on considère l’état des oavs ca- n,,te CMearo. 186*« ! e.î.üAï-H<r!!.{.,>' ^acbe1’ fiat*
- thoMuues. on ne peut •’empêcher te -------------------------------------------------- -- htxRBain. pr«a Rachel 8 Mat.»

'■“‘■fidrc que, selon la parole des Kcri- ttqmmp.S demander - Tiotr.mct <ie $<>st sa.750. 
s. te Itovaumc du Seigneur n'ailld l*. c»nflan<^« dnn» cha>pi« localité, au miehriep. 
d’auün 3 nations. C’est la na- ‘’«narta. pour annoncer i ..s mnrcliandl- Pare Lefont*

if..: ! clouer no» mfftehf»* nu* iirbre« rt pa-• lirsOliiK, pi ,1-^'P* jusqu Kl la h llb , 1(h»«i!c». le long de» rout<'« et ilans tou» , 70*>.
KgllSC qui doit surtout inspirer les endroit* Melble», .'i>triburr aussi! RANOCINE

trois- 1 banrton de» af/airea 
,ou * LOUIS OOUTU. Ilêtel Windoor.

MARCUS J. HIRSCH.
êîoi'rétB tr»-hoQ«rstie,

du :(TIERRITiR. 'leux logement» près 
fontaine.

près de l'église 3 fiat*. $.’.

201-24-$ ' _
T El.OLE DE TFI.I'ORVVRIF .« U 

«’'ment National ronttreTW^

no* petite* annonce* T • ^iir,
Oil IAéA

«<•» 
r*«*» 
l’nS 
rtétal 
*lon.

INET, près

Pour qualifier *e» élève» rt !^ . 'u«-
.J-' *tttt <1 OCCUfH'r df;» ; <11.01, ijT.,7

ter vo* poêle», re manque* ps* rte "ur diffèrent* rh«. ,iP, ,> a
Rov 3 Met» — fa,re une visite. c*e»t tou» Avoir* dre*»«r Ecole rte tflécriu^ «,7,.*KO* ' “ j avantage, poélo» neuf», denu.* $11 00 en Natlooal. Montré.,I Pji 7"

I^OFLEév A VENDRE - Avant d'ach*-

974-ma
_______, pour la ptomtêi..____ ,

dross»* des catholiques, dans lequel on dinal dans l’Amérinuc du Sud. 
ta » (■ —, #■ ■*! 1 la nomas daMci -Ventilateur Folien Mgi Lange vin, Nil Wilfrid«w**»(XMbWa«l kVII^II Laurier et 1 lion. M. Scott. Ku réa-

victorieusement réfutées par les par- on déclarant qu’il a voulu honorer te, I ONTARIO. Maisonneuve, d fiat* loué*.
._ tisans du gouvernemtni. Son seul catholiques de l'Amérique latine m T^NDEURR — A quelque» »g«*ni» ar-

.-rguinent ••si ut tisati il tniurmt s It .> / ■ ' tlf». nou* offronn un contrat Illiéral MDNT-RON AL, magasin et logement.___  .trjsiimeni est un tissu d injures ^ 1 a- rréanl, pour la prexuèie fois un car- et b„im nrt» „nur , r,,. ou .,iu. hour- $5.500.
RIVARD. 4 logement* $3.500. $500!

comptunt
l’A H C AVENUE. I»ell* maison $15,000. I

4 LCOOLT.SMr _ I .. ra„„f(jr ln,u 
JS mmt eu* r'rson e, -,
Ifqueuni ; fa,» di»r,er-ttre t t w
« S 'X . ,,e^î’0,r'' ,)r- Tb^rt-r léJ 
Salnt-Drnl». Tèl. 1004 *

ft bona fide pour six t r> « ou plus tmur- 
lemp# rropositfon» suè. I»le» DoKent 
être prêts A connue,,'< r n,ah,tenant. 
K «Tire A I» Capital NurMTy Contoany,

Les orateurs, les chantres et les um 211-25-$.

A LOUER

(Brovaté le 2d Mar* 1B94) lité, M. Haultain aide la cau.se lihé- conférenciers ne manquent jamais 
no^i^iU^Ufrnn'nVrf0.^’! rate.oii en a eu la preuve id. Plusieurs d’employer i irnellemant h G3M- 
.10. édifie** public*.‘êg„w. 1 îTLnteroWE A LA PEPSINE MENTHAL DE
maisons d'éducation, écurie». degOufés de la manière dont il plaide ____ ^
cabinet» d alsnnce. etc Fait aa i .tiisc. BOUC l-q-8
en plusieurs grandeur*. | L’accusation portée contre l’hon

M. Scott d’avoir ei-savé d'a«hete‘r le» 
servicen de M. J. K. Mclnnis. rédac- '

UHROCHKR. B logement*, $20,o«x>. 
ST-TU MS. 2 logomont» avec fournal- 

e. $7. Xk».

UNE BELLE CHAMBRE 
On trouvera au numéro 129 rue

adverttring wnnx.n. cn.rvnr?
nmo. — Un fourni.I mensuel dlnfonju 
tion#. plans »•■ rr..»v>n, «t MM pot. 
annoncer IVamandes nn -t.rm,loir, grs 
tt* ou lOo pour 4 mois d'ewa). a»

A VENDRE

LES COMBINEST. LESSARD,
(Cl-d#v*nt Lessard et Harris . ,
PronrlAtatra rf Marufactu ' ,ir ‘*U Standard. ’ BSt COTl-
rl»r Entrepreneur, rtombler. sidérép pour cc qu’elle vaut. C’eut Nouveaux pfOCèS et tlOUV«l1e9 CH- 
Couvreur #t Com-ur d'Appa- tout Simplement du ehaiitage p.jlill- | 
relis de Chauffage. que.

IPI Hue Craig. Montréal. M. fiaultah) et Ses ainl.S frtlt CU si
Tét Moll K»t SH44. lî'inia n peu de succès dans tes assemblées con-|

______ tradictolres «dj ils ont osé se montrer
— y ou’ils ne veulent plus rencontrer les

libéraux.

\ VENDRE — ?lan.> carré Wagger. 
ayant coûté parfait or­

dre serii sacrifié A tonne 
Auihcret.

97
DROLET, près du Carré Nt-bouls.—| Cain* ft.,,!. »_i. k-ii-r.HOi). oamt-uénig, une trê$ belle “ham- ’point réparation# e»
ST-ANDRE près Ste-Cnth«*rln«. $4.AOO. bre meublée Pension f Jtative ,J. *1 autre# appi
è4T-T RBATN. pr.Ni Dorchester. *5 «wo r . . rwnxion T —i R'.dr^sar i U Cl» Tnt.,

logeBFRHI. nrè» St»-Cathvrine. 2 
ment* $P 5o»t.

c F.. L DESAULNÎERR A F ILS. 
audition. 278 AGENTS D'IMMEUBLES. 71a Ht-Jar . 

211-13 ’ ours. Bureau. 9 A midi. Rêaldoncc. 314

Famille Drivée. 194-n
•l-nuro*. a« 

«prarell» flsctrllM* 
— International, 4'rw trlclté. 21 ru* Bleu» Ttl. Beil V êioi

•t**

C»LAv:uRAprrr.s a ixjder. — Nou* --------------—
‘ lo'Joron» d.-s machine* neuvq* A $5 AV1* AVX MF.irAGF.RP» _ * •Ma - Motel dp-YUlc, Holl 1st 3129. Marcharils par niota. Le ''Monon b’* e*t 1* dernb r A Javali# Parlilenn* --«•

VENDRE — Robe» de rarloles grl-
1314

, rte $2 50 A $50.00 ; dy pourtro à PROPRIETE A vendre, Noi
Combine des plombiers seront isdte fusil : ptrtlr» do bol» U -ortlnient oom- r lus NaliiLChri*tophe. i;

CAPITAL
Aoler pour les 
Grandes Vitesses

Touten !«• grandeur* de première 
qualité en assortiment. 
Délivraison immédiate.

DRUMMOND, MoCALL & Co.,
MONTRKAL 213

,. .. . , , _ . rrtet ; rasoirs $150 »mrnntia : d- loyer $984 ITix. $7,5«H» Cnnrtltlous fa
Visuellement poursuivis-' On perle seaux du famille, gondandor* garanti*, ; elles, S'artroosur A L. Bélanger,_* .. * — - - -• a l. % %• I f # — t ■--a $4»-. ai ...... 4-1 _ x__a T _ __

212-Ô-8. i modèle et lo meilleur.— ** The M nar, h èg*J pour bUnchlre.ndètoch«,* «t
-------------- I T>l*wrJ^r, Co- 28. rue St-Jua», Tèl. ter le linge Dsnmnder A votre f^ew

Main. 4988. Ql-p I e»u de .Tnvelle P«rlsleps* ,t tow «
359 A 371______________ _ ___ IT* I* meilleure garantie par IN*» f

F>on. prop , 212 rue Garnltr. Mn-tr»*l 
Têl. Marri,«nrts, 2u20. 30D-J4-!

12 logement».

PLAIN-FIED de huit pièces A louer. ,•jr» A ---- %a _-9A ruo
d’instituer une cour spécule-

TrêHi

Hégina, 11. — 
li lite'rai dans

Toronto, IJ. — Les poursuites in- 
La victoire du par- tentées aux combines nu semblent pas 

la Saskatchewan est P1** dr flnir- ^’«''“luête ouverte nar

.le» ; tout>,s autre» ferroriierles. A A I 
Wtlaoa, 219 St-Paul, et 8 Place .Tac- 

, fjues-Cartlcr. 193-24-f |
208-0-8.

FOURKDKB8
QCCASrONS D AU AIRES j- Chance |

Tloyer. prè* Rachel. ___
bien fini. $11 On par tools pour l'hiver.)
S'adresser A Louis Masson, lîl Saint-Ga-. tTOROSCOH: - Envoyé» m c«.ti. •• 
“rw,• _0ti-<>-$. | LX grnt. avec un timbre 2 et».. !M»

m<> Tonl voua onverra le portrait <k*«<

Manteaux en raouton rteconsidérée certaine. Dans le nord de l’Attorney’Curry, en t our de Police, !p0ta de chat «auvagè, coiïer«ttes! êtoic* ,u*ir,e- >1 faut

exceptlonnciu, j Maiaou rte («nsion 
rue Saint-lA-ms. 17 pbVes meublées, ven-, ,

' ^nr^,C»tan‘' 1 Sainte-Catherine.

uain» ! — ____ ,re IuImcc femme ou mari, b» tm*»'
vimÎ TJEAIN-PIKDR A louer, magnifique» prCuen». l'avenir Uartatne Toni/W

* *1 ■ plaln-piurts. 164 rue Aylwtn, près Inspeot-rurs. Motitrèn! 5R

F.*t. 
Ma-J-M.

lu Tirovincc, deux districts seulement 110 bomber que les accusations robe* do rurri, v pot
Kinistmo et Suint-Albert sont on- couvertes par le jugement rendu sa- fourrure. $M ôo. 137 Craig 
cédés k l’Opposition, oui n’en aura medi par te juge Clute. ! -oo-iïm
certainement pas davantage. Us ,T,mî’ Um maîtres plomMera qui a v.*
conditions ici m> sonl pas les mêmes n onî PM condamnés à l’amende PAî!SE?ïrV?ou5C?o^otr 8«? 
que dans l'Alberta, et la majorité n’y °” n ori^ Pas co,nP^ru comme témoins «•», mouton du r, r»*,. $20. a b<» 
sera pas aussi écrasante mais te -ou- sfrcmt poursuivis individuellement, *37 Craig Est. 2,,0-12-M

ivernement est certain do tnomnhcr a.il:s* (luc les membres do la Cential ----------------------------------——
vIk’ parti liteiul est parfaitement uni ,^’inn,T Association. .. crfnnr Hn*iirc
et il n’v a pas k douter du résultat , Prr**» ^ -»«,»^ .................s. 1 nr curr extraordinaire

.du vote de mercredi. nombreux, M. C

vernir# immurtiaUroent. Amélioration» n,o
pot» doublé» eu C'au1*» mortalité. Autre». *no. «175. «ieriMa. 8 chambres. Dus prix pour ht-

vendre a v#r.
manteau 

bon marché 
Ma-J-S.

•330. 8800, 8*3k». $700 et<\ Magasin rtn 
mortistc. œntre rte Montréal, place ib 
fortune, fuites une offre. S'artreaaer 39 
ruo Saint-Jacques. 213-6-$.

A VENTRE

ver A«lre»»er : N Z. Cordeau. 38 No- 
tre-Daino Lat. o» le soir. 170 Désérv 

210-6-$

ARGENT A PRETER

ARGENT PRÊTÉ. n*- . iia,. ,r i mû i rw» PETITS Jésus rte Noël en oire sous glo-intmter étant très ^ f* d?ru,“.*‘rr'.. , . T |»« * vendre. 15 cent» Jusqu'A $15 Nous prêtons ds l'argent aux cena sa-
nombreux, M. t’urry a demandé que A KdcnkobOh, localité située dans ternit un joli cartonu. par la malle, Acllarté* à leur» pr«>pres noms et e»n* au-
M Kincsford dénuté-magiRtrat rtc PAlatinat, une femme qui éta;'t pa- ,P*c.‘>u.j I,?“r .lea marchand* cun endosseur. Nous ne raison# ps* rt'en-i\lllgsioru. acpuie-maglRTrat Ot . ... ~.n| it ,A »; d,.pill. f|lr .U Saint-Laurm.t. Montréal 2. l-«; $ «luêtee et nous nous fions A votre hon-

1,1,1 16 ,U <I1X - ^ -------- ---------- - - nAteth. Nous prêtons aussi #.,r le» meu.
i a nt^ntuA u, «r i v-iii.m iM i a L ui- , . 9

police, fût autorisé à -résider la oour fiiiysc^ f*1 pan

NAbtta NAttoyéA, Réparé» At RéPAStéc 

par Procédé FrançAi»
NOUS prions tous les

fumeurs C|Ul ne fu« par ie magistrat Denison, 
ment pas le tabac ca- v*r‘t «'«tt» derntere cour

île nolice, te matin et l'après-miil* et ans' a RUélle d une manière vrai- IJ ANTKAII — A vendre A grand ««cri-,***** nl»«oa. harmonlnma. chevaux, wa­
ll u‘u ne l'eut S»>éciale fût constituée n,enb extraordinaiie. : (Ice. mugnlfbiuu inantnau en moul -* *““* ■constituée 

C’est de- 
oue de-

‘‘dé tfra°nUçairrd,>"*U* nettoyAa par P roc F nad ion it q UI 80 n t aCCOUtU
-------------- ^.ardossue pre»»ê._ ’. »#c més au tabac Jaune d’es

ou pâVrte»»,,»''teVr.ts* »T i»*? *i sayer notre marque LONQ Lorsque les nrooès de la combine tes tombaient a\ tel fracas, et il ré-
llnblt» ou 
Ycalo bor 
Habita
Ucivar* d» in'i». »? n* g 
IHnuera nettovèee par procédé

çala................................. . . . .
Jui*es rattovée» par procédé

cala................................................................
Robea iiettovèsa par procédé

çnls. SI ao a..........................................
Manteaux de dstres. IRc K ... . 
Jupes bordée» de nouveau eu

iraient comparaître les membres des t*it abattu sur la région et avait a- 
combines dont le procès pourrait être néant! tout le vignoble. La tempête 
poussé sans interruption était tellement Molente, les grêlons

mouton F°n*- • *,t ,out emprunteur conecten-
U 10 août dernier « orato épou- «&.»«€«»» y. grdSfîS: 4’StSB».?

\ anlablc, acxxmipugnfj de grêle, s é- — - 1 * __ 2£3-6-8. transaction* sont confldentlalla» No*
taux «ont lea plu» ha». Venam noua voir.

211AA

HOROSCOPE
Célèbre a»trologu» fronçai# ,î4rotl*i 

1# pré»ent. 1» pi,»«A »t l’avenir. Af!»ir» 
rl’amour et rta mariage trartecs aolcr; 
Envoyer, votre date rti* t aisMO» a»»In- | r ,< M, , .. j. t, f m
Honrl. Montreal. ÏU-j-l

VTTl'NTION — Soufrn>*-v<>u» de Dtlt 
die»' dm Huln». dm Rognor.*. i

I»-» riiuie# PiÇAttve 
■ U mal

i" ■pepaie. pi 
ult, ■

restes»
avec nombre do certificat#. S’adre#»»' 
Brault Mudcclna Co., DUS Notre-Pas» 
coin St-Gabri<U. 210-6$

si «a TOM. VOUS trouverez que plombiers lieront terminés, il resteia Ruait une obscurité telle que tout te 
rsAc C'est UH tabac naturel. ^ ouvrir des enquêtes sur di'trses au- monde croyait le dernter jour arrivé.

Iran- trée doux. La ma
fran- cens om m at
• « •»gfM donne Ice tabacs parfu­

mée pour des raisons sa­
nitaires etadopte le tabac 
naturel et doux, tel que le 
LONG TOM & Sets le pa­
quet.

DRV VALET. 315 ru* 8t-Laur«nt i ROCH CITY TOBACCO,
180—N Co., Ltd.

MANTEAUX EN
MOUTON DE PERSE

na'orltédes îres •s'**c,.M°n8 dont M. nard- dtait Saisi, de (faytur, la paralytique sauta bU7d«tHÔutôtn do*
_ _ le secrétaire. On estime oue ces en- à bas de son lit ; mm seulement, elle Ai"ncemcnt da Tanné* ava
? “ _ __D_5 qu?,tes amèneront des révélations sen-, pouvait se tenir debout, niais elle

,__ _____ _______ 3U* V<
MONTREAL CRrniT COMPANY, cl.am-
bre 104. BAtl*»e Tempi*. Premier étage 
IBS rue fll-Jacque*. Ilelontréal. Al-a

ARGENT A PRETER

Sni*TIF»ir: GARÇON - Tou# c«n* <jv 
souffrent physlqucmenl ou morsl» 

ment, tou» ceux que la «clrnce s sbM 
rtonnl-a «an* rapolr da guéri#©*, »" 
voyax votre ndre»#o et un tlnlin P<,'J 
rte» renoelgnement# plu» «lêuillè» Ab#»» 
lument gratis — Aimé Leroy. ho3r î’.* 
Coati cook. P. Q. 212-17-$

sa tionnclles.
pr»»-

- »*0

Non» teignona ou fiettoynn# le» vêie- 
irent» rte fout. » »orir»

Le» habit» rta R)c»»b>ur« «rroni tenu» 
tn bo» état pour «I OA par mol*

Télé phono F . 811 Murchanê». 058.

pouvait aus rt faire usage de SCS jam- confectionnant sur lûrsnr* A notre 
l.Ts. f,r** «I'1 gro». Vnu» pouve* épargner j
l’onmif il n> a pas «n dr wAlrt. . *%2S J «SKSTS ÆS^rLaît I 

depuis, «elle pcrt.onne a <?té vraiment i nou* voir.
Maiit«»ux en «cal électrique et Imita- 

tion <le «cal. manchon» en loutre et nn 
marira. êtnle» faite» A orrtm et

uantité coMlrtêra- _____
: Art'**'- * prêter »ur première hypoUiè-j

ne rtL q,le *U* t*U* rA8ull',r*. achat <lu <|êbun- .
arass-î: avasr A *............i-æ

311-24-8

UX DAMT.N — t vendr*
/I mois, même prix cu- pour #V^ 
comptant. 20.000 ,upc« <le pn-udêAf*

ARGENT A PRETER
Par petit» et gros montent*, sur men- | 

ble». billet» prouiisaotru». salaire» ( Pawn 
»lu*t> Ticket»^ llilU't rtc Mont fl« l'iùtu ct 
toutes autre» garantie».— $73 lerti, a 
prêter »ur première «t N*com)e hypothè­
que. fttrictemci.t conflduntiul. A OI'IL-

. »e ct rte toute» grnmlrur#. iiour (l»a* 
** 1 et demoiselle», 1H .Salnt-Laur.rt2l3-<r*Au palais Hourbon.

—Si je ne suis pas réélu, ce que je | 
regretterai le plus U la chambriv.. KU<<r,e par la tempéie,

eu le temps de voler les réformes„ Li GOMME A LA PEPSINE MEN- ; r^urvJ'^> -r„*T,!Îïr.li<luarant “V*
—Mais pas du tout, i«• que je te- THAL DE BODE conserve les dents b«* prix «tu gru*— m moorf0*a tie*1 • Hr-n -q,.-. i, : ai le plu.. ,, LJ „ et durcit le, neuciv,,. 211-j-R ............................ » " rTS^àJ I, W2S VOÜ

» 918-12-8. rto Justice, Hull Té!.. 2471. 213-0-». m _tTrbalf»Tafontaln.. x<

Bureau de pLAcrarKirr uRatbit

•t Bonsecour*. »T<ilr« •• ®"vr* 4*Jew 
aorte* fournie*. Un* 
a»t •olllcltéo. Bureau ouvert 'le ■ 
r** du matin A fi heure# du #»‘r j " 
(nartl. on fern • le bureau â 1 • ;• 

Urbain Lafontaine. *êr**t-

Le Capitaine Nointel
(Suita) y o n»!

Il descendit d abord dans U mUte. • garder dans utu’ glace. Lite m a vu 
9ü Tl ne vit que des travesti» des aussi, et. elle .«'est t.auvép. «Iti crois
deux m'XCj ; puis il courut le foyer, 
où foisonnaient les ciirrclii'u.xps d a 
i future « t les commis «m bonne for

qu’elle n’était pas contente que je 
l'eusse rveounue 

—Klle n a jw. piirté longtemps
turn*. Noiiitd n y était pas, et, a-' deuil de , ce maliiourcax Goiytnibc.
pri'.H trois quartci d'heure de reolier 
.'hes, Darcy alla.it partir, lorsqu’à 
l’entrée du corridor des premières il 
sc trout* tout à cvnip ne/, k ne/ avec 
von introuvable ami.

—Parbleu ; c'est heureux, s’écrla-t- 
II, en passant son bras dou8 te men, 
voila je ne bais combien de temps que 
je cours apres toi. Ou diable ctuis- 
tu donc ?

Mais va lie me regarde p«r> et je va:., 
filer, attendu que je ne tiens pas du 
fout à la rencontrer.

—Tu ne la rencontreras pas. Lite 
est cantonnée dans ime loge des pre­
mières de côté, on fate de la loge du 
cercle, idi tu et, entré sans doute.

—J'en sors.
—Alors, tu «s dû apercevoir Mme

d'Orcit al. Kite a pour voiwn* le v*4-
—Je vais te conter s,jl. Dis-moi néral péruvien et te praeticteo du C’a- 

d'abord ce que tu as k me dire. Lst- uada.
re que tu Mens m annoncer que tu —Kt elle est' en domino noir et
L'os remis avec Julia ? blanc ?

—Tu sais bien que non. —Précisément.
—Je ne sais rien du tout. U y a —Comment 1 c’est Julia qui s’est 

quatre jours que je ne t'ai vu.- et habillée en drapeau prusslro t Et 
quatre nuits.. quatre fois plus de cet imbécile do Lolif qui la prend
temps qu’il n’en faut pour foire une pour une grande dame et qui invente
tôt lise des romans k propos it’olle I SI tu

—Sois tranquille. Je me soucie veux rire. tu n\\s qu’k alter le re­
trouver et k écouter les niaiseries 
qu'il te débitera Moi, j’en ai as­
sez et je décampe. Julia n’aurait

J’irai de-

maintenant de Julia comme du pre­
mier cigare que j'ai fumé an collège 

—Jo dois te prévenir qu elle est ici. ■ H V
Je ne serais même pas surprix qu elle jqu'k tenir rôder par ici 
v fût venue pour toi, Tar elle est ar- main te demander un avis 
rivée seule, dés minuit, »*e qui est —Sur l«.n prochain mariage 1 
très oonliaiic k safi habitudes. Je 
montais le grand escalier derrière el­
fe et j’ai vu sa figure au moment ou 
el!t> é<3[rt*it ses dentelles pour se rc-

—Oui, ie suis presque décidé k dou­
bler te cap; mais un bon pilote n'est 
ianiai.s de trop.

—"M l\ disposioioii de usted I”» Je

te parle espagnol, parce que je vu-ns J 
d’escorter une marquise havanaise.

Kl, comme Darcy dressait ï'uiciHc, 
le capitaine reprit en riant :

—Oui, mon cher, tel quo tu me vois,
I ni couvert de ion protection une no­
ble personne qui la réclamait. Tout 
à l’heure, en débouchant dans le cou­
loir, j'ai avisé une femme que de jo­
lis gommeux sc-rraieut de trop près 
et qui s'est aussitôt accrochée k mon 
bras. J'ai pu croire un instant que 
j'avais fait une conquête. Je n ai 
eu qu'un beau remerciement, et 1* da­
me m’a quitté k vingt paa de l'en­
droit «vb j’avais pris ba défense. Maie, 
k sh v«ux, k sou accent et à ses che­
veux aile de corbeau, j’ai très biin re­
connu Mine «le It.ilaliens, f

—L'ineomparabte marquise au bal 
de l'Opéra : C’est raide. Pourquoi 
Jh'.s, apr*'s tout ^ Kl le est un peu 
bien excentrique, cette créole archi- 
iniilionnairc. Ce qui m'étonne le 
p'us. c'est qu’elle soit venue sans! 
cavalier.

Peut-être ehcrrhe-f-elle ce fat de 
Prébord. Les femmes n»it des goûts 
*i étranges.

—A la façon dont tu parles d'ellr, ' 
je vois que co n’rst pas elle que lu 
comptes épouser.

—Ni elle, ni Mme ('ambry. Je te 
conterai mon cas demain. Mais je me 
sauve de peur de Juiu. Adieu ! que 
Lclil te soit léger I

Le capitaine laissa partir son ami, 
sans chercher k te retenir. 11 savait 
que Mme d'Orelval n'éutit pas loin, 
et U redoutait une. rencontre qui au-1 
rait pu amener une rechute.

Peu s’en fallut, du reste, qu'il ne1 
partit aussi, car te bnl ne l’amusait 
guère • mais, quoiqu’il ne fût pas 
curieux de scandale, la présence d«* 
Mme de Barancos k cette fête, un peu 
trop publique pour une marquise, ne 
lais-.ait pas de l'intriguer très fort.

N'aimant pas le monde, il n'allait 
pas (hcr. clic, mais il la connaissait j 
parfaitement «te vue et de réputation; 
il s’occupait d’elle do loin, ct elle. 
l'intéressait comme un problème.

A vrai dire, tout Paris la connais-j 
sail, cette splendide créole qui sr 
montrait partout. <-t qui, partout oh 
cite sr montrait, régnait san.s parta-' 
ce. par L« irrite ff«* su beauté, de sa 
fortune et du sa uaifcsauec.

tPille d’un »rand d’Espugnr ct vi-uir. 
d’un capitaine général, «'ouverneur de 
Hic de Cuba, la marquise de Daran- 
cos habitait la France denuis trois 
ans et v menait une existence pres­
que royale.

Kite semblait même vouluii sy 
fixer, c.ir elle avait acquis un super 1 
b«- hôlni contigu au parc. Monceau, un 
niugiiüiqur château et une grande 1er-J
rc eu Normandie.

Kcuvêrç intrépide, cha&sereaac in-, 
fat igabh*. elle vP passioniu>it aussi 
irteii pour 1rs .tris que pour 1rs «*xer- 
cic-s violent s. On l.« voyait, le jour, 
conduire k quatre au bois «te Houlir- 
rne. rt le soir s'enivrer de musique au ! 
tln’-Atre.

Kite recevait beaui'Oup et elle don-! 
naît souvent des R'tes dont la descrip­
tion défrayait pendant huit jours Ic-r 
chroniqueurs du •* higblife ”. Mais 
clli^ avait aussi scs intimes, choisis 
ü.ins toutes les aristocraties d«:s 
grands noues et des célébrités artisti-
0 ut et littéraire». La icuncxsc, l’é- 
lézance et l’esprit avaient leurs en-
1 rées chez clic tomme chez Mme Cam- 
brv.

Kt ces «leux veuves se ressemblaient 
encore en un point : elles voyaient 
IH'ii de femmes.

Mais, sans parler de la différence de 
fortune et d’origine, elles ne se res-

veuvaee. Mme de 
duisait très correctement, et ses

Ha ram as se con-f dcmanda-t-il. Kst-cc qu’on vient d’as-^ plai'é, parce que ù* ne pem Pâ' ' 
ex- sasslner quelqu’un. (souffrir. .Maintenant qu’Hs P*:

O, .r. «^ ni‘lla‘<’nt' jamais jusqu aux; -Has fJIJe Je sache, répondit le poli- t.-., ie dirai k l’ouvrcusc q'K* ie 
imprudences compromettantes. (cier anmtcur. mais je suis sur ln pis- un du leurs u.m Je m’établir.i -•

i.t capitaine n en revenait pas de i„ d’une affaire curieuse. po.,t. qu’ils ont déserté, ct. unr W
d1*VmTv(renCO,,tr'tw Nr',,P’ rn P,n,! l"‘,, “GfJv®1De sérail-i! ressuscité v
° lMra* L’auriez-vous reconnu sous te ma.que!
Cependant, il n’avait pu sc trompa plumet d’un ClodoiMie ?

Rer. Il lui était arrivé souvent d’é-l —No plaisante/ pas, mon cher. Sans! 
changer quelques mots avec elle dans sortir de la loge du cercle, j’ai dé- 
une rie ces renées de chanté ««ü elle «ouvert

M
avei

—Une nouvelle planète : i------ -- . ’^ vrxit de
- Ln certain domino blanc et noir. ! r^p<>nrts .‘IJ* Pfi,tr anii.
-t >at très curieux, «n effet, dit -M,on ««rtHroent cher ^

Non.tri. do !>., y plus sdripill du rf.'."'"’!!tnJ.Z^ ^>"■

ainiait k tenir un comptoir, »t elle 
avait un léwer accent qu’on ne pou­
vait pas oublier.

Nom tel n'était eorten pas btsmne à 
abuser du œth secret que te .hasard 
venait «lu lui livrer ; mais il s«* plai­
sait à étudier en philosophte le ca- ]ce costume, rt il ««• réjouissait 
ractère et. le# actions «te.s feuiines. voir ce nigaud «le Lolif se laïu-er

U qu
«jur j'v serai, ie me charge « 
à quoi m'eu tenir i-ur Icj m31* ^ 
ia voisine.

Kt demain j'en aurai lou* ^ 
raconter. Si je voulais envoyer 
tide au “ Figaro ^ et le .

pa. >rait d«

i né limter l/i perdrix ne peut p*s
lionne chance done1 ’ (échapper. lionne chai

Il connaissait la femme cachée sons dit \omtel. ,
.... ............ -* ‘«f K! il s’en alla, en ajoutant ««•

a .
U se mit donc k pérégrin«*r par les la poursuite d’un inv.stère qui n'était 

corridors, dans l'espérantv *• run- qu’une mystification 
contrer encore la marqui«e. « i rette _rc n’est nas cehi qui est curieux.

reprit te chasseur(ois au brus d’un cavalier.

—Quel imbécile '
La qualification était

n au nV. ,,-.un , “-prit le chasseur de drames. ("est •'« 1 j’,”, ‘ , ÏShbS<!
Il s« flattait quoique le domino iu conduite ineomprébensible de ce tvpc achevé du l’arisiw v ^ t

•Iomlno II est seul, sur le devant ; ^sn'uv rc. ^ oroWe»"

cfe plus

quelle portait lût dépourvu de tout domino. Il e^ sur te devant tiésœuvré, di.eur uc urobii'-^
signe partuulier, de la reconnaître a dune loge des premières «le «-ôté, en niaiseries, ohenh lieux eu®® 

■“ - ■ ,| face de lu nôtre. De temixy eu '’f dr ‘,1,,s *
tempî;. il en vient un autre, un noir, j <lJa*rc- riogp'oh*tâ!

„ v . l-c ,lo,r ‘‘f- bianc se lève «-t va causer | Il s'adonnait au r.^M ' ' ilfCiiorM
i.v (ait pas de la reconnaîtr* k div ^vcc lui derrière je rideau du fond re, («.rinu il Aurait f'1 rins M 

1 ■ 1 ' ' ^. uutrè, La conférenei; dure tantôt lilies ou élever des .xa.mi

sa taille, k su tournure, è sa voix, 
eu la suivant d'un peu pu*» pendant 
quelques instants. Mais il m

pécule
si eue serait lenieiee dans une loge jrs tKiitôi un quart d'heure, tantôt landais • pour «voir > . " _pp*
et pour cette raison il jugeait inutile une demi heure, apres quoi te domino Et il avait hni P»r ^ K quoMia'» 
^!ler..repr_0,,u,ru 34 place parmi ses mi-part ie reprènd sa nlace sur le de- le métier "uil îybl.ùa^»

vaut. Bref dans cette loge-là, on n v réussit guère. -*amis du cercle.

semblaient ni par te caractère ni par ....................... — detes habitudes. Autant Mme 
runcos était ardente, alttere et capri­
cieuse autant Mme Cambry était cal­
me. modeste eC sage. Nointel, qui 
s’amusait souvent k les comparer, tes 
avait sur nommée* le torrent et la 
rivière.

Bien entendu, la marquise était le 
lorrtMit. Mau «c torrent n'avait pas 
encore causé «le ravages.

Quoique «icjogêu de tout lien par sa, 
situation exceptionnelle et par sot ’̂

Il en fut pour une longue promena- ne fait «m’entrer et rortir cci.'me les se compi>s<iit 
de. 11 eut beau parcourir 1e fovor et ombres chinoises au thélt.e. de Séra- 
Ics couloirs k tous tes étages, il ne plan.
retrouva «{oint Mme de Barancos, et,, -C’est -rave, effet, c’est très 

^ une heure, voyant qu il fai- grave, dit le capitaine, plus sérieux 
sai’. la une sotte campagne, il b«>ugea que jamais. Et vous allez, je suppose,
^ rl’âJt,‘ retraite. entrer aussi pour tro«.vi«r te mr't de

Il se dirigeait vers le grand esca !«.«?tu* énigiu»

de romans j*^
vd

lier pour gagner la sortie. lorsqu il —C"estrk-dire que ie vais ticl.cr
fut violemment heurté par un mon- d'entrer. Il n’est pas certain que j’y
sieur qu'il repoussa d'un coup d’épau 
le et qu’il s'apnrêtait k interpeller en 
termes assez vifs.

réussisse La dame se garde bien.
Mais i’ai un autre moyen. Simaucav 

. et Saint-(*almi«‘r fK*cunai«Nit tout k
Il S aperçut à temps que ce mon-, Fbeure une |o«e k côté d’elle. fil» I \ointeI il se 

sieur était Lohff, et sa mauvaise bu-!'•iennent de d«'Taniper. Je les ai vus r;Va bientôt i 
incur «e tourna en raillerie m , , de loin remettre leurs pardessus. Je,

-Oü diable courez-rou* si foit? lui]n aUrats pas vouli» leur demander uæ^ ' ILA

sc com posai I' ‘,, («M : ‘
des mémoires de ( aoler ^ ^ 
moires de V'idocM- noiiow5 !
coeur les procédés de ce. P® ^.r 
lustres, mais il "*'f‘rirPtc m«'1^ 
eu la chance de d**™ t u0 suci’:' 
meurtrier, pas , ju *1011 ^voleur, et celte iuJ^ *1“ 
rcmplis'-ait dû ^

Pourtant, il * " ÎSiiTiU 
et. cette nuit-lk. J lafflé^
Irre avec plus d ?

Aussitôt uu
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HONNEUR AUX CHEFS du PARTI LIBERAL
L'hon. M. Lomer Gouin, premier ministre de la province de Québec, est l'objet d’une démonstration très 

enthousiaste. — Sir Wilfrid Laurier, premier ministre du Canada, longuement acclamé

L’hon. M. Gouin réclame le réajustement du subside fédéral et fait un éloquent plaidoyer en faveur de l'instruction publique
banquet donn* h!«*r m l'honoeur 

Tbonouble M. Oouln. premier wl- 
itr» de U province de Québec, p*r 
Club LlWul de U Partie Est et 
Club Le tel lier, a réuni autour

du wln'lsor Prts d<5 <luatre
tii roüvives. parmi lesquels ou 
xpuit en outre de Sir Wilfrid 

.urier, de l lionorable M. Hoss, et 
l^onorsble M. Graham, les hom- 

>, le* plu^ distingués de notre nion- 
politlque provincial. I n grand 

aMe de .sénateurs, conseillers légls- 
w* et députés, t&nt au fédérai 
,u prouudal. étaient présents, 
a «lie artistiquement décorée, of- 
41 un coup d œil spleudidc.
Dr U musique excellente a été exé- 

. tfc 4U cours de la soirée par un pr­
aire composé des rooillcur» musi- 

mj de Montréal.

A LA TABLE D’HONNEUR

M. Honoré Uervais, M.-P., prési- 
nt. ayant h sa droite :
L’bcn. M. Goum, uieiuier-mm.'i.tre 
U pro noce d« Québec , l'hon. M. 
u, ex-pieoiier-ministre d’üauirio ; i 
jo, M. Casgrain, sénateur, l’hon. ; 
Qratuœ. ev inicUtre dan» k> caU 

t Itoss , M Hruueau, M.-P., de 
Jdieu ,.l’hon. M. Tessier, séna- 
,t, V Fortier, M.-P., de Ixitimiiè- 
, I lion. M MoUorkili, aecréuire 
Mocial . M. I*. H. Koy, M.-P.-P.', 
Saint-Jeai. ; M. (iodiroy Langlois, 
P.-i* de ia dieieton Sa»UL«^uis , 
J. A ClUMIIWt, M.-P -P » «le Jac- 

jft-CarMrr ; M L. J. DécarW*, M.- i 
P., d’Hcctw laga ; M. Walker, M.-! 
P, de ihnt.ugdon , M. Peter Mc-I 
imr M.-P.-l’ . de Itichrrwiwl ; M. | 

il.ciii M P., de Saii>t-llyaiiu- 
M J l'arou, M.-P., do L'is-, 

. I bon Hi Guenu ; l’bou. M. Tbi- 
drau. se1iatour , l'bou. M. pérodeam, ' 
«eiller législatuf ; M. lo De tlAté, , 

1 P -P , *• SainU-.Sauv«‘ur de t^ué- 
< , M le Dr Jobin, de Québet^Lst.
A la gauche du présAlent on reniar- 
•W d aUud Htr Wtllrid Laurier ; 
«. Robert MacKay; l’hon M. (’ho- 

ftte. sénateur ; Thon. M. Aug. Tcs- 
r. ministre tie l’Agriculture b Qué- 

l'hon M Cloran. sénateur , M. 
mile Piché, M.-P. ; M. Ls. Lavcr- 
L M -P , de LHunimord-Arthabas- 

i; M. Jacques Hureati, M.-P., de 
roifrKivièrrs , M. le Dr. Desjardins,

P . re TVrretamne . M. Eloi Ar- 
uubault. M.-P., de Derthler; l'hon.

AdéUtd Turgeim. ministre des 
rrf* de la tXruroune à Québec ; 

hon M Rodolphe Roy, secxéra.'re 
rovinoial à Québec ; l’hon. M. E U. 
«rneau, oonweiller législatif à Qué- 

M K. B IRïvlin. M -P . de Hull; 
le Dr L. J. l,em>ux, M.-P."P-, de 

«pé ; M K. H (’arter, M.-P-P , de 
int-Antoioe, Montréal ; l'hon M.

• . r i »*uler législatif k Quéljec , 
Ed II Panel, M.-P-P., de Port- 
I. M Alfred Marchildon, M.-P.-P . 
Drolet ; M. Joseph Gosselin, M.- 
P, d’Iberville ; M. F.-X. Gosselin, 
-P-P., de Misarisquoi ; M. J. O. 

'xn.seaii, M.-P.-P., de Sou!ai>ge«
A Girard, M.-P.-P., do Kouviile. 

I’.rmarq'.iés parmi les convives;
MM r H Walling.WatfTloo, P.P.; F. 

Daigneault, M.P.P., A C Ion val B , 
Ernest F de Varenues, conscil- 

léçislatif, Waterloo, P.Q. , Panta- 
Peilotrer, M.P.P , Slrcrbrooko , 

h Rivet, boucher, Ste Catherine ; 
"•lamin Drolet, Montréal ; E. Na- 
l^n Hébert. ancien échevin ; 
[»pf Vuntel. inar«*hand de 
fTI ions ; J. Roch Vallièrcs, 
''lier Rd. Tétrault. ren- 
1 ; Michel Campeau, maltro de poa- 

•los Male, marchand de glaoo 
ignoré l.atlcur ; Dr P. E. Maurice , 

Gravel ; George Gauvreau, ThéA- 
^Naîional ; John Case, White Hall 
l î Emile Larose ; O. Campeau 
w de police); M. J. Walsh. VP.
, 'L C K aine. M P P. ; J. C.

J. G Prévost, Joe. Roy, J. 
‘"'.''L ** A. Giguére, Wrn E. Do- 

ï" ' ^ Gravel. Alex. McGan, Joe 
p Mu'mht, D Raymond. N 
/énophilo St-Oerny ;• Orner 

J, Masson, Ulric Orépeau, 
,ât ^'un, avocat Montréal, Dé- 
/V .Dwbota, avocat. Montréal. P.
• Drolet, Ttols-Rivière*, L. A Meu- 
7!; Mfijobneuve, F. E . Turcotte,

; p. a. Gouin Tixrfs- 
. r” ; P Pigeon, Montréal ; 
^ H,»yfr M P. Achille Goyet- 

C. H. Cahrlll, J P.
A PX T^marteau Eirrlllen 

li*’ fî' **• O- Heauchrmin, Henri 
r.?i Normandln. K.P., P.

Mp2on:,r(la' LF X D«P"ls. c.
.iMr/ •1^°,»tréal ; Jo*. Duhamel, 

i. , : J°9. L’Heureux, Montrés» 
l.atond, marchand, Montréal 

Montréal ; H. Dubord. 
t., , ^ B. Renshaw, Montréal,
nioiHim restaurateur, Montréal ; 

Lafontaine. M.P.P , H Pilon,
1 • i Arsène Déni», pré- 

hler C’uraté do Ber •
P®pln- Montréal ; D. 

r’h.1hvarf\^fvln' SCHyacinthe ;
Montréal ; Henri 

lontréai Trudeau,
il o,t.* P,ure« A f Chaput, ^tan?Drr‘?Ü,| A Pu-VrUr' ■J'0"-

I ‘ 7 o ,^f,uc- ^ x Prdno-1 Godbout «î,aijthlcl - Montréal ; J. 
hjooré nam..», I,,ac,ritho • H Dùpré. 
‘erre orSHÏ0,*S,:• *VoCat- J « St- 

p ’ Pr^nffHt du C,ub Choquette, 
Hit, ^ SSÎÏÏI**’ O K P Cookc

' f Lassé î, fihn’ p Q ; P.
«rc P' Q-l JOS. De-
'ard al*?*; P Q î Gabriel M*r- 
an,,, P Q a G. B.
catréai t , ^ A- Fiolayaon,
• CToitier m 1*®clalr» Montréal, F.

Sir Wilfrid Laurier ne réjouit de voir lu pro-|' ‘,its «uchepour d’autu moins fer-|Le chef du gouvernement fédéral parle des bc- , , ,
, ^ ^ ^ r | me-i et moins travailleuts. hélai bien m «I* ir dilun ui et in.stiti tce-

«1rs déboires et des d«Vcptioos, la po-i SOlflS du pays CU gCflcrnl Ct des riQllCSSCS • OlHiervance des dispositions de
IHique hiï tendait les bras p«>ur en , la loi ''' ‘u's rfvl',m«'»»t> scolaire*luire bien t ht s<*i grand prêtre dans ^«1 ««t été réVÔlee* plir ICS TCleVCS

du TratiHContiiieutal

vince de Québec décidée de prendre des 
mesures pour améliorer 1’ius- 

tructlon publique.
—♦------------

eue Pointe; Eche«in Couture. E. Bé-• Alexandre Kuriier, St-David, Yaunu- 
langer, ex-Eehevln J. Chevalier, K- ka ; Nup. A. Valléi«, Montreal , ÜUt- 
‘ M ~ ~ la

cette province. En honune de «ette 
valeur ne pouvait rwter dans l’ombre. 
St-Jarques, <e foyer do notre natio­
nalité, jeta les yeux Mir lui et lui 
confia son mandat

Mais ne pourront eoncoutir les miê 
nlcipalités qui paieront un traite­
ment do moins do tmu à quelqu’un 
de leurs instituteuM ou inntitutftce* 
et qui auront engagé quelque Institu-

rhevin C. Leinay, A. Champagne, Ion Berger un, repréaesWnt de 
Francis Archambault, Médério Afar- maison Bergeron ; F. Si-Germain, payt!
tinoau, Léfinold <>audet, Dr. «T. A.(st-Henri ,• Ü. David, St-Hcnrl . J. Vous êtes le premier ministre de 
Dugas, J. E. Lachapelle, N.P. Ro- h. Pauxé. Montréal ; Adolphe Brait-;pj,ls an(imiie province de I 
dolphe Rrunet, Kl/éar Rov, (»on- ^rd, arebiteot*. Albert Gohier, lé-|LaUon, au motuBOt même 
xalve Dénaulniers, O. RoMllard, v 1 --1 ■' *----- *•-* — *- 1—

Me à la léoeptfoa t baleureuse que eucourageiiient F instruct ion publi- ''jir ou msti tut rire non tliplAmé.
L Avocat, devenu homme publio a vous me faites ce soir et )u iemer«io que, et que, s'empalant d'un mot «é " " t11»*'» a ns' dos gratiffcatiasa, 

dd so o-iis.tt ter ad MMte de s -ti de lout rieur le». rfixtinirtiMi eonvlv* s li bre, il ^ uriadaii é one l.i lireinlêie 1 I1,1 ’ miinlolji.illîes qui

/alve Dénaumiers, O Hotnllatü, N. lesphoro Hrlsson, Alphonse Anham- i i)r(,vifi«^
Tétrault, Jr., A N. Brodeur, J. K. bault, Médério Martin. Thomas Oakes, {
Clément, Jr., Wilfred Mercier, CR , . ’ ’ „ , , , Îl/J [
Eug. I.ufontaine. J. B. Lapointe, LU- A I heure des santé* M. Rodolphe «‘«>*1. \o

la ootifédé 
oli cette

entre dans une ère iHiuveîle, 
ruction publique, et la colonisa- 
oilk leu deux ait nies qui pri­

son de tout c«sur lea distingué» convives ll-bre, il » prixlamé que la pretnlète ‘Ui pas mix niunbipalltés qui au- 
qui entourent ces tables d’avoir ré- partie de «a politique serait >'édiua '1,111 lo de pointa, mai» 

* la | pondu de façon »t aimable k l'appel tii*n, la seconde l'éducation, U tien ’' “ ,!1 yilus gagn

Z tr S“h,,-Ja' >*r,r.... . . ., T'zr'z&î1*1 déjk (UN laie plusieurs (••i 1, ch^r toutes lo*t intmlcip.ilités, chex
Je n’ai pas de titre, je le sens bien, uous ne vouton* ni détruire, ni ré\o irs jdus nouvelies romme chez I 

aux honneuiH que l on me rend avec- luUonuer ; mm . voulons améliorer et plus vieilles, die/, b » plu» nauvr

. _ .......0____ péiienoe---------- ---------------- --------- — . ___ ____________
le» accepte avec reconnaissance , v<u, r*fj*l-jlje de no» i«ondltl«Mis sociales ct publuiue, approuvé par l’exécutif, etson J. N. Dupuis, Alphonse Marcot ! Déji nous vous avons vu. avec un moderne •’Instruisons nous les uns les I

te, Arthur Lamarche, G. MarsoUis, grand intérêt, continuer énergique- autres — A ceux que nous aimons, i
Jo* Bouchard, E. Bouehard, Dr. J. ment l’œuvre que vous aviez entre- nous donnons le pain quotidien; don. ■
L. Warren, H. de Tonnanoour, J. A. (prise depuis quelques années alin non» k ceux que nous instruirons le rendre • I mettre de réaliser le* aniélioration» et réeomptuise.s ne pourront pan dlintnu-
Robitaille,'C. A. Chouillou, X. F. | d’augmenter les ressourcjcs mW'ssaires pnin intellectuel. > Lorsque Son Honneur le Hou ver ' |ps |^(orijies que nous désirons. ',| Ip ia»'^ «le la cotisation scolaire
Ri-wil .T I? Vu L Roméo Hnulé. ù Un mélo 1r.1t L >n .u» nos .services nu- J«‘ voudrais que len'.iLi dans nos neur de celle province me lonlia « ,

si je ne h1» mérite pot encore, ils trie économiques, et elles sont suffisant ci, Ü va sans due que les commissaircn 
mettent au coeur l'ambition de 1; , \aln« 1, pour nous per y idii . d'école* qui ret^vronl oc

ttre de réailMi le* amélloratloiui et récompenxe* ne non 
réformes que nous désirons. «t le taux de la

.. norlA A.t In «*4* t l#1*i ll'im «lll- ! illIpOSéé.

vince'’ricr, notre chef vénéré, sest promsi- 
vérin I.etourneau, avocat, Théo, delalcé k plusieurs reprives en faveur des j vi'nce Québec du cheiiin de fer Cette démonstration que vous aver crifiecs considérables pour l'instruc-

J’ai ru l'honneur, le printemps der t ion de leurs enfante.

Ecoles professionnelles

ajor (J. Refebvre ir. >A l.a -l Dan» une occaNion 
fontaine, G. R., Joseph Ar- vous a été dobné d'exprimer publique- 
«hambault, J. E. Lamer, Dr. Aid.! mM,t votre pensée, vous ave/, dit,
Lelebvre H. Hervieu, A. L. Ga - 7iion»ieur le l'remier Ministre, que le

s tantôt qu’il Importait «U 
hommes. Or, pour outillei 

générations do demain, pour le* 
rer aux luttes dn la vio, ilqu’avec ce jugement M»lu qi'i vous ca- institutions, k ses grand* erpolrs et | gin s du rahinet 11 d.> la tégislalM.e. créer en cette provint*

rai'térisc, avec «r Ulmt que même k ses vastes ambitions. Et «• est pour- Premier ministre, j eu fais Je prlncl |]rs ^)|r?| de b.tu’‘ études commcr- 
vos adversaire» vous reconnaissent et qu-« je vous en auis plu» recon-| pal objet de im»n administraflon, e rja|es un grand eoliège d'aerioultur^ 

reau, Edmond Beauchamp, J. B. I manque d'argent a été. «liez nous, un surtout aveu- cette oon naissance imi- naissant. . .. premier hou il «le ma vie l”‘ ' ,jes écoles forestières, des écoles tech.
lioiirgoin, PL Brunet, E. Eug. Du- „!«* cérieux ot»i»t-ae|,a k raooom-J mu des choHes de chemin de fer, con- Mais, rnesJeurs, si nous devons « lié- but de Rnis me* el'»« . ’ 1 1 " niques. Un patio beaucoup dn la pr»*
bord,Québec. Dolpbi.s (Tutest. Paul piiKsi-ntent des améliorations dont naissanrv juqulse comme avocat de rir notre pro» inceparee que e ««t sir aiuronne mure a\.u ' . ' 1 tertian k donner k no* industries na.- - pi test nient «ies ‘ ce sol i vé-1 trouverai ma réoompwiHr dans le pro

ru el sont morts, qui! ont aimé,prié, , grés général auquel J aurai contribué d'écoles profcnaioiincllrs ne se.
chanté, travaillé, pleuré, lutté, *ouf- si non efforls ne réusMih.*‘iit pas, il .us ,A m<,jijeurn nrotéttlon I
*..*•4 JI I ... _ „ & 4 a . •■>-4 «I** f 1A I _ _ à. ... I _ u 4^*i. k •• rti *•% x*'1 I» I «• Vl <

plissenient
Desautel, Amédée Fortier, François tout ]„ m(-l4e sont le benoin.
Armand, Jos. l.angevin. France Na- pouviez donc mieux témoigner de 
don. F. Casey. James Roger», D A. votre ar(j<Mlt ,|ésir «te donner satisfac-

Yous puissantes compagnies, vous serez k 
la hauteur de crU* grande œuvre : 
peupler une province huit fois plus

G. Granger, (I. W. Stephens, discussions, a maintenant M-ule ambition «le faire quelque «hosr ^ u (1|Ktr|bution «les
ve du temps, et il y alleu pour l’avancement «le ma province, et f 1KjJ7 ^ fi,fn ft „.|H ^{(l 
ie, sagenitmt appliqué, il (\c mon paV». Je laiHseral k un plu» Lartaue des revenu».

pouvoirs, 
«lo mênir

M b. tsernara, Jules eournier. ai- «our actxjrder k l'agricultuiv. k de («ette hauteur vous contemplerez fédérative était le rn«ll«
beri Laberge. H. la colonisation et aux travaux publics la plaine immense qui s'étend par de de gouvernement k adopt

A’:- LuiiA de nouveaux encouragement, en vue 1k les montagne- du couchant .1 l'aJ- PaV - “'ant un territoire
Rubeftstein,' Israël Uubenstein, D. 
A. Campbell, Peter Smith, J. B. 
A. Lanctôt, E. Cunningham, J. W. 
H. McKeown, B. B. A. Lanctôt, I. 
Kubensteln, Burton Dixon, Joseph

, ■,_1*1----- . ... , . „ _. sxu kuuvi-,iivjiiieii* tv-i,v,», que 1 OU
nous avons le droit nVer par «I autre* méthode* k ces ré- Vol||ft|( rréfr devalt fltie confiée 1«

, Kultats que l âme (U%H «ém’raux de toute*
souvent, l’union pie, désire, espèie «<t cliénf j#>H ptwj,K.,.s u uH.ijt assurer k «»

meilleur »ystenie 
«*r dan» un 
aussi vaste

L’entratnement pédagogique 
l'école normale

de développer notre patrimoine pro- rore et dont ITiori/on comme l’océan et une ‘L1* ®r^ii|nt Non, ce ne «ont pas des lois qu il taxe dlrej-t-v Lea province*
vjnolal «e noie dan» le firmament. Vous diverse». Or, tes raisons rT1I l8'’7'1 lnip(,rtr (ie fairr ()n ne «KAerêto pas tr hr eut libéral**, généreuse

l’crnH-tte.-nous aussi. Monsieur le verrez alors cette riche région que ont fait préféœr 1 unl«.n la rioJusve, la presiuit IR- môme, Elle* abandonnèrent au pouve
i ouverte k la oolooisation. 1 union législative (>n )l4. déerête pas l’instiuctlon.

Permettez-imus aussi.
Premier Ministre, d'insister aur une vous aur<*7.

et gouvernement d«*s ressource» s«» 
eotuiidérable* nour lui perniettru «l'ab 
teindre son but sans recourir k 1«

ko mon- 
s même, 

pouvoir oen. 
on là tral les «Doit» do douanes et d'acc|s«\

Lamarche. J. A. Rouleau. J. H A 
Martin. Loui» Guyon, C. O. de Ton- 
nane«»ur, L. O. Demers, N. T. Ga­
gnon, K. t’hartrand, F X. Kov. Léon 
Garneau, Paul J. Leduc, Dr J. Le­
duc, Maxwell Murdock, J. Passing- 
ham, Th«»s. K. Walsh, J M. Fergu- 
Hfin, J. A. ('hristin, Albert Hudon, 
V. Guet tin, Alphonse Ravine, O. Le- 
miie, K V Boik lerJean Latnoureux, 
J. A. Pcaudry, J. G. Watson, L. G. 
Bertrand, Ludg. Gravel, Ector Lucier 
Ma-unee Perreault. Thomas Gauthier,

•7 k vos fils, ces fermes d'hui un devoir plus Impérieux eiic«,re . . o qu'il faut o’est-k-dlre la presque tota'.it«l «l«
grande» paroisses, «es de lutter pour le maintien d»» no» { ' ' t' , l'hommes. (Jommen- leur» revenu», puisqu’il ne leur estait

-------------- -- - Notre ternt.H- ’(^ir '‘lt \volT , ,n plu» que les revenu» «lu domain«> pu-
nombre £r ! Ic( tKn]rH> Cttr tant valent les bile et «les licence».

IIIAVII,,, | ,___. 1 P 11 ,*u /-< iliwfr vil 11-1; notre p«*p---------
hétérogène qt»e lors maure* 

pacte fédéral. I^e •
aient le* <oo-l h il est vrai.

nous voulons droit d’imposer de» taxes directe* ; 
k mal* devaient-olloM, dan» l’Idée de» pé­

tante que
>11 «W nas de plus impor- f«>rêt vierge et sileneleuse. Las drr- oc la signature un e1*’ 'T ‘ t (jc niattres, donnons k mais dcvalentrelb*. dan» I Idee ne* pr-
cellc d’instruire lé peuple." nier» rayons du soleil mourant, laiv Canada, la ro„In,!)v!l't’ 'a’ns ,j ni «*'»* qui se destinent k i'«tiricigne- res de la confédération, »ubvenlr

Vous avez prouvé m augmentant œt- sant la plaine dans une pénombre ^"nmt'H toiH m Ier» 8 €st w. IIM.nt une forte fÔnnation pédagogi- i^r» frais d administration ou moyr
te ornée le budget «le Pinstruct.Am pu- mystique, illumineront comme» de» te déwlop^ de f^n mer ^ ^ i( en(;oura-eon#.|fg ^ persévérer de la taxe directe ? Assurément no .
blique «jue vous aviez, «'onsoiwioc de œ flamlieaux sacrés nos docte*, au mé- mais 11 r^nr7n\ r , t 1 nwiî voÜ!|aa«'» i* «an 1ère et assurons leur une Le* province» n auraient jamais «on-
grand rôle et que vous teniez, vos pro- ta! éblouissant et les cloches chante- fhoiie* k aecomplir <1 f#>r . rémunération suffisante M-iiti k former une union Jddératlve, a»
messes. Nous savons que, s’il n’en root’ h l’heure de P Angélus du mit tiSn natïwale II faut meilleure institution p«»ur fer >|l,
dénendait «un- de votre volonté, la 'Hosanna d'un pay» nouveau-né. travail d êdllication nJl1 “ I mer de» maîtres, c est l’écol* nornia- re«cXTôl é«s,tes recevrait l’an prcî Alors vous penchant vers vos fils, que tout note» rou^«i gouveraemen^ ,e „ y a ^ Ift |,tuV1|,c<. plui de|4V(J
chain une allocation plu» forte enco- vrnus leur mumurres jieut-êtrr—Voilk <al fonctionne lil)i< '“/1 8,000 école» élémentaires «,ui »<cnain une au^u«Mi piu» iv.vc « ^ ^ ^ ^ ^ at> ,met.sèment sans frlctfdn <^«*«1 pr „ U)[iie9 par de» i

Dan» cette grande «euvre 
sion de HnstrucMon, le pays tout en 
tier sera avec vous et les libéraux

que i’avai* rêvé t e reve est a« ! ““-1 I”'*.;”" illM «oiii P>e «que
,1» ai»»,,, compli ; j’en remercie Dieu |lirurts , il fau„ quo le» Pr . ’ U tutrices. Or JusquVii Iôüm, bousfl£ L/-xnt l4»« teRhfM’td f(JÎulâin«ntaU*« W l v' ^ A. /%l4% »i#xrrtial*«

M CEO. W STEPHENS. M P P I;1»1» pr^“'v
tk.is ^Arthur OlobaiOv CaPilt.. I» vo'l!i fw'l'nura*-'10:11 d»ns ,ou* lr,i ! Je suis litr iTttr» apppK1. m ma pulncot OlapoMT 'if tout»-, .c» ras 
Beuf G A délai d Morrison (’vrille r°rt8 qu« vous pourrez tenter pour qualité de représentant de la division , ^rres rfon{ c||,., ont bràotn pour 
I aurin J \ Durand G A* Lacom ; convaincre le* inumcipaktes quelles st-Laurent, k partager l'honneur «le rcmpj|r Rmj fonction* qui leur ont été 
bc. M ' T IVC. Messier. Ant. Nor-! «lo,vent ,“rr' eUrn *ussi> _??nh: pronoser Ih santé du premier citoyen | ■ t.artr constltu
niandin, L. G. I.ajxiinte 
faine, H W. Snetsinger
Rod1.1*1 TourViIle, °OiraX w' - APr^ ‘«ue M. Latulippe eut donné ^cXlte splendide assemblée^de^ jj

» a' Lacom-1 coovu^Dcre nM|niclpaWte* quelles St-Laurent, k partarer l’honneur de remplir l«*s fonctl 
r \nt Nor- ! Solvent faiire, elle» aussi, des sacriti- pronoser lu santé «lu premier citoyen attribuée» par 1 V VY Fon- (*n *Bn d’avoir de bonnes émle» et de cette province en qui nou» saluons tjonnc!le. 
èr Edouard un o^Beur personnel enseignant. aussi Ici, ce soir, un citoyen de Mont- f)n j.a rtlt avct. 
,#.ni t real. o

«lltw avalent «10 recourir k la tax«^ «H- 
recte pour solder teurs dépense». N oui 
avons »ur ce point te témoignage «b 

sont tou» le» homme» qui, dan» le* cham 
lire» de» deux Canadas, prirent pat» 
aux «tébais sur l«‘» résolutions de IH«H, 

San» doute, quelques hommes polit!
auraient désiré que !«•» 

gouvciiiemerit» l(x'aux fisncni. fare i 
vernement Murihand eu fonda une se-i|pi|rs (jéjM-nse» d’admini»tration al 
ronde k Montréal, l’KYolo Normal* moyen «le la taxe directe, mais. «D 
Jacqurs-(’artiei, qu'il plaça sous la sa,j Brown, président du conseil exé 
«iireeUon de» Dame» de la Oizuaiéga- t»,,,,,. (.(,je difficulté s’opposall
tion. En 1804, le gouvernement Fa- , j ^utlon «le «e projet, difficulté

qui a fait échouer bien de» choses er

u aies « « j ii'avions qu’une seuhi éi oie normale Sans doute,
v‘'n -* pour Hile», l’Ecole Normale Laval, qUfS d'alors a

1 fondée en 1151. En 1KU8, lo gou- > rrouvi inementH

raison, la chaîne la rent en créait une lr«>lslêm«* k RI

Lauriault, Oscar Gladu, C. A. Gi­
roux. E. H Lemay, Arthur Tourvil- 
te, J. A Morin. Jos. A. Lamarche, 
O. Normand, J. M. Viglino, Loui» 
L. de Martigny, C. Paradis, Sorel ; 
Q*o. E Iteauchemin, Sorrel ; Ajf, 
Guevremont, Sorel ; Nap. Latraver- 
ae, Sorel ; Flavien J. Oranger, Prof. 
Max Bohrer, G«o. Stremensky, Fer­
dinand Michaud. H. Coupai, Nap. 
Latraverse, M. Rodrigue, O. J. Mon- 
«lay, Angela Daignrault, E. Auclair, 
L. G. Bertrand. A. A. Labreequc, 
Présid«-nt de la CMe. Montréal Cana­
da, Echevin L. A. Lapointe, Théo­
phile L<*-!alre. Eméry Larivlère, éche­
vin, Tréfilé Ba*tien, échevin, Ed. Bas- 
tieri, L. J. Labrosse. M. P. P., J. N. 
Lapninte. J. M Guérin, J, C. Walsh 
U. Guérin, F. J Greene, W. H.

’.rtture de cette adresse, qui fut très toyen» les plu» di-^ tin rués «le Morte 
applaudie, l’honorable m. L'asgrain, réal, des citoven* les i)lu» emlteits
Invité par le président k porter la de» autres parties «lu Dominion. 
parole, se leva et [»rononça un êlo- un honunaee dirne d’un homme 
quent discours, dont voici un .ésu.fvé s’est montré lui même digne de 
très eourt ; * •• • grande marque de confiance que

; a* ‘ • ont donnée ses compatriotes.
L'HOH. SENATEUR CASCRAIN C,fnt H

la ville de Montréal ait de dire à son
M. le sénateur J. P. B. Casgraia, illustre citoyen :

Invité k porter la santé du premier- Nous avons remis entre vos mains 
ni.nutre de la province, prononça un lr* destinées d’un peuple fier, patrto-

plus puissante n'a après tout que la rnouski- Mai» c«-s troi» école* «or- monjf 
force du plu» faible de ses anneaux, .males ne peuvent suffire aux besoins K|1 |j|(T ,lt, (Plw? 

D m sera amoi de notre oonféréra-,qui s’impoHcnt; «usil avon^nott* déci- f}|Pr(.ba ttlj|,.urg une
Il Cil *CII* »> -• W _ _ _ _ AA /« ffciivrlr v ulltll-H 1 une .1 ( Ull- T.. . . . ,

iniposiibilté, or 
solution au pr<é

• «"I.: pro^H H .» -ÏSS-Vnion'^T. ÙT^^-
fl.» I. polut Je d*.,‘

l’on se pr«ipo«ait
J~ diverses provinces qui te compo-1 y Vw.iïT’v dé- transfén-r au gouvernement fédéral, «>nî^t sTToo veut que n-U. P.f» S -«Ltr.buer eue «ouw^U lue.»,
marc tie d’un pan alerte vers s« d«- JJJ, ringf.rur(ion élémenUire .une partie des «tenters perçu» par
tinées. il faut que chaque H > , jj fa„t aussi encourager nos lus- gouvernement fédéral.

------ , ■ I P»y» puis» dire: * J ato* ** titutrlrea k persévérer dan» la caxri- i% ,ub»ide fédéral
très beau discour», dont voici un court, tique et lovai, Issu «les deux "lus |age plus que ton village . J aime ma ète dfi l'^HgneiMat. Washington,
résumé : grandes nations d'Europe d'un peu- provjnw, piUK que U province. ^vant au congrès américain pour; °11 adopta cette dernière aolution

En regardant autour «te cette ma- Ple dut par la voir do l'histoire a m<1 ,0 fanada plus que toul. jyj dcn,ander la solde dn s«^« soldats, «;t e’est ainsi que par la aeetten lit
gnl h que table je m< demande si je ne Proclamé qu il possède D* "lus belles, rappelait que l’amour du pays ne de I acte fédératif II fut décrété q«w
suis pas te doyen «k-s sénateur» pré- vfrtu» de» ancêtres ct mi H est cnpa- L probUm* d* l’éducation suffit pas p«>ur déterminer te» gens k ; le Canada paierait annuellement au:

^ V ,n ble d’im-r de son autonomie pour1 PruH . *. ludéfinimetît Ce quo Wash- province» : lo. une subvention variant
et ni et ifêst* wis*à eette ancienne lié l’harmonie et 1» P*1* J'ai parlé tantôt ^/j^.^budes ‘n*tofl îièn»e» soldate, on de 50 k *0,000 dollars, suivant leui
rv if* oc u e .t f*** n v.- u * **- Vrtnœ A\4»nn confia lf*?i ri4*wt,lnlW« i i vsiu nièl f»nt (!•&« flCrtl^**** ____ .* i. .n... j.. ..... • i • r Is*a « « /» t./'n o# a t\Ât' i m Inmf *n t Howtlnf
que je dois l’hoaaeur insigne,que vouss Nous vous avons ronflé les «testlnées j ministratives q«»l ont été du..no«w«* rra)t ,0 dlr<, d(. n(>s institutrices, .importance, et spériatement destlm 

U Guérin, r. J urrene, w m. ■ ; ' m ,» nrésliient en m’in- ^ la Province Mère du Dominion, ; r |â ron>tituti'*l de ; rn ,"*V'‘ C’est pourquoi non» venons de d«teider au maintien de leurs gv>uvern«‘ment.» »•Trenholnie, F W J.«. S. lï^ ^r'1 «î* ««*?; !" "l,"B •« Ü L pi.» In.po.uqU», d. P »- d.l1*lo» 'UM pnin, ,ln .15 d,. ,,„r. ; ». un- .ub.rn
Rrirrlev, Àllr.n Guevremont. !.. A. "£“« ÎJSÏÎS .LT™, «U»! ïî f"* M’î1"1*- ’ P?i *u ra,,"<‘'' que I. proteetl« de Ut» et de U , louU. in.tltutVlce diplômée qui en-
-- - — •• ^T» puWtc distingué que nous reuws, au 1(nira rirh„s,;P« ,.t leur nuissamse. propriété de» iltoywis, q'ie I* ' soigne depuis plus de quinze ans et

garde de leurs droits <?Jvi|*tvt^ rell- unr* prime annuelle de l^o à toute
enseigne de-

froid Pelletter, O. Dubois, Louis Poi­
re Victor lecmay. Jas. Lamoureux. 
C.’ E. Thiteauit. Henri Lanctôt,
Fl W. Lecourt, -1. N. Chevrier. A.
Robert. Clovis Dagenai», LimlcFoi-
kv Ovila Dufour, F. T. Savoie, M.
p ’ p w Jobin. M. P., \ ictor 
r^zffrion, M P.. J- ««aSUne A. 
Carmel, Jos. Lebcau, Paul Galib«:t, 
L Hy. Sétiécal. E J- ‘ÿ.1110, n*!^8 
tjirfnp J. D St-P n*via

Te. Thf- Dubé.
Duncan MrDonahl.
William Smiuuea
Si inor. Sér.écal, — • -- ---
quette, SointeHiloir* ; Dr C-, A-Ur|r* 
gord, maire «ie SteCésalre , Dr L,

gieux, que la mission d’instruire le |ontjtutrice diplômée qui 
: peuple? Or, toute» ce» chose* nont l a- -jjjj p|Ug dt5 vingt an».
U pan age de» gouvernements provin­

ciaux Un concour* de municipalité* ico-
Instruire le pnipte ? Fermettez-mo: |ajr#,

L’éducation est la plus Importe® ^ «ijuager k faire progresser da-ij' <<,n’ 1 11 l^D

tum de «0 cents par chaque tête de I» 
population de IKfij (pour Québec et 
Ontario )

Cet arrangement rrndait-l! justii» 
aux proviacesT .f«'n'hésiip. juiancmeni 
k «lire que l'on s'e-nt grandement tron» 
pé et c «*st pourquoi Je réclaim 
justice au nom «le ma pr«»vlnc« 
r'est jicjurqucd tœitcs If» provinces de 

clause 118 de l’ai* 
de lé67 soit aiueo 

«u dé*- * *
cette province Nous avons, en con- Jo n /Püre
séquence, résolu d établir un coe- imHtiqvws sont opp^é» aux sub
cours entre le* diverses muoloinalités si«te« pr«»^ iw taux, pares «|«i , di»e 
scolaire» de chaque district 4’lnsper- 'i^. c "n prmwpe tout k fai 
tion et d'accorder de* piimes de bO, I I*»* g'»*’ «1 après lequel un goa
r*ü 40, 35 et te dollars aux cinq vernement perçoit de» revenus et ui

k. *»7* «B—y *iu Darrrau cic aianirriii ia —----- - i nouuiH*,ci» i »«/■■—»*, » ^ •— -—*■ ^*| rolifiicipiàHWîl cbâcj*^ di^tfirt d ltp<*n>4
Qtrinn «L \A^Treoholnw! unique de celui pur l’on dtolt tou- Lbo». M. Gouin prononça un élo-j ’U probiéme de l’éducation ent é “L?”
ï'- Th#!?; n^i.i’ (’ C Ballantynes! jours comme le type le plus parfait iqiiept discour» que nous regiettons nel B varie et se rajeunit 1 >« P*11'» J*' pr‘»Klt» pour chacun■
Duncan McDonald. C. L. suuaniy.e t , bonorabic ,\ (teof- 3r n<. pouvoir reproduire textuelle- «èclrv Or peut le «fsoudre jiroxisoi-
William Smurueau L^D. Morgan. ^ », ^ ^ aou)s UI1 reniKitf wêj, défunt,venait. '
Simor. Sétaaal, M- - ^ A , D__ Mjils u (H>kttqur rttte décao* ten-) résumé aussi (i«ièle que possible. J U’e»t pourquoi le gouvernement a

U trice, qui «ou* «tes é^bqx» «Joptl-1 Je surs, dJt-U, profwidéœeot seast-,ii>scx«t e» tetc *e ion programme -
A

nait brillant et frutlucux. Sa persé- bien de !a nation. Je porte la santé! cime» 
vérouce au travail, secondée par un du premier ministre de Ja Pronncede’ L’édu*—.V1 PL — .
.lugenient saffi, lui assurant cette con-'Quebec, i’H«in Lomer Gouin.* de toutes les question^ politiques, ico- vantage la erase de l'é«lucaGon
*,dération qui est d’ordinaire l'apano-' ; uoimques et sociales posée» *u* bora­
ge d’un ige bien plu» mûr. Dans le ! Ce fut au milieu des ncclamations ; Les sages «te tous te» temp» l «*it 
oublie et surtout dans les rangs du de toute l axsistanrc que te p.eater «roejamé. L'éducation. di**nt-ll4, e*t

*1'
objets huivants

L FJtat des n.âu*«»ns d école», des
dépendance» et des einpla'cments,

J, Eut du molABer;

ur la vérité ou la fausseté <p* cetu 
proposition ; ce serait dépiaixr L 
question Toute la qucatnei se ré»u 
me k «ci : Ive principe de Ja KUbven 
taoo* aux province* se trouve do^a b
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18«7, et on l’y a In-(me mol, h'est pas plun populairB au- 
irer le fonetTonunnent Jourd’hui qu'elle l’était en JMH5. Et,

ronhtltution de
léré pour assurer -------------- ,.T.-------- —-
«irs Rouveiwinenis locaux «ans M» s’il est vrai, conm>e 1 affirmait M 
i.l>liK«r fi mourir à la taxe directu. ür^wn, que les provinces auraient ro* 

Or les sulisides que le Canada pan-; fusé de se oonfédérer plutôt que de 
jiout dtn’aius tnsuffi- consentir à se taxer, il n’eat pa»

gou ewtieinente
vou-

HUX__ provinces . , .
haut , ils l«‘ sont depuis longtemps et moins vrai que ks gouwi»
Us j!,’seront de plus en plies. N’est-il provinciaux qui, aujourd'hui, 
l»a > 'usto que ces subsides soient ra- draient taxer la propriété foncière, bo- 
iusté;;, au^rmsités T raient voués à la déchéance.

lVrmctl« /.-moi, messieurs, de vou» ; Et non seoicment le peuple M cette 
cl ter quelques chiffres pour démontrer province, de ce pays, n’aime pas 
l.i fausseté des calculs iatts par les qu’on le taxe, mais, s'il faut «r jn«er- 
phre-s de la'confédération. par ce qui a été dit et écrit au nujet

l,a province de Québec, chacun le de la taxe des commis-voyageurs, il 
lit reçoit tous les au* un subside n'aime même pas qu’on te.xo les 6- 

spécifique de $70,000 ; dans l’esprit trangers. les non-résident*, 
des auteurs de l'aote fédératif, cette (>n nous objecte encore que 1 aug- 
omme devait suffire au paiement de rnefttation du subolde fédéral condui- 

nos frai's ilo gouvernement et de légis- rait les gouvernements locaux à l'cx- 
1 at ton Or dès la première année du travagame. Cotte objeiüon est pué- 
n ou veau régime, «i 18t»h. la province ri|e f I/^ gouvernements provinciaux 
de Québec a dépensé pour ces deux comme I- gouvernement ct*ntral, sont 
M’iviccs $213,000, soil trids fols la responsables au peuple de leur adml- 
subvcnMon accordée. Aujourd’hui, nistration des deniers publics »*t Ils 
nous dépensons un demi million. doivent compte h l’électorat de char

En 18ti.r>, sir A. T. fiait estimait que sou qu'ils dépensent, d’oü que 
que l'administraiiUon de la justice, provienne l’argent dépensé. Et, en- 
rinstructlon publique, les tnstltutifws fin, est^oc parce que nous pourrione 
do bAMifaisaru'e et l’agriculture ne gaspiller i* qui nous est d0 qu'on 
coûteraient pas plus do $1,300,000 h^his en refusera le paiement 7 A-t-on 
aux deux provinces d’Ontario et de : jamais vu un tribunal refuser de ren- 
Québee. Or, on 1903, Thon. M. lions, dre justice parte que celui qui récla- 
nlors premier ministre de l’Ontario, niait son dû pouvait en faire ensuite 
nous u dit que ces quatre uervice* a- un mauvais usage ?
\airnt, en 1901, coûté $2,400,000 à sa Tous les arguments que l’on nppor- 
province. tVs services nous ont coû-,!* contre la juste réclamation des 
té $1.800,000 en 1901. i provinces ne peuvent se soutenir. Il

Sir O. E. Cartier estimait h $1.- y a vingt-cinq ans que les gouveme- 
300 000 les dé|Mti.'XU d'administration ment» locaux attendent et »ouffr»«t ; 
dt notre province. Dès l«7ti, notre n'est-il pas temps d’en finir avec ce 
budget s’élevait h $3.1*01 ,î)7ü, soit problème, dont la solution est toute 
ttot^ fois le clriffre prévu par Sir U. trouvée 7
K Cartier. Il a atteint l’an dei>, On a écrit avec raiscm que l’impa- 
ni«*r la somme de $4,#78,930. tierce est le premier péché mortel du

Que nos dépenwo augmentent, il n’y ! politique. Après tant de discussions, 
n' pas lieu de s’en étonner ; il ne jx-ut ip. oonlércnoes, d’ajournements, je ne 
In être autrement dans un pays neuf crois pas qu’on puisse nous taxer 
comme le nûtre D’ailleurs, les dé- d'impatience. Nous courons plutôt 
penses qui ont été mises à la charge le risque d'être accusés do cette pa­
rles provinces sont essentiellement tieuco molle et complaisante que Ta- 
p t ogre solves : elles doivent n écossai- cite appelait "patiinitia serviHs”. 
renient augmenter avis- le chiffre de (Vite patience, nous ne voulons pas 
notre population et l’extension de no- l’avoir ; je ie déclare devant le prê­
tre territoire. mier urinistre du Canada, nous dêsl-

Que. d'aulre paît, les subsides rcms qu'il soit adjugé sur le mérite 
pavés aux provinces soient devenus de notre demande et nous sommes dé- 
ue uftisnnts, c ’«'f-t <>nct)re moins sur- ' ci dés h |>ersévérer dans nos revendica- 
prenant lOn 1861, quand il s'est lions, impatienta si on le veut, mais 
agi de déterminer le montant de ces infatigables jusqu’au jour oü nous 
subsides, on demanda aux provinces obtiendrons justice.
«le dire quelles sommes il b ur iuu Emroemon a écrit quelque part que

Voyez si vous romprez ce» dards li^i 
ensemble :

Je vous expliquerai le nœud qui les
assemble.

rentldes qui baignent leur pied 
le Saint-Laurent. ,

Nous avona cru longtemps qu au 
nord de ces montagnes, il n'eaistait 
que les neiges du pôle «t le silence

“Ce nœud, c’est une liaison oonoer- d’un éternel hiver qu’au deli de cette 
“tAi de toutes les entreprises, une. plaine neigeuse, il n’y avait que des

les régions prides. C’ctait une légende 
■es, née de l'ignoranceMaritimes ou terrestres, née de l’ignorance qui faisait dire a

dans ' ports, les plus prospères, les plu» vendic&tions, s'il y avait lieu. Nous 
progtessifs et les plus riches. (Longues avons toutes raisons de croire, d'ail- 
acclamations ). | leurs le passé est U pour l’attester

que le créateur, le père des deux 
L’HÛN. M. GRAHAM nouvelles Provinces de l’Alberta et dot

... . ... . la Saskatchewan, n'oubliera pas la
L hou. M. Graham, ex-ministre du sœur p0ur choyér exclusive-

cabinet Loss, invité par le président nu.n^ ces deux sœurs juroel es, der- 
a porter la parole après 1 hou. M. „jfrrement. nées.
Hoss, unnouoe d abord son intention pÇ3 p^f^oxines mêmes espèrent qu’il
^ f**0 ... pleuvoir un peu d’or sur notre

L bon. M. Ross, dit-il, a comparé provmce sous forme de subside. Pour-
le Canada à 1 Allemagne. Mais le non •» apr,.s tout ce ne serait là

“convergence fraternelle dd tous
“efforts. Maritimes ou terres---- , .-7 -. . > n
“ce» industries ne se o<»itentent pan \oltaire: Qu’importe la perte du i. a- 
“d’avancer leurs propres araires ; nada, ce n’est après tout que qqel- 
“diacune d'elles guette l’occasion do qnes arpent» de neige. Cctte eimu 
“donner un vigoureux coup de «nam «est dissipée comme l ’ bromlUrd s é^
“aux autres industries natmcales. vanojiit aux premiers rayons du
“prêtn.LC Te ' Nous savons aûjourd^ui qu^au nord | ^ ^“t ^ssi ^eye.iir beaucoup

“tisserand, marchent du même pas, de ces montagnes, >1 existe des Else-1 riche
1vtl‘"1VCT* ***m tr“ ,*wwo' «« o-

80- territoire de notre pays est wijcjqu’une restitution.
«.J» plus étendu que l Allemagne. Et | gn 184üi jors je 1*^100, jo Bas- volr _ . .....  .iK 4

.. .r beaucoup Pi'l* Canada avait en caisse des économies I comme notr# n, Un <aiJ
---------------- ------ - ..---- . P*us ‘“porlii"l1i (considérables qu’il jeta dans la caisse dévolue
menus do tous les métaux, depuis 1 or C est là assurément, du ^ (lul commune du Canada-Uni • et les * -ar- j| v n ,. "'•rdc tâche,
jusqu’au charbon, des forêts, des pé-| arrivera dans un avenir très rappro- du vleux ^ de Ujne- français1 ,neLlra

“tous les ^yo^ de l'imimenM bazar. qu’on Pour en arriver à ce but. nous a-
méme précx-cupation constante d«v- croVftit ét_e «^fement un grand Jvons besoin des efforts réunis de tous

fermeté ©t u f
. d» oîC'r 'M
« de Ph.r. „ ^ '«I k g
i«» et 4oot ,
dans !a nuit. tric/nTT ^ y.
« brillatite ^ \ « >•» U*wt Mjourdïui Li! . “ *«l Z"

j'hs
ll,,ù 9uo lt ppj•anu-, »i possible

puisse mieux se .,uid n«

devoirs. On v«qt ,i,sWt ^ 
former notre système ÎÜ ^ 
tmtualn*. de suis 7™%*+

“tier le 
“tlonal.

MUn d'ommuti le bilan no- beuiriumv l * ,7 :, ;r .t ” * our te moment;, bous les aireeviunabilan coin mu , le wian n pay„ dc t.jiaS8(.s deviendra le grenier les Canadiens, sans distinction d on- inébranlables de sir Wilfrid Laurier

ont acquitté les cinq à six millions
de dettes du Haut-Canada.

Pour le moment, sous les directions

Hé^blL^nrf^LaE'teS'MiK^uue ^ lVim““cc sont des terres ” I^s Canadiens, quels qu'ils soi«|J, ‘c^adlênn^fTançai^ë a^pèir"^®
développant ! i ducat km ' fertiles, ce sont des mines qui r en- doivent oublier leur naissance ( qu ils ^ craindre pour son existence.
PAnema^e ^t arrl^à c* résulUt frtmont Jes uk.Uux pït» plus pré- , soient Anglais. Krançaia, Ecossais. ‘ . / '

de l’Empire Britannique. Au lieu des gine. et de l'honorable M. Gouin, la natio-

uîf’il ^UTr’,>r " ■'’•uoiim 
qu il ne sera pas trompé I

• , ^ hü, ie i-,
'*■ de.maiidf, « , ^AV 1r. " -A

De fait, l’éducation technique est à 
l’heure présente un sujet de préoccu­
pation dans tous les pays. Cki com­
prend que les luttes do l'avenir «ytre 
les peuples se feront, — elles se font 
déjà, — sur le terrain économique et 
industriel. Suivons l’exemple de la 
Nouvelle .Mlemagne. SI nous ne
voulons pa« rester en arrière, que len vdoQg

t-ieux que l’on croyait être l'apanage j irlandais ou Allemands), Non .seule- 
des pays du soleil, le Mexique et la | ment se rappeler qu’ils sont Cana- 
Californie. ! diens et pour penser seulenvent à

Derrière les montagnes de Joliette cebt0 vérité, qu'il» sont tenus do fai- 
et dc Bcrthier, 11 y a des rivières im-1 re tout leur possible pour assurer le 
menses qui coulent dans la baie développement de leur pays. 
d'Hudson et qui traversent dos coo- | Lai province dc Québec doit aimer 
trées d'une richesses que nous ne pou-i et rebpecter la province d’Ontario,

M. R. LATULIPPE.
porte

efforts de tous convergent à dévelop­
per id l’esprit public et l’éducation 
technique

soupçonm-r.
Mais, Messieurs, ce nouveau Cana­

da, il faut l’outiller. Nous avons des 
chemins de fer à construire, et des

Avant de reprendre mon siège, per- canaux ^ bâtir. Déjà nous avons un 
mettez-moi. M. le président, d oflrlr chfmiu (|€ U.T qut rej^ra les deux 
à notre de oe soir I expression océans, j'en v’ois bieatôt un «leuxième,
de ma haute estime. \oiis prenez lltl *, ,>i un miatrième oui
rang, vous aussi, M. le Premier-Minis 
tre, parmi les plus illustres fils du
Canada, et nous comptons sur votre 
habileté, sur votre talent, sur votre 
patriotisme pour conduire la province 
de Québec à la plan e qui lui appar­
tient dans la confédération.

Je vous prie, messienrs, do boire h 
la prospérité du Canada, et avec vo­
tre permission. M. le président, j’invi­
te le Premier Ministre Sir Wilfrid 
Laurier à répondre à cette santé.

un troisième et un quatrième qui 
transporteront les ridiesscs de ces 
pays nouveaux que nous allons déve­
lopper.

Nous devoos, Messieurs, outiller la 
voie du Saànt-LMurent, depuis les 
grands lacs jusqu’à l’OoéM, nous de­
vons ni'veler, baliser, éclairer notre 
grand cours d’eau.

Cecil Rhodes disait: “So much to 
do. and so little done”. Quelles que 
soient les difficultés, J'ai confiance

comme I» province d 0"<»S» y »<- ikt ,„,,„dro dc toutes les pro­
mer et respecter In prcmnce doQu<- un'ccmcert dc louanges à fa-
bec. Ces deux province» ont produit ? ntlK „nUvernants nui ont éle-

Président du club Le tel lier, 
le toast au Parlement fédéral.

Lorsque noua Jetons un regard «ur 
le passé, dit-il, nous éprouvons un vif 
sentiment d’orgueil et de patriotisme 
en constatant les progrès éclatants 
que nous avons faits, et il nous sem-

dresse de nos Gouvernants qui ont éle-jusqu ici des botniiies égaJenMat re- ^ le Bent|njpnt dc leur devolr au 
marquables Et à 1 heurequ il est, 1(.sr(js 4 haine8 ot d^ préjugés, et 
on doit remercier la proviace de Qué- dont ,c dévouenlOTlt aux intérêts du 
boc d avoir donné au pays des hom ^ n,a dy j quo jpj,,, patriotisme, 
mes tels què Sir Wilfrid Laurier et 1 L’agriculturi-. le commerce et l’in- 
1 non. M. Uoum. dustrie se sont dévelopjiés d’une nia­

ise Canada, bientôt sera une na-,^rô religieuse. Ces trois éléraenké 
tion, comme 1 a dt déjà le prcm r de Ja rU;hfss.0 ct de !a puissance des 
miniatre de ce pays. C est là. “®®| peuples .no«s ont valu l’admiration 
espérance légitime, et cest là une i lYtran.rpr
ambition que tous les vrais Cana- S()US l’humble toft. comme dans la

travailler a réaliser. .demeure resplendissante au soleil,| diens doivent
Car, il n'y a pas à se 10 ja pajX ja ccmcorde et la pros­
ier, lo Canada doit être avant long-1 pé^it<,

Enseignement 
les pays, ”>. a... t. ,a_.. . •un .ks iMérêis in p!

un pa»s de suffragp. 
o.> peut le mrarri. - ,UWT<Î*« -j s, comme tetlc ^ ; avenir d’ute ^ r 

Qu allons nous faire
et solennelle ci r constance ^ Fi’
nous modifier. t.rai!Rfort»r 
ser par des lois rigides tout,, a été édifié aver: lenteur ^ *
“!!*i,*^eine.nt’ P*r f‘u& pèna' s,

« klKdÎÜ 1; “mmcn'fr p.r'|e
«nt-à^lre de faire uner^—

complète sur cette épur-i» qufT; 
« ne conimisMon saura bten 
le vrai du faux dan U :t <* , 
dit sur rincapatuté de m.., 
teurs, sur I insuffi«MUC dn 
sur le ny.lème que les moius «>olai 
refonnateurs qualifient to ,t 
ment <:.• n’ir--.

SIR WILFRID
Je sut» læureux, très heureux de me 

trouver oe soir avec les amis et les 
admirateurs de M. (îouln,—car .t'es­
père qu'il me place au nombre dc ses 
amis,— pour lui rendre mon témoi

Cette commission pourrait <fe ^ 
jourd’hui se mettre à l'surrt M T
y a tant d------ - -
Hlo le du

même qu’nn fil*, apr'-s ê'.re rcr'^ ! f j0n d’un immense chemin de fer d11* ! ^slLtrms 
longtemps sous la tutelle de_s^( 1 sera une des merveilles du XXème ^ , 
renU, vient à se conduire pa- sjPc!e. — Le Transcontinental relierai r t| •

temps une nation indépendante. Nous avons entrepris la construe-

dnwt jk)ui faire face à leur ; dépen- )cs institutions ne sont que les onv amis, ir an re 
•r. Les provinces réclamèrent en-1 bres prolongées d’un homme. Si '.^t-J gnage d’admiration.
viron $5,000,000 ; mais on jugea qu’il i te ima<ge est vraie, nous pouvons dire 
serait finj»os iblo pour le gouverne-[que Sir Wilfrid Laurier laissera bien 
mnit central da payer oe montant et Ides ombres après lui ; il me semble
on invita les provinces à réduire à sa cependant qu’il ne saurait Immortall-
plus simple expression le chiffre do s^r davantage sa mémoire qu’en aug- 
Jours déjht,ses probables. Et c’est j mentant le subside fédéral et en dé-
amsi que l’on amena les provinces à ; montrant ainsi aux citoyens do oc
accepter $2,t»30,000 au Heu des $5,ü()U-! |,ayS qU'il est le partisan fervent de 
u00 qu’elles avaient d’abord r«5claxnés. Vautonomie provinciale comme au 

Nous demandons aujourd’hui au temps oli, sur les banquettes de l’op- 
gouverneraent de nous payer 80 cent.:, oosition, il la défendait si valllam- 
par •. U on, ; in ■ . :itrc les empiètements du pou-
w rrllo aewt déterminée par chaque voir oentral.

nada de l'avenir.
I.'HON. M. ROSS

de nouveaux centres industriels 
*11 cocamerciaux qui contribueront à

reoenoerr.cnt, d'augmenter la subven­
tion défit niée au maintien dew gouyer- 
n^mrpts et des législatures et d’aider 
aux provinces à défrayer les dépenses 
d’adiniuis'trabion do ta justice cri’mi- 
nelle. Notre réclamation est juste ; 
et si le gouvernement d’Ottawa se 
retnl à notre demande, il fera dispa­
raître de notre constitution un vice 
qui paralyse déjà ct qui paralysera de 
plus en plus le fonctionnement do no­
tre rouage odminfutratif.

Les hommes politiques qui préparè-

4>on Australienne ont bien saisi la 
aiblesse dc notre constitution. Aus.- 

nt ont-ils fait plus large la subven­
tion que le gouvernement central doit 
payer aux gouvernements locaux. 
Tout'd'abord, les trois quarts des re­
venus que produisent les douanes et 
l’acciae doiviiit être payés aux pro­
vinces, aux termes et condition* 
qu'il juge convenables, et, cinq ans

l’HON. JM. CHOQUETTE
Nous regrettons que l’heure avancée 

nous empêche de publier un résumé 
convenable de l'éloquent discours pro­
noncé par l'honorable sénateur ('ho­
quet to, en proposant la santé du Ca­
nada à la place de l’Hon. M. Béi- 
que, appelé en dehors de Montréal, 
à la dernière heure, par des cir - 
constances indépendantes de sa vo­
lonté.

L’hon M. Choquette est heureux 
d’être venu de Québec, accompagné de 
l’avant-garde du parti libéral do la 
vieille capitale, pour se joindre aux 
citoyens dc Montréal et dc touto la 
province à l’occasion de ia (été inou­
bliable que l’on donne ce soir en 
l’honneur de Thon. M. Oouin.

11 sc plait à saluer dans ie pro- 
mier-ministie actuel de ta province de 
Québec un Jjprmne doué d’éminentes 
qualités, qui a toute sa sympathie et 
toute son admiration, de même que

après TétabliCBrinent d’un tarif uni-i l’admiration et la sympathie du peu- 
forme dans la confédération, le parle- pie canadien-français tout entier, 
ment central peut encore décider quo I L’honorable sénateur termine en 
l’excédent des revenus sur les dépen- parlant des perspectives d a'ciur^ de 
ses sera payé aux provinces. notic province et de* progrès qu elle

Que de merveilles les provinces fe- Isnuia sans doute effectuer sous 1 au­
raient a\ec 75 pour cent des $34,U0O,- i ««imstrjitioii de 1 hon M «ouin 
000 que les douanes et l’aooise rai»-! ^ Choquette a été très applaudi, 
portent au gouvernement d’Ottawa I L’HOM. M. F. L. BEIQUE, SENATEUP 
Mai» je tiens à raturer le premier ; I/hon s(inat0ur Béïque, appelé en 
ministre du Canada : notre ambition jdehors do Montréal, ainsi que nous ve- 
ne va pas aus&i loin. Si je léPTe a i nOIls dc p^i uc.s circonstances
l.i rcmstilution df4 1 AuNtralU' j irjj^p^ndantos do sa volonté, n’a pu.
pour démontrer que le principe d une Iirononcrr |0 discours qu’tl avait pré- 
kUbreiitlon aux provinces par le tré-, é f n> hanqu,.t. Nous croyons 
sor fédéral <*st le seul qui ait été jugé |1(«anrnojns hitérisser nos lecteurs en 
juste et rationnel dans un système de ,,orinant ,ci un pourt résumé des pa-

Je dis que j’eupèro que M. Gouin combattre avec uni' majorité do 58.
me compte au nombre de scs amis, (,'a n’est pas la même rhosc dans On-
caj mon enthousiasme et mon adnn- tario, oü l’on n’a pas toujours une
ration pour lui ne datent pas d’au- majorité aussi considérable. (Hires et
jourd hui. applaudissements).

que noire courage sera à la hauteur 
dd la tiilie qn< ■ aVQM à .,coom-____ _ ______ .-
plir ; me des qu’il entre en majorité, de |cs rivea dcs drux fera surgir

Je vous propose de boire au Cana-i même lo Canada, en un jour rappro- d{t soj connnîe j>ar enchantement, 
da, non seulement au Canada ancien, ché, devra songer à avoir son mdé 
mais au Canada nouveau, et au Ca- pendance. En attendant, et tout

f restant colonie soumise et loyale «le pro8p*rjtd ,.t i ja „ioirc du Canada 
| l’Angleterre, nous n’avons à nous ^ soir jes m^nu>H pensées, les mê-
préoccuper d’aucun autre pays pour mcs asp,ratjons font battre le cœur

J’en suis venu à la conclusion, dit nous conduire. Et nous ne devons dp ^11S j0N convives ; — c’est notre.
1 hon. M. Ross, qu’il est fa.-ile de ( puiser nulle part autre que chez nous dt:sjr p. 0jus ardent d’achever cette !

les principes d’après lesquel* brillante œuvre nationale qui sera,
devons diriger nos destinée*. ^ monument de grandeur sur ccttc

Je suis heureux plus que je ne sau­
rais le dire, déclara en terminant, 
l’hon. M. Graham. d’être venu à 

En tous cas.

y a tant dc mal quu «•!* à r<W 
elle le dira, car taire le m*i te 
s’en rendre complice ; ie d?r* à e 

calmes et itopaftfan 
communier i te répam 

Cette réforme, nous l’afoitt v» 
cœur. Elle sera l’œune qm 

et ia l’apogée d’un gouvernement 
et prudent.

“1 Elle sera digne des hautes teiali 
genecs qui diriin-nt notre vulimi m
pie.

Elle fera honneur à U Prumce

C’est là. M. le Président, les v« 
sincères que je forme pour ©a

u-rre d'An.friqu,-. <ié» «1 ttcmto «, ^ JSZjlftZ 
actions o, c subhmds

J’avais déjà présagé la grandeur fu-1 Mais tout, de même, dans notre pro-1 Montréal
ui se

levait à l’horizon du parti libéral, autres, les libéraux de l’Ontario, rc-

espérances.
Toron , tv*ous l’impulsion.............. ........... patriotique du ',0 cette Province qui fn

tur«‘ de «tte nouvelle étoile qui se vince, nous avons fait as*v bien,nous il C.,t DMf à l'autre b'.ut du mo,ldV’ grand homme^d’état canadien, deuI i tî'01,10
• et si jamais vous désiriez me voir nouvelles provinces viennent de rece-|. DeLoe.t,^ Prorinoc r.eit,en*T«l

dès la première session oü il siégea lativement à la petite majorité que de nouveau ici, vous n’auriez *lu un voir le jour, deux nouveaux fleurons.
à la législature de Québec. Je n’avais nous avions. j signe à faire. (
pas l’honneur de lo connaître beau- S’il avait, dans ; a province, . Le discours de l'hon. M Grabam

M. ARTHUR LAMARCHE

coup, mais j’avais déjà constaté son ment la moitié de;; hommes combatifs ' produit sur l'aulitoire une vive un- 
courage, son énergie, ta fermeté cal- qu’il voit ce soir autour dc la table pression et a été couvert de longues
me et tranquille qui lui fait dire au- d’honneur, il aurait vite fait de chan- acclamations,
jourd’hui avec tant de volonté: NOUS ger la face de la politique ontarienne.
REUSSIRONS. 1 Vous avez réussi à taire triompher

Je suis donc heureux de voir dans dans la province de Québec les grands 
M. Oouin. non seulement lo premier- principes libéraux ; je vous en félicite,
ministre, mais le chef incontesté du L’hon. M. Oouin n’a pas besoin de
parti libéral dans cette province. se décourager avec une majorité de 

M. Gouin n’est en selle que depuis 58 ; mais s’il avait à faire face aux
quelques mois, mais déjà il nous a difficultés qu’avait l’orateur lorsqu il
donné la preuve qu’il saura doter le était embarrassé par sa majorité 
pays d’une administration sage et pro- dans Ontario, il aurait vraiment rai- 
gressivc. son de sc décourager, (Rires et ap-

Jc n’entreprendrai pas de retracer plaurtissemeuts. ) 
ici le programme qu’il vous à tracé,) deux provinces d
car je n’ai pas voix au oliapiue dans Québec ont mi de con 
l’administration provinciale. Mais je un^ eUt i’uno Papineau et 
suis entant de la province, j’y ai jeenzie. Mais la différence entre les
grandi et mon cœur y est toujours. dcux réside en ceci que Québec a voté
Si mon approbation vaut quelque ebo- selon les applaudisseuxents qu’elle pro­
se, je la donne entièrement au pro- diguait à un parti, tandis que dans
gramme tracé par M. Gouin. J’endos- Ontario on a fait le contraire. Si;
se particulièrement oe qu’il a dit en Wilfrid Laurier est parfaitement au
parlant de l’éducation : jo ne veux coUrant de ce fait, et il sait bien que

réformer m Boss préférerait les balles aux ap-

T ...XVi, hHlâët tion> de cette Province uaiq* qdviennent d être ajoutés à la belle et,,”
a grande couronne de la confédération. 1 héritière la dépositaire et lt an 
_ ^ aiiwu.w « j ; I nuatnee du génie fraoçwis daia 1

mérique. ‘du Nord.

Président du club National, propose 
la santé du Parlement fédéral :

Sous la direction du Parlement ac­
tuel dit-il, le commerce s’est déve­
loppé d’une façon si extraordinaire 
que, malgré nous cela nous reporte 
aux souvenirs classiques des beaux 
jours do Tyr et «le Sidon.

En 18Ü8, le total des exportations

Les quelques arpents dc neige que 
dédaignait la cour de Louis XV se 
sont transformés eu un vaste pays 
oü la richesse, la vigueur et l’énergie 
sc montrent nartout. avec exubéran­
ce, et les débris glorieux d’un petit 
peuple plongé- dans la douleur et le 
demi, ont grandi et prospéré sous le 
drapeau protecteur de l’Angleterre, et

L’HON. SEIUTELR CLORA*
Après M. Latulippe, l'bon téùfci 

Cloran, à la demande du présidât, 
leva pour répondre à la sao'i ds pi 
lenient fédéral.

Nous regrettons que l’heure a'
ils ont produit des Papineau, des La-J nous empêche de pouvoir 
fontaine des Morin, des Dorlon. des me un résumé des quelque, {uxoto
Cartier.' des Chapleau, des Mercier, prononcées par l’hon. M ( 
des Laurier ct des Gouin. n’a voulu du reste parler

* ! • .xIé, Çl

Mais un vent cruel a passé sur no- j ...
eje dn

Lo député de la division Saiate-lblé en 28 aiis. alors qu’en 1901, il;ruine. v * i «
était de 472,000,000 ; c’est-à-dire C>«t ^ ^ ri‘‘’ appelé à répondre à la s«U
QU’il avait presque triplé en 8 ans. époques dc 1 ^°‘aC’ ^lrfe Parlement du Canada, s’est eig

Notre budget, question toujours si!ros est apparu et sauva M VKne tarnea tr,. «loqtmt* <Énlrf 
issionnante pour les cotitribuables. du loue du fanai sim* *’ a’1'’ ^ ^ . aimlaudisscmeats fathoaii*

ise chiffre par des surplus annuels. La le Canada est en dn 
soif de l’or trouve presque k s’apai- leçons de tolérance 
ser dans le nombre, la diversité et la lions do 1 Europe. 

____ ... __ n„ar,i h l’a- i Voilà, monsieur le

droit de donner des levé des applaudissements
aux vieilles na- les. „II a dit que depuis la ronfédént
président, à mon jamais un pai lenient n’avait priaipa* révolutionner, mais reiormer y. ----------------  . »___ .« --------- --------- - i < ___

pour nous Aouaar un enseignement ..laudi en et qu'il aimerait cent rj(.bevse de nos mines. Quant à l’a- j Vo»)*» CL», lâna réunion d’hommes auisi reett
meilleur et plus complet. fois mieux les majorités sans applau-)griculture la mère nourricière de rhu-|h«mbte p^nt oe vue^ quabieil et aussi brillants D t

avoir le courage de son opinion 
cère et affirmer à la face d« 1»b»i

fois mieux les majorités sans applau- griculture la mère nourricière de 1 hu- humble 
Le premier ministre de la province uissements aux acclamations dont '-•u nianité, lè sol canadien a livré à la triomphe du 

de Québec est entré sur un autre ter- j>a honoré, mais sans lui donner la! garnie, au-delà de 5,000,000 d'acres fnd Laurier
mir* n f il a nKzirilrf un nlllQ —tAjt l'a t* . ^ 4 1 v r» * n i ntl* DiAQ 1 4 n 1 Ni t AS f’llf* 1111 IIS’ 1 UU nrain ct il a abordé un sujet plus dé- majorité. Ét l’orateur n’aime pas 1»« ( de terres depuis 189G. Nos chemins
licat. Il l’a fait dans des termes si honneur.) stériles. ( Rires. ) de fer ont igU leurs réseaux s'allonger
mesurés, si pondérés que je dois décU- |<P Canada, et ses intérêts, dépen-1 ^ nn8 canaux sont presque devenus
rer que je n’ai rien à y reprendre. dcnt absolument des provinces. H f^ut dl.s fleuves navigables.

M. P. R. OUTREMBLAY

gouvernement tel que le nôtre.
D'aileurs, ce principe, on lo trouve 

partout dans notre système adminis­
tratif. N<his payons, par exemple, 
des sommes assez considérables aux 
municipalités scolaires. Kaudrait-il 
dire à ceux qui réclament l'augmenta­
tion de ces octroi* scolaire : que les 
commissaires et les syndic* d'écoles

dire en cette cir-roles qu’il devait 
constance

M. le Président,
Je sais d’avance comment sera ac­

cueillie la nanté du Canada surtout 
quand il m’est permis d'y associer le 
nom de »on fil* le plus illustre, Sir 
Wilfrid Laurier.

Je ne m’attarderai pas dans le pas-
taxont les contribuables de leur mu-| ^' ^1'n^rae (lfins ie'présont. Qu’il 
nkipalité ; c’tut à celui qm dép««nse su,fisc lk. dire quc ,K)ur l’umj ou 
qu’il «ppartient de so créer des reve- l.aUlrc jrfnode n.ais n’avons rien à 
n,,s* 1 envier à aucun autre peuple. L'hls-

\os rcivnus actuels sont insuifl-j tojr0 do qm a été la Nouvello-

* ceux qui parlitit ainsi à ’ trouverions-nous des promesse* d’ave- rh ni u'piloe dm t rer avec lui 
a généralités et à nous indi- | nir plus brillantes ? dans discussion calme et raison- 2° ,
endroits oü il pnit, m> faire. On 1 a dit avec 'énté, 1» Csmada ^ ^ l’augmentation des subsides ; d | SasJl

Ses ; nous ne demandons pas est devenu une nation. 1! matohe à " nrovin0P9. al^,^

gants, il n’y a pas à lo nier. Nous 
laixotvi bonne garde, nous surveillons 
nvcc soin notre dépen: o et la rentrée 
de nos revenus, mais il nous est 1m- 
pc* sible. »lc faire tomber dans le tré­
sor provincial les ooiiime* qm* récla­
ment l’éducatteHi. la colonisation, l’a- 
grtculture ct P administra tion «ic la 
justice.

On nous dit quelquefois que nous 
poui rions retarer plus do revenus de 
notre domaine forestier. Nous invi 
tons tous 
sortir des 
quer les 
des coulées
mieux que d’être renseignés.

La taxe directe est impopulaire
Mais si voua avez besoin de plus 

d'argent, nous disent quelques-uns, 
taxez, vous avez le pouvoir d imposer 
des taxes directe*.

Nous avons, en effet, le pouvoir 
d’imposer de telles taxes , mais cela 
ne prouve f/as que le subside fédéral 
doive rester ce qu'il est.

Dans la pensée des pères de la con­
fédération, la principale source de nos 
revenus devait être le subside et le« 
provinces devaient être en état de 
subvenir à lours besoms sans recourir 
à la taxe directe. Il n’est pas diffi­
cile de le démontrer. En 18R5, 011
estimait à environ $2,400.ôno le* dé­
sosses des provinces d’Ontario eê de 
Québec; or on leur accorda $2,156,000 
le subsides annuels, soit plus des 
*ept-huit»èmes de leur dépense proba-

hratice est restée I hibloird glorieuse 
d’une grande pnrLY de ce continent. 
Nous en gardons nu pieux souvenir. 

Puui oc qui est de l’état prédit

Mais laissez-moi dire que j’ai cru de tout0 nécessité que les provinces
-marquer qu’on revendiquait dans im,iSSPnt de tous les droits et de tons
rtains milieux et dans la presse de jrs privilè-'es qui lui ont été conférés 

certaines provinces, le réajustement par Y^u- dr |a loufédération. 
du subside fédécal comme un droit. 1 sOUs avons réglé de la manière la 

Messieurs, il n’y a pas de droit à re- jJ,s sap. ja meilleure possible la 
vendiquer. Je n’en vois pas dans le djff,Cii,. question des droits do l’Egli-
pacte fédéral, mais peut-être pourrait- se‘ d(. l’fjfat. Et c’est là un des
on placer la question sur un autre grands faits do notre histoire dont 
terrain. nous avons do plus le droit de nous

Laissez-mol vous dire que je suis r<tjouir et de nous féliciter 
un de ceux qui croient la demande do Nous avons à l’heure qu’il est, 
subsides fédéraux un orocédé vicieux. Canada, des hommes qui sont à la
Mais cc procédé a été adopté pour de hauteur des circonstances et qui ne
bonnes raisons sans doute par ceux KOnt en rien inférieurs aux grands
qui ont fait la Confédération et je hommes d’Etat dc la France ou do
n’ai rien à y redire. l’Angleterre Ces hommes travail-
J’aurais voté pour son adoption, si lent maintenant avec intelligence, 

j’eusse été là. parce qu’il faut savoir énergie et patriotismo à faire du ( a- 
faire le sacrifice dc son opinion pour nada la grande nation que nous avons 
faciliter la tâche de ceux qui entre- la légitime ambition do devenir, 
prennent dc faire la patrie plus unie,, ! L’on so platt souvent, au parlement 
plus belle et plus grande. et devant le peuple., dans Ontario

A l’époque de la Confédération il é- comme dans Québec, à vanter les 
tait nécessaire de faire un eompro- grand» citoyen», tels que Sir Alexaii- 
mis et il est indispensable que 1rs der .Mackenzie. Sir G.-E. ( artier, Sir 
compromis soient respectés. John-A. Macdonald, que notre pays
■ Je ne suis Pas de. ceux qui disent a produits dans le passé.

Il est donc impossible, de taire no-

, que le parlement est dign? i» !
M. P. II. Du Tremblay, pré.-ndent dü rt cetl° r^nio.n ^-ÎÜÏÏTÎér y ^ va xi w -------- - y

club Papineau et vic<vprésidcnt (,u v^rs^d^plus^Kiles'destinées, 
banquet, proposa dans 1..* ter toes suj- dJJ2^(U a tralté ph. »

ticulièrement du devoir (|«)•t^,tre admiration sur les progrès maté- vaiits la santé de la province de Qué- 
rlels accomplis depuis la confédéra- jj^c
tlon et spécialement depuis 1896, Monsieur le Président, Messieurs,

Mais la grandeur d’un pays se me- Mon prPrnier sentiment me porte à 
sure-t-elle seulement sur le chiffre de, vous exprimer toute la rèconnaissancÆ dresser 
la circulation monétaire, sur le mou-idont sujg p*nétré pour le grand 
mer..t du commerce et de l’industrie ? 1 |,ot.neur quc VOUs me faites en me de-

parlement fédérai de 
demande fort légitime «J" 

l'honorable l.oner (roett, 
savoir : la demande de réapnl* 
des subsides fédéraux.

l'orateur, le 4***On peut en douter ; ces choses pas- maridant )ift présenter devant cette C’est. «J»* * , rfCOOMîtrt
sent et sont sminuses aux disputes de 5ri|laIll<5 et sympadhiqud assemblée la ! parlemenU fédéral ^ ^

comme aux caprices dul'homme
! temps.

Ce qui intéresse avant tout : c’est 
la somme de bonheur assuré au peu­
ple ; ce sont les institutions qui ga­
rantissent ses autels, ses foyers

santé dë là gronde et belle Promue jet demande*. <*«
de Québec 

Je stuis convaincu qu'il aurait ap-
11 "rOVinto-VÎ
ministres afin d’assurer

parœnu à une bouche plu* éloquente df I*>IuJfP^S

Mai» nous

protection suffisante aux droits 
citoyen* qui en font partie 

Des hommes renommés occupant une 
large place dans notre histoire, ont 
toujours regardé le pacte fédéral avec 
appréhension, comme portant un coup 
presque fatal à l’autonomie des Pro-l

UC era |fAw-..........  ...
de se développer au soldi

u SM McCorkle rt L 
d’HochriMB

• M- Uv> OU»** «iv> x,*. «*0% «I*-»» •• mr m * ' £.t .1
du Canada, ou trouvwioiis-iiouH un q(Jt, f.ubsidco doivent être enlevé*, avons aujouid hui le léritiuio orgm il 

lu et plus fertile, j contraire, mais ie dis que tous do dire, et avec vérité, que nos b"mterntoiro plus étendu 
mieux couvert et plus rempli de ri- 
ifcesMH naturelle* do tuuUxi portes ; 
un climat plus sain, un paysage plus 
vaiié et plus beau ; do meilleures ins­
titutions politiques, uno libellé so­
ciale ct rcliKMJUse plus complète T Oü

Jamais on n’a songé à obliger

pas de géant, dans la vole du progrès 
et affirme chaque jour davantage la 
plénitude de son autonomie.

Sir Wilfrid Laurier me permettra 
de dire qu’il n’est pas resté étranger 
à cette orientation, sinon nouvelle, 
du moins mieux définie et plus accen­
tuée. L’époque que nous traversons pénurie. Je connais aussi oe mal. 
restera fortement empreinte de son je gouvernement de la province n'a 
action et de sa haute personnalité. pas asse? de ressources, je sympathise 

Est-ce à dire qu’il faille se croiser avec M. Oouin. mais si le loup est à 
les bras et *e contenter de la poussée sa porte, il n'est pas très loin dc la 
énorme qui s'est produite depuis quel-1 nôtre, 
ques années dans l’immigration et le

les détail* doivent en être discuté» de mes d’Etat, actuellement, sont, souu 
nouveau avec tou: le» premiers minis- tous rapno*.t.., de la taille dr^gianus 
très des provinces. «'befs auxquels ils ont succède.

t . a, \ a • L dateur s attache ensuite è. mon-Jo suis prêt à eu causer sérieuse-1 tlf H { biautés et les gran- 
men< aver mo*' -mi. M. (,ouin mais dour’s ^ tre hlhtoire nationale, les 
il m’accordera que ce n est pas ici richei>.es j,uUJonses. Inépuisables, dc

parle en particulier 
province* de l’Alberta 

Saskatchewan, qui attirent 
aux provinces. ,,3^ l'attention du monde entier et

M. Gouin a dit que les revenus de dont l’une, pour commencer, vient de 
la province étalent insuffisants. î! a se ranger d’aussi éclatant© façon du 
dit tout ce qui lui manquait pour en- côté du grand parti libéral, en atten- 
treprendre les réformes que chacunes- dant que l’autre suive en re point son 
time nécessaires dans la province. exemple.

"«'«t p**»>' ».rST?» "Æ

c’est réellement que le Canada. Mais

'et ' que la mienne de rendre à notre Pro- 
crm histoire I vincd les bon-neum qui lui sont dus.

T a Pnnfédération accorde-t-ello une Pour lui rendre juirtice il me faudraitLa Confédération accorae-i-eiie d"^ touts la pureté d© langage et tou» les L’honorable
accents suaves des poètes qui se sont l. Décarie, déput:' 
nlû à la chanter. Mais je sais que, pondent à la sant 
sous ce rapport, vou.. aurez bJVntôt d(«ral. 
lieu d’être satisfait des orateurs qui j | 
me succéderont. ARTHUR ECREMDD'11*'

presque fatal a 1 auionoimc ucs « to-i Monsieur 1© Président, si j’avais eu 4
vinccs. à choisir le lieu dc ma naissance, Pn réponse à la saDl .

L’un d’eux disait en 1884 t J ail | aural3 u„c société bornée par jjtiqucs” s’exprime n'" •
“toujours été un adversaire de l*1 j'étwidoe des faculté» humaines, j'au-
“ Confédération et j’ai toujours peo-; r ls uuc patHd assez vaste
“ sé qu’elle n'était qu'une union ié- ur qu’ei|c demeure à Jamais détour- 
“ gulativc déiPilaée. , ^baa*, doute^ les néc ^ (UUphtes idées de conquêtes,

j’aurais <2ioiM un pays ou le souve­
rain constitutionnel et le peuple sou­
verain ne pussent avoir qu’un seul

" iaiteuts de la Confédération, dans 
“ le Bas-Canada, voulurent r.incère 
'• ment l’autonomie de» province* et
“la conservation des institution» qui rt n^mo mtérêt ; j’aunat.s cherché un 
“ leurs sont chères. I . * - «------- «n»

La
sous

Sans doute. Mr'51c'i”’(^\V* 
pas voulu ce suir. . ynu T**1

, vous avez |tIniil» é

s sont chères. ■ ou ]a lttI1KUe française eût
C onfédération nous fut imposée, drojt de tjt6 ; j'aurais choisi un de

réalU^dws^spritV scs Rieurs ; ^
^.»^53Sfik5.-jassscirt: ’Rwr*. sa.-**

chef, vous '.ai,, <te ...
quel fut plutôt une ^ ÿr
c’est ce qui nous vaut p#*

parler à L ^ ra»^
0 oaignenv ««-• J^r n^.rCqu| nous 

d>aU Urt une paternelle ^ ,noc1

ques années dans I immigration et ie jj n-y a pas beaucoup de conserva- po<ktcs de * littérateurs, 
développement matériel du pays N°û. ; teurs dans cette salle, du moins, je 'soyons patients, et soyoi 
assurément. Il appartient au co11' n’e* vo.* pas beaucoup autour d© mol. Attendons que nous

le monde commence à s'en apercevoir 
ct avant qu’il soit longtemps notre 
pavs sera reconnu comme l'un des 
plus riches qui soient.

Le Canada, a-t-on dit, n’a pas de 
j. tic.aa—^urs, d’artistes.

soyons raisonna- 
nous ayons un

le progrès. | mette d’entreprendre toutes le* ré- coje venu mais on n’a pa* de repro-
Je Usais récemment le* notes dc forTI*a quo nous voudrions réaliser, che à nous adresaer à co sujet. Tout 

voyages du Vicomte Eugène-Melchior , si ^^3 p|us d’argent. (viendra en son temp*: peu à peu le
de Vogué sur la nouvelle Allemagne. , ^ infSUre que nos ressource* aug- Canada deviendra un pay* do lettres

____  _ Après avoir dit comment l’Allemagne montent, à mesure que la pays pros-.et d'ait.
le» provinces «le recourir à la taxo di- g'oSt, transformée au point do vue n0A besoins se développent plus! Mais en attendant 11 n’en est pas
recle. M. Porion prétendit, au cours 1 conim<,rclai ^.^Holque irt industrial, ! rap|drment encore. 'moins un des pays les plus dignes au
jes débat», «pie R*-s Prf>v,nces .(1,,vra*w!t depuis vingt ans, il ajoute: Nous avons ouvert une nouvelle pa-1 monde d’attirer l’attention uniw-
»e taxer parce que le subside serait, - Nous surprenons ici la earactéris-j dc notre histoire, nous avons dé- selle. Et avant qu’il s’écoule beau- 
nsufftsaot ; on lui'répondit que 1rs <i|iqu(. essentielle de cette vaste mal- ! couvert un nouveau Canada. Nous coup d’années le Canada étonnera le» 

provinces auraient de* surplus et on ! mboo de commercé quVxit l’Allemagne, i avons cru pendant longtemps que no- peuple* par l’extraordinaire développe- 
i'adn iôa de vouloir farce de la dénia- des .secret» dc sa prospérité, tre pays était restreint dans Itw litm- nient qu’il ne peut manquer de pren-

—** '* * ------ -î‘ ---- le vieillard ites étroites de la frontière des H-jdte, !o Canada sera l’un des pays dugozin Ct effrayer le peuple, 
fv taxe directe, won* le savez» 00m-

“Lllc »uit le civoseil que“d# la fabic ùoiinuit à ses enfants j taU-Unis et de la chaîne de» Lau-|tnond© les plus grands sou» tous »*p</jun aulro défenseur do nos juste» reSiangun ie nos aïeux, la al^feité.

Union MnWntivn «comn»ndfc ,»}%£% S’iiïï 11^“ S
iîtpÆh‘n'ïtS^.?topre ‘ ^

Pour le moment, il *cmble que nous ^ qui Vfti ai

conviction sont aussi le* vôtres, sont 
donc comblés. moyen uc i»*— - .

Nous sommes tous fUs de ce beau 0ii |’0n discute, ^ cocnBîf ^ 1 î n 
et vaste pays, de cette patrie cana- j-0n œ prépare. ^relop?»!,
dienne oü la liberté dispense son ac- ^olc naissent ^ ^
tion bienfaisante à toutes ïcs claries personnalité» P unt<! des 
et à tous les individus, et nous en par l’étude 1 l’étté*_Vrf 
somntts tiers, et .!« Wt« P*1 J*

Vous sommes tiers rte ta province ,-r Irr1,f jrfpc

n’ayons aucune crainte à entretenir. 
Nous avons à la tête des affaires, à 
Ottawa et à Québec des champions 
puissants et dévoués.

La province de Québec est le cen­
tre, Je dirai le cœur, l’Ame de la na­
tionalité Canadiennc-fitariçaise. Il 
(allait un dépositaire fidèle pour veil­
ler à la garde de ses droits et privi­
lèges. Irf! pcup!c. comprenant bien 
l'importance d’avoir à sa tête un 
homme de talent supérieur au dévoue­
ment inaltérable pour sa race ; le 
peuple, di*-je, *e rendant bien compte 
du sotnjaloui, Intransigeant, avec le- 
quclle il faut voir à la conservation 
de sa langue, de ses institutions et 
de ses lois, a confié ce dépôt sacré à 
l’honorable M. Gouin.

Le peuple croit en lui. il sait qu’il 
aime profondément sa province, qu’il 
la veut grande, prospère, instruite, 
qu’il désite la voir marcher fièrement 
à lu tête de ses huit sœurs les 
éblouissant dc sa beauté et ses ri­
chesses.

Nous avons tel ce soir, parmi nous

Uque
trë pays. 11 ronün«- ..

Le club. n^U enco'eu* - 
moyen de lutte ce* ^ appr«*J.

de Québec parce ou’elle a été le bfr* i ^'7'ce' qui^P4^’ UD‘t

d'un ‘ "
lorsqu® ” ^

coau de noire civilisalion, parce que 
la Province de buéhec a été «t sera 1,1 •
ton tour» la rentniHle vigilante qm "0™rtoUt i-- - . „ »-
veiller», sans relâche, h U conserva. «J é**®» public <loDtnUji»f4- . 
tion de» pure* et glorieuses tradition* , «1 «n h»ut«JjJJ^ti «
que non* ont léeuée* les héro* do ^ | * d lmb* •<** dcS p*r*. ‘J
tre histoire ; parce qud de son sein | Les ^ tr»«rs. ^a ‘
fécond *ont sortis des pléiades dhorn-;'*^1 ,riiomm<‘s M
mes d’Etat, de «rend» citoyens de
vaillants et dévoué* pasteurs qui ont * r q, toujours dl1" -4» f J 
illustré ne* annale* : fm VM tout. ^’^^vVcnt.

dabs ”
/»*•“'* , (J Ufl hOtUO ;PV'ïïiS.»" tü-e “

lut rendent ‘ -u.
mandent un

dans le^ pages de son histoire, dira J*'** £1% 
.f -A. flliurrK oxrilip1^ •aux génération» nréwentes et futures excmi'1 rû
nos glorieuse* origine», le sang géné- ^1”** i„nn/mi Vun hoiu^*.^ ji
roux ot noble de nos ancêtre», la pu­
reté, J» délicate»** et le charme 4è la
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I, mort !*,»r cvrlul
K1 chou» vous s*vf* de

' ucl tl‘ rordent lr ««uvenir
d;w,r<t,w"v

,, u mot won. l*oii il *st 
' *' u tontlx- un nous prend pas 

‘‘I fliers crux n«e n*»m* avons

»w*/ x us iluique atiné«* ers
V** lr> Vr,.or '*ts lr ciracttèr**, 

r,*^* ,rt,nît.s chers disparus, un 
r*'* " liel> jo ioetiituai'I ‘"l 

oomrr.miquant à la popu- 
4 V weu* enthoustasme dont

Snatî I'* ('"*üA “ âCflA*
“iit Jtoreto *

oui pieusement sont morts 
/nour la pat ne

. 4rolt qu'à l^r crrcueil. la Joule 
( vienne et prie, 

... Im plus rrauds noms, leur 
îUe ( nom «*st le plus beau.

tf rloirr P^s d’eux passe et 
( tombe éphémère, 

, Mante ferait une mère 
! .0!x<r-:n peuple «'ntier les U-rce 
1 ' (en leur tombeau".

Oui in clubs politiques vivent et
JJot II faut compter sur eux si
j vfUt compter des victoires. En 
7 naipite l’âme du parti, principe 

vJp ct d’unioh dont noua avons
A»<t besoin . , , ,
u libre discussion dans les clubs, 

; l’on naît èloiener les critiques 
tole-. ob l’on prête k la chose pu- 
lau.' un lovai concours, sans ïamais 
W souffrir de ruer elles narticu 

■r i et intestine*, oit l’on prend 
jï auï luttes de l’époque comme 

joldats oui aident à la victoire 
afin comme des généraux qui la 
dent oh l’on se pénètre de cette 

que le club doit être au* 
cta de' têtes dinceantes des na- 
;ooi l'expression de la société et non 
M para1 istes de ses pouve^nants. 
il l'on «’oublie «as cette b;*lle 
f je Guitot : " Ou’il faut être do 
.r tetrps et de son pays et avoir 
>e»oragc de dire à l’un ct k l’autre 
.«te la vérité” contribuera à ren- 
Ift pette âme. noble, forte et Kétut*

nos édifices ">a dans eetto pro­
vince..

Cependant, lo bureau d’inspection 
est resté avec In mémo nombre d'em­
ployés. Comme vous le vofei, il ne 
|M-ut plus donnei le service effectif 
que les officiers de ce bureau se­
raient désiteux de donner. M. le 
président, une grande question en ce 
moment agite roptuion publique de 
cette province. Il en a été longue- 
ineiit traité or soir, pat des orateurs 
distingués, aussi, )c ne veux Que vous 
dire en terminant, que les réformes b 
apporter k l'instruction primaire sont 
«•n tête de notre programme depuis 
un quart de siècle.

Les ouviera demandent l’uniformi­
té des livres, et la gratuité de l'iM 
truetion, car, la pauvreté qui n’est 
pas un vice, seule, fait que malgré 
leurs désira, les père*- de familles ou­
vrières. ne iieuvent offrir h leurs <*n- 
fants r«ii8<ignemmt technique. qui 
en ferait dans tous les arts et mé­
tiers, des ouvriers modèles et supéti- 
eurs. Maintenant, M. le président et 
MM., en vous remerrl«nt d’avoir bu 
k la aanté des travailleurs, je re­
prends mon siège, en vous déclarant 
que dans la poitrine de chaque tra­
vailleur bat un emur qui sera tout 
«le reomnaissance |w>ur «eux qui au­
ront doté noire province des lélot- 
mes auxquelles nous aspirons.

(Mit. Franco-Américains

Etude nur U situation écono­
mique, politique et religieuse 
des citoyens d'origine cana 
dienne-française de l'eat des 
Etats U nia.

qu'ils a’y seront fixés et qu'ils de 
viendront, ainsi que nous avons le 
droit de l’exiger, «le \rais Canadiens 
«ie coeur et d'esprit 

K h bien! ai nous autre., Canadiens, ' caina le chemin du progrès 
nous avons le <lr«ût de diunander aux Or. et on ne saurait i-n douter, 
émigrés qui viennent habiter notre n'existe qu un tvovrn de supprimer

les Ktats-Unis, sont bien résolus h y 
passer toute leur vie ^

Cne fois do plus nous trouvons ta 
nmtine barrant aux Kranro-Améil-

il

XIII.

LETTRES ET TELEGRAMMES j iX- 
CUSES

LE PREMIER MINISTRE DE LA 
NOUVELLE-ECOSSE

Di:i« '* péroraison, l’orateur invite 
beire à la ^anté des clubs politiques 
yhares lumineux oui résistent aux 
nipft-’s é« oies de mslice et de droit 
rfcimp de batailles des intclîigen- 
»._.,rint‘s nh nos gladiateurs com- 
attfet pour garder intai’t le dra- 
m1tbér;il portant inscflts dans ses 
dis encore frisonnants att souffle des 
vtoires d'hier en attendant- celles de 

rate, res noms si ehers et si véné- 
OOriN-LAURlER

Halifax, N E.. 6 Déc. 1005. 
M. Honoré (Jcrvais, M IV,

Montréa1.
11 m’est impossible d’assister au 

hanouet en l’honneur du Piemier Mi­
nistre d«; QuélKH’. Mais si les clr- 
corstances me l’avaient permis l'au­
rais été heureux d’être présent afin 
de rendre hommage k un homme nour 
qui j'ai le pius profond respect et 
dont la carnère politioue, l’en ai la 
certitude, sera un suief de fierté pour 
tous les libéraux du Canada

<». 11. MURRAY.

LE PREMIER MINIST RE DU NOU­
VEAU-BRUNSWICK

¥ E. BRUNET
Uwbic «le l'Association des Rnqm*- 
«... fii proposant de porter un toast 
» Travail parle en r«-s termes :
Mc Premier Ministre, i-

Chatham, N.-B . Déc. 11-05 
M. Honoré Gervais, M I*.,

‘ Montréal.
Je regrette vivement quo des tra­

vaux importants me privent du nlai- 
sir d'accepter l'invitation au banquet 
du Premier Ministre M. Gouin. J’ai 
retardé de rénondre k votre lettre et 
a votre télégramme espérant que je 
pourrais faire en sorte d’être pré­
sent. J'ai prié l'avocat général M. 
Pugslev d'assister ù cotte fête si la 
«•hose est possible.
J’espère que le banquet aura un 

grand succès.
L. J TWEEDIE.

irï

Messieurs,
JLn premier mot doit être un mot 

le remeren ment aux organisateurs 
k ce banquet pour avoir bien voulu 
r.K'ire sur l«*ur programme la santé 

ïraud èt des Ouvriers.
Je dots «1 abord admettre avant de 

fr cette santé que le narll iibé- 
a toujouis été en faveur «le la 

i'-c nuvrière surtout lorsqu’il 
itituait In écoles du soir pour les 
mers et plus tard lorsqu'il four 

di le burt .iu de-s Inspecteurs pour 
t> manufactures afin «le fjiroT«^ger la 
rir (!:•, ouvriers travaillant dansées 
titdissenlents.

M le Premier Ministre j’attirerai 
-i"’ ulement votre at lention sur ce 
utnt puisque v«)g prédécesseurs ont 
'fé i pmpos, qufil était nécessai- 
f de fondei un tel bureau, je viens 

demander de nous accorder un 
M^Hêge en nommant un inspecteur 
tour les échafaudages.
Je crois .M le Premier Ministre, 

v«»iis seriez très approuvé en ré- 
wlar.t à la demande «les ouvriers 
l'rt n'ilament un inspecteur nour 

é< ha (.audaces et aussi qui deman- 
rtt Sue ia loi soit mise «*n vigueur. 

Tellement elle ' existe, que 
ex flïtrhcrs s«»ient faits dans cha- 
lu» étage «le hA tisse en const rue ti*»» 
té: «|. l„,urvoir k la protection des 
wners en "énéral.

1’ uj vous prouver mes avancés M. 
t Preuiirr Ministre vous n'ignorez 
f d Ci p,is nu'il se construit ît 

: féal des édifices «k* 7 k K étages 
" ’"üt sans plancher, ce qui cons- 

uri dancer sérieux r»>ur l’ou- 
kr i><\i i-vi ohligé de travailler à ces

L’HON HORACE ARCHAMBEAÜLT
Montréal, 11 décembie 1005. 

Monsièur Honoré Gervais,
Président «lu bannuet Goulu.

Cher M«»nsieur Gorvais.
Je regrette que le grand d«‘uil dans 

lc«jucl je suis plongé m’empêche de 
prendre p.ul au bauauet de ce soir. 
J*e veux toutefois vous prier de croi­
re que je m'unis d'intention a tous 
les bons libéraux qui seront Drésent|> 
pour acclamer l'homme distlneué qui 
préside aux destiné»*? de la province 
qui nous est si chère.

Dites bien à l’honorable Monsieur 
Gowln que je (orme des voeux ardents 
pour le succès du programme si pra- 
tuuie qu’il a proclamé lors de sou ar­
rivée au pouvoir et nu'il *‘eut ooinn- 
ter sur mon concours le plus entier 
pour la mise k execution des mesures 
progressives que renferme «« program­
me

Je demeure romme toujours 
Votre bien dévoué.

HORACE ARCHAMBEA1 LT.

M JOb. ARCHAMBAULT

-1' • tou«- des échafaudages pour* 
(*>' fxiie partie «lu personnel du bu- 

: «les Inspecteurs du eouverne- 
ce qui serait une dép«*nse très 

considérant «tue n«ms pour- 
I* exempter une foule • d’aeei-

et; prenant les mesures néces-
Jt «e veux nas être tr«m l1'"• sur 

êni'e'-:ii)Q mins je er«'is «ui’iî serait 
J"-' üv v«>ir au plus tôt nour k*
^ “ê 1 ouvrier.

«•n \ous remereiant, M le Pre- 
> D 'stre du mm déik fait dans 

0 r’'\ , ''°8* esnérer tout en nr«> 
Mi»*n iu 4 hanl<; ‘I**8 ouvri«»rs e»e ma 

iffU- sera prise en considération.

M A L. GAREAU
Min MH le président. Honorables

^ipur*.
^iH.ndre k la santé du travail Ca- 

èr -çr» «-st pi'iir inoi une agréable tft- 
zT' * ‘^quelle je n'ai nullemi'ot cber- 
* k me soustraire. Je remercie 
pf«,l fait le proposeur de 

les «irgahisateurs de ce 
‘ 11 *'oir p«nisé aux ouvriers de 

«c province. Certes, le parti Ubé> 
" ‘ | n a t .is de plus dévoués defcnseuis 

•‘'lepte* plu* sincèreti que leg 
«j-at purs en cette province.

... .I141'1 l'béral est connu au se’-n 
'i K’anisatù ns ouvrières comme le 

7,. ' !' Pr‘'grès. A lui nous devons 
' les réformes justes dont s* ré- 

J08 ouvriers. Vous avez
». i ir premier ministre. par 
. 4r fangibleg, prouvé voire dé- 

'ént k la cause sacrée d«ïs téfor- 
” Populaires.

I.«*s clubs sont une école d'éloquen 
ce pour la jeunesse: les jeunes gens 
y font leur «lébût devant le public et 
se forgent d«*s armes qui leur per 
mettront de défendre dignement, plus 
tard, les causes qu'ils embrasseron' 

Maintenant, vous ne pouvez nier, 
Monsieur le président, leur influence 
au point de vue politique. C’est dans 
<x:s clubs que sont discutées les 
questions parlementaires au jour le 
jour. C'est le majI endroit oü le 
jieuple peut librement exposer ses 
opinions, discuter les mesures gou- 
vernemcntales, faire des suggestions, 
et l’histoire du monde est Ik p«»ur dé- 
numtrer que toutes les grandes ques­
tions économiques qui ont été débat­
tues plus taid dans les parlements, 
ont été d'abord «Uwutérs et élab/- 
rées dans l«'s clubs politiques.

i i , Jacobins, loi Gli ondins, é
talent des clubs politiques sous is 
Révolution è’raiK.-Hise, en Angleterre, 
en Ki sec, «*n Allemagne et aux E- 
tats-t nis. le nombre en est très 
grand et les mesures propos«Vs sur 
le parquet «te la Chambre sont d'a­
bord discutées, argumentées et élabo- 
lées dans «es « luhs, et Im chefs de 
partis passent souvent par U*urs dé­
cisions qui sont l'expression la plus 
vraie de la volonté du peuple.

Vous parlerai-je maintenant, M le 
président. «le leur'importance au 
pfiint de vue de l’aide qu’ilg donnent 
au parti dans U péri««do électorale ? 
Non, car vous savez «mmme mol que 
le club politioue est le foyer central 
de direction dans la lutte ct que 
c’est chez, lui que s’organisent et se 
fabriquent les victoires.

D'ailleurs, vous n’avez qu'à con­
sulter l'histoire des triomphes libé­
raux dans la province de Guéhec de-

fiuis «üv ans et vous constaterez, M 
e président, que ces triomphes ont 
marché de front avec la fondation de 

nouveaux clubs et qu’ils ont grandi 
avec leur développement.

L’Américanisation est un
devoir

Malgré leur admiration du drapeau 
étoilé, k l'ombre duquel ils prétendent 
jouir de «^rtains avantages inconnus 
k la province de Québec, le» émigrés 
< anadiens-français fixés dans l'est des 
Etats-Unis paraissent ne pas même 
.soupçonner, en «taboi» de rares excep­
tions, qu’ils ont des devoir» envers 
leur patrie d'adoption

De tous ces devoirs, l«> premier est 
évidemment l’américaniHatton N«)U» 
disons bien: l'américanisation

A l'heure qu'il est, la populatîbu 
franco-américaine, presque toute, se 
désintéresse autant qu'il est possible 
des choses des Etats-Unis. Nous IV 
vens dit d’ailleurs précédemment les 
émigrés, pour la plupart, ne ••onnais- 
senl rien de la politique améri­
caine et font preuve k l'endroit 
des actes de Irnirs conseils de ville, de 
leurs législature d’Etat ou du Con­
grès. de lindtlféremc la plus profon­
de. l’ar contre, Us s’occupen», beau­
coup d»*1- aUaires du Canada ("est 
ainsi, par exemple, que, s'ils ignorent 
le® détails les plus es**‘ntiels de la 
politique américaine sans «e aourier 
d'en rien apprendre, ils portent sou­
vent beaucoup d’attention k diveises 
questions de la politiqiu' canadienne.

Or, un émigré qui est aux Etat-. 
Uni» pour y rester doit devenir amé­
ricain d’esprit et de cœur. Il doit s’in­
téresser avant tout aux choses améri­
caines. U doit s’occu|>er de la poéti­
que américaine. II doit penser et agir 
en Américain. II doit vivre pleinement 
de la vie nationale américaine. C’est 
Ik ce que réclame l'accomplissement 
des devoir» élémen taires auxquels 
tout homme est tenu envers sa patne 
de naissam'e ou sa patrie d’adoption. 
Et c’est là ce que l»*s Américains ont 
le droit «l'exiger des émigrés «le la 
province «le Québec, comme des émi­
grés de tous les autre» pays du inon­
de.
Personne m* force les Canadiens-fran­

çais k s'en aller aux Etats-Unis ou 
y rester quand ils y sont. Les Amé­
ricains ne sont jamais venus le» cher­
cher. C’est de leur plr'j' gré que nos 
compatriote» ont ch«>isi pour leur 
nouvelle patrie la République. Celle-ci 
leur awirde tous les droits et l«>us 
les privilèges dont jouissent ses au­
tres citoyens et, s’ils obtiennent 
moins de succès, th ne peuvent sYn 
prendre qu’à la routine, qui paralyse 
leur progrès. La justice veut «k»nc 
qu'ils donnent k la République tou­
tes leurs pensées ; la iiv» v«*ut
qu'ils portent plus d’intt'i ù la na­
tion à laquelle il» ont voulu eux-mê­
mes appartenir qu’à toute autre na­
tion.

Sans doute ils pourront garder tou­
jours un souvwiir aff«‘ctucux, atten­
dri, même, pour leur pays natal, — 
sans doute leur effort constant devra 
tendre vers la conservation de leur 
langue et de leur fol. Il n’y a là-de­
dans, assurément, rien que de très- 
louable, d’autant que leur pairie d’a- 
doptton le leur permet volontiers. 
Mais, en même temps qu’ils garde- 
ront la ménuiUq et la fierté «le leur 
origine, ne «levroot-il» pas î»..uv«,r, 
dans la générosité même qui pousse 
les Etats-Unis k leur accorder à c«* 
sujet la liberté la plus illimitée, un 
motif de plus pour se bien pénétrer de 
l’smour de leur patrie et partant, 
de l’esprit civique américain ?

Le 11 septembre dernier avait lieu 
k Fort William, Ont., i’inaugutatnm 
des travaux du nouveau transconti­
nental, — section du lac Supérieur 
A cette occasion et «n eut endroit, le 
premier ministre du Canada pronon­
çait un discours qui a eu un grand re­
tentissement «lans le pays et ob il 
appréciait au point de vue canadien 
les conséquence» de l’immigration qui^ 
nous vient des Etats-Unis.

"A la vérité ”, disait-il. après avoir 
parlé des immigrants «m général, "je 
me sens em lin à adre?u*>r mes sou­
hait» de bien- enuc lout spécialement 
aux Américains. Voici pourquoi. De­
puis soixante ans ou plu*, le flot de 
l'immigration sür « cvmtinent s'est 
dirigé du nord au sud. D»*puis soixan­
te ans, les Américains nous ont pris 
de» milliers et de» milliers de no» 
c«>ncitoyen*. Aujourd'hii. le courant 
de I'iimr «gration a changé.

"Il ne se dirige plu» du nor«l au 
sud, mai» reimjotc du sud au non'. 
Les Canadiens ne passent plus la 
fr«>iit*ère , ce »r»nt les Américain» qui 
viennent »«• j«>indre aux Canadiens. Je

pays «le dcv«*nir—coinui*' U* disait Sir 
Wilfiid Lain 1er k Fort William— d<* 
bons sujet» brJlaiiAique» et «le vrai» 
Canadiens, pourquoi let Américains ne 
pourraient-ils pas demander aux émi 
grés de la province de Québec de de* 
wmr «les Américains '• Si nous vou- 
lont. au CanAda, que les immigrants 
des Etats-Unis s'intéressent, une fois 
fixé*» chez nous, aux cb«.ses de chez 
nous, n’^st-il pas k la fois suprême­
ment logique et suprêmement juste 
«pir les «•migi«S «lu < a : t si n t « . 
(.eut,
aux choses «les Etats Unis ’ 

l'eruonne n’a le droit, nulle paît, de 
former un Etat dan» un li.it Nous 
ne permettrions jamat. à «les immi­
grants, américain* ou autres, de for­
mer au sein de notre Dation une au­
tre nation. Et quan«1 «.n veut r«vs- 
ter aux Etats-Unis, «>n n a qu'une 
chose k faire: devenir Américains.

niai, eau <• unique de tout «s* qu'il v a 
«le tri»t«< «tau» la situation, au double 
point de vu** économique et politique, 
«le no» anciens concitoyen» C «*st 
l'éducation

Non» verrons, dans nos prochains 
articles ce que sont les ét'Oles aux 
quelles est ronfiée l’iavtnirtion de la 
t ru ru* génération franctHaméricalue et, 
<*n particulier, ce qu’elles font p«»ur 
«lévelopper cher leurs élèves l’habitudi' 
de la réflexion et les rendre capables 
di* penser et d’agir en dehors du rer

AUTRE CAS DE DYSPEPSIE GUERI PAR LE

PHOSPHATÉ AU QUINQUINA 
RR. PP. TRAPPISTES

u .c bus ii\«s v : 1m (.|r d'uiecs t.t d'actions qui leur sont
; commandées par la r«»utine. i’ar c’est

XIV Los obstacles k l américani-
aation

La plupart «U** émipté» canadien* - 
français d»* la Nouvelle Angleterre, ce­
pendant, croiraient manquer de cœur 
en devenant Améihams Beauc«Hip 
d’entre eux, même, qitniqu’étant sûrs 
de ne jamais revenir au Canada, re­
fusent de se faire natutalUrr pour 
rette seule raison qu’il» veulent‘‘m«>u 
rir C’anailiens." D'Ailleurs, il se 
trouve dans la population franco-amé­
ricaine, ainsi que nous l'avons dé­
jà noté, une loule d«' g<'i!'* qui ont 
quatre-vingt-dix-neuf chance* sur cent 
de ne jamais ri'venfr au pays natal, 
mai» qui n'en conservent pas moins 
jusqu'à la fin l’illusion d«* pouvoir un 
jour regagner la ptovince de Québec. 
Ut, quant k ceux qui sont parti» d'i-

srulemrnt (Itiand celt»' transformaii«Mi 
»«• sera efkrtuée dans leur espiit q'ie 
«eux-ci ser«nit en mesure de compren 
«Ire leur devoir envers les Etats-Unis 
et qu'ils pourront devenir tou» d'excel­
lents Américains, intéressés- sincère 
ment k leur natrie.

Ajoutons '’«ie l'aiuérliainsatton. du 
jour ob l’é<ole paroissiale l’aura ren­
due possible, n'aura pas «our résultat 
de changer les Kraneo-Américains en 
de nurs Saxons, ainsi qu'on «m a ex­
primé la crainte ,*n rctiains milieux. 
Bien au contraire, elle d«*vra, étMit 
pour celte -opulatlon un élément d«' 
force considérable, «'«intribuer puis- 
samm«*nt k lui faire garder sa lan­
gue et sa foi, avec le »«»uvenir et la 
(lerté «le son origine canadienne fran­
çaise—Et que peut-on demander de 
plus ?

». F.
f A suivre )

LES GROS SOUS 

CAIS

FRAIN.

UN

I o Rdv. Tdounrd l.auriti, du 
CoilCitc Snlnt-I.nurcnt, recoin* 
tiinndc le Yht ri»«>splu»tc, 

l.lnex ce qu'il dit :

t'olh'tf»' St Laurent, 
17 •Juillet HNU».

Au Héviœotul PriTO Keouotne, 
Tn»pp«c t^ud.

Mon ehor Kr«*ro,
.Uni lait uaa^o d'une luvutoil- 

lo «l<» \ iu !'h<)»plmt«v au (juiu- 
nuina, pr«*par^s«*lon la «liroetioi» 
du l'oro «iohroym', «*t j'«»ii ni 
«*prouv«; un 'eriial»!*» aivulaj»»'- 
morii. l)yMpcpti«|U«> «leputa H««pt 
anruQ'N, j'axai» eManyo Bien «l»*» 
n'iit'ul»'», pluniour» m'avniont 
soiling»', (inrun «'opondant no 
fteinhl*' av«iir lo naturol ot la 
oommodit«v du ^ in l'hoaphatû 
au (^uimpiitia.

Hion à voua on N S.
Kilounrd Laurin, l'tro (’.S.S.

('oIIAm Kt-r^aunvnt, 
(pro» Montnuil.)

En vents ohs/ tous los Pharma- 
olons st ipiolers.

.1

FILS & SÉNÉGAL
HFLLn aorAtrs

Ou dit d'uu homme: "Ob 
Et cette «luestion résumé

en e.st-tl"? 
t«iut«*.s le.*.ci nyant vingt au» ou plus pour »>n

aller dan* les fabriques américaines, question» qu’on p«*ut, ax1 potier à son 
il est rare qu’ils puissent ïamais se sujet. Cela v«*ut dire ' Que fait-il, ob 
l'onsoler entièrement de m* plus habi- sasituathm ehl-x’Ilc
ter les l)oi«l» du Saint Laurent. Pout
eux, et en dépit des avantages que 
pourraient leur offiir les Etats-Unis,

Bonne ou
mauvaise, s a* croit-elle ou diminue-t- 
elle ■* " Et la réponse est sinon la« ile. 
«lu moins possible. A des sigm-s exté­
rieur», k la mine, au travail di*.» rides,

il n’y aura laniaiH'ner de tel que le à U démarche, on évalue son usure et 
écoulée leur enfance et, 4 l>riSemblc ^ connus qui sontpays oü s’est

souvent, leur Jeunesse.
Ce sentiment si naturel

comme le» points do repère de ut vie, 
on parvient, <n les réuui»»aitt par une 
ligne continue, k tracer le graphique

prend . On peut seulemeut r«*greU<er
que ceux qu'il atiim» Noient pri-
vés des lumièyes de l'instrur-
lion et- aveuglés pat le» plu»
malhc uretix préjugé» <’ar voyant les
choses avec plus «le lucidité, il» 
pour;aient assurément faire U dis­
tinction entre l'asâmiilntion totale et 
l'américanisation TEf II» sauraient 
que—si l’une comporte l'oubli com-

apprérie sa tuovi-n»
S’il s'agit d'un peuple, la question 

est bien plu» compliqué**, ("«•st une 
personne morale dont l'existence é\o- 
lu«* suivant un ensemble de directions 
dont ou u’aperçolt bten les contact» 
et les rapport» qu'à une certaine dis­
tance dans le temps et dans l'espace. 
Surtout k une certaine distance dans 
le temps

Il faut un recul de Ix^aucoup d'an­
nées pour envisager d'un regard la

MOINS CE CHARBON !
PLUS DE CHALEUR !

I graïul prohk-riM* «!<* lY«*onotnl«» ««st 
entln reoolu, chacun |*«*\it h«*né|1eiar «m 
luliet.iiit no» nouveaux ui<><icl«>'i <l««

POELES ET FOURNAISES

Peintures, Vitres, Vernis,
Tolo Noirs ot Galvanisôo,
PII Cl Clôture, For en Bnrro, 
Olmont Portlana,
Tubes pour Aqueducs, 
Ferblanc, Engins et Bouilloire* 

neufs ot do seconde main.

FEHROiinEitiEs |_ LAFLEUR
plet du k«j1 natal et 1 abutidon de leur fourfa? d'uu pays. Les c<>nt«,nipor»|n»

JS9-386 Not'S-Damo Ousst; 43-17 Dupr« ;
Telephone hell Kern, «131 •« «3*0. Merohan»* Mi. Montréal.

langue, amon le reniement de leur 
foi.—l’autre, en faisant d'eux «le vrai:; 
citoyens américains, dévoués avant

vivant sur »on tml sont comme des m»»—*- n
molécules noyé**» dan» leur milieu'; 
subissant hc.s agitati«»n>«, entraînés 
«lau» ses tourbUlonn, il» ne pourront 

tout aux Etats-Unis et avant tout ^ajsir U loi de son mouvement qu'k
intéressés aux Etats - Uni», est travers leurs sensation» propres ; il»
appelée à rendre erv^ce, également «‘t ressentent trop d«* «hoc* ; leurs jug«v
k la fols, k la nation et k eux-mêmes I”™1* troublé» du traumatisme

liices.sant «le leur» nerfs.
Alors on les v«*riait penser beaucoup (/uant aux étrangers. Ils ne s«>nl 
plus aux choses d«'S Etftts-Unis, s'oc- guère mieux placés. L'intérêt de leur 
rufwr beaucoup plu* de la polilJquf uation est il d'ac«'ord ««•» le nôtre, 
municipale «le la ville qu’ils habiter,! U* deviennent fadl.-s k la louange; «c 

, , .... - . . . sépare-t-il du nôtre, les voilà pro«li-ou de la politique américaine en gê-1 dt d, hlAnv Q.iH
néral. au li«*u de chercher uniquement, rst le philosophe assez haut placé pour 
comme c’est aujourd'hui- le cas, k se gard«*r sa sérénité au-dessus <tn tumul- 
renseigner sut •■••litfqne «lu « ... . ' ' P* moment T Qui

'r®- s#'

Poison Iron Works, Limited
Constructeurs de Vaisseaux en aoler, Ingénieur» 

et tabrlcants de Bouilloires

«la. Ils deviendraient de meilleurs ci­
toyens, il» devicndraleat—comme c'est 
leur devoir— de vrai» Américains 
Leur influence, par suite, s'accroî­
trait dans «les proportion» énorme». 
Et, dans la f«»r«e même qu’ils acquer­
raient ainsi, ils trouveraient l'appui

éehappe aux haines et aux sympathie» 
des peuples ^ Qui est assez fort pour 
»e dresser Immobile dans la foule et 
r.’ostiT k s*'s entrainement» ''

Est-ce k dire que nous n«* puissions 
p.»rh*r ave«- sagacité que du passé, 
qu’il faille nous faire sur h* présent ' 
Non point. Quelques signe tout au 
moins doivent noua avertir surtout

W»w* offronm suivant* *n
I ir*rur IBS'' lirniit «I'w»u l'T f.l,A«M)

«rr tlmiit <l'«*i.
VACHT A VAe*l/«« leh#u*i«r mV

vit. -nf II mlUmi. l’ru .............
VAC H r A VACH/n 11.I/nour ^6V

vnM». o uidiM. rn» .........................................♦••••• *.......
CHALOura a vapsuh to*# a *uho« a in t«»uv>n. lon«'i.’«i «tu

Inrimir .'h" ttt»ul d .-au iw.iir rtvlarr. »*rl«....................
CHALOUP® A OASOUM* lui cuour 'W»" '««rgour •*' »r*n «iaaii

X “ »«***•« -n v trim •» l*ii*........... .............................. ..........
CHALOUPC A OASOUMI longutuir XOV Urgour *'» llmr.t J o-m

11" l*rl*.... .  ................ ..  • .... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
B A T K AU MOTEUR NEUF lonr>»«r **<’ InrjÇjir ,V0 f ^ ,,fiU $•).()( M)It vifwaNs* !• iiUIUml Ih mmii» oi t» f»!rur ib«m|rrftjfL I rit

fi.son 
$1,200 
$ H50 
$ 250

nécvshaire pour conserver leur Ian-|s'd» nous permett«mt de nous eompa- 
gue et l«*ur religion, ainsi que le aouv»- rcr aux antres. L important pu natte 

, , . .. . affaire «vit de m* p«»tnt s écarter d unemr de leur origine En continuant, au ^ prU(lonrt.
contraire, k vouloir demeurer Cana- L'examen du budget e t l'oeraaion 
di«'ns aux Etats-l nis, ils détruisent k chaque année de réunir ce» sizne* syn- 
na souice l’Influence qu’il» pourraient thétiques. A s’en tenir aux «hidrr* de»

. . . . .... - —
même» a I Impuissance. Et ne peut- ,in v|eUX pAy.g chargé de dette» et,
on croire que leur langue, avec tout doué de la noble ambition de s’orga-1
ce qui en dé|>end,aura k *<TUffrir beau- niser sur le p»*'d «le la plu» iiaut< ei«i-
c«up de faiblesse résultant pour M nom faut den sen lie*» l»u

. , ... *, biles commodes, bien nernres et «le»
eux de leur refu» de participer k la intitulions dYnseignemeut. de bien- 
vie nationale américaine ? faisant,* bien dotée». A juste raisor..

Il est, dan. la population franco-. , . . , comme dee laideurs sœ laleH indlgni*»
américaine, un élément dont on ne ^ noiJa j.-nijn. nous avons un lourd
doit point oublier «le- tenir compte possédé haines qu'un voisin ambitieux 
ici. C'est la jeune génération, ce sont et brutal nous rannelle aouvent de la • 
les enfants né» aux Etats-Unis. f>ux- lat'on I* moins «'légante.
cl ne se soucient absolument pas «lu ^‘n Val ^ns'nousc» u voirj| Düua imposent, qu avou»-nou» t
( anada. I^e père ou la mère ont beau d abord des frai» gcnétaui, démchU-
parler dans la («mille du pays tou- réa, de» frais généraux de vieille mai-
jours aimé : les enfant» ne connais- son. d une maison outillée suivant Un

am icnai s rcMitmes et remplie '* un

IG'niteignements eosnplet* en a'.'Mlr«,M*ai»t à U

POISON IRON WORKS, Limited
TORONTO. CANADA ma l * a

ityvfr*’

W B. CORSETS
Les Meilleurs et les Moins Dispendieux.

Tout laa Marchands lea Vendent à SI.00 et plue.
us—tna-J■ n svtisioanTa»» amcm. a/i srs •r***»*r » v.

sent que le. Etat* Unis Ils proie* ^n^it c«= pour-
»ent d'ailleurs, en général, une adrni- vu de droit» aiqui», IravaïUant peu
ration très restreinte—quan«i ce n’e?«t ou plutôt travaillant aeloo de* wodrA
P*» un dédain très btarqué — pour istique*, ruineux, absurde*.

■ Fui» «le» recette* qui ne tn0«»U-iit

• f * • ■••mtisrii.
^ u°trr provinre d'u-
<*,» i ar â la'iuelle je l’a-
m à* ou'r^cr4 n’«mt pas donné a*- 

'^tloa. i.a raison. M. le 
.im,..,' ,T11" stre. en est que les tra- 

^ uotre province ne *o*t 
r,,pp,,ft|( estiez directs avec le 

«j* «»,?f,ri‘nt- Nou» verrions d’un 
a«i« a ’ i noniinati«>n d’un représen- 

î “,,re*u du tiavail spéciale- 
«f.s ' lUrÇf visiter les orgatiisa- 

« .u,''l',r'^re*» ‘I*’ faire rapport
„M,e ,em*7*t Kn rffet, M. le mi- 
■g*e*«lnr lt^av*ux publie», que de
aurai^n * ^ par ,M 
. ParVM»il jusqu'à vous. Il 

r. , ans fut fondé le bureau du 
,S£'’J*r i™ H Mercier, de glo-

^Pniaation, ouvrières. Dcpui*. l’m- 
Yavor ^ 1 benumup de rheniin.
"orrè. » ."f P*r te libéral au
!«*» i « tf ^ tripler le nombre 

«Wiaaement» ladvstriels, et de

L’on remarnuait parmi le, apmdnt- 
rnents de la table, un eentl! petit ca­
deau nour chaqu* convive, conaistant 
en ire a- ,“"'rr"ee de la
“Vlrelnle “Sweet Canoral’’ et de 
(Mr* rette* Turn lies •'Murad". Cette 
détleate attrn’ion de l« nart «l« Ma- 
inifaeturiers de res fumeuaea marnues 

tr»e '•* «*’*térieH«f-
ment à amener ret e*nrlt «le bonne 
«?smaradrrie qui régna au banquet.

suis rav? de cette »itiiutt«>a. Et no» 
voisin» américains ne sauraient trou­
ver mauvais que nous attirions k nous 
des millier», de leurs concitoyens, puis­
qu’ils ont si longtemps attiré k eux 
les nôtres.

UNE VICTIME DE L AMOUR
—Tu penses, Toto T
__Ooi, car il ne me donne plu* d ar-

oent. ....sœur a dû laisser trop voir
qu’elle l'aimait.

Dans la chambrée.
-Au food. U n'y a qu une armée oU 

tout le monde est obligé de »e saluer 
—Laquelle t * •
—L'arrot'e du Salut ' —

*' Laiaaoiis venir ch*** nous les Amé-
ri uns. Ha trouveront ici un champ 
aaoez grand p«*ur leur Irava.I, aasiv. 
vaste pour leurs bras, assez, «-«'nsidé- 
rable p«nir leur» capitaux. Qu'ils vien­
nent chez nous avec leur cerveau, leurs 
forces, leur argent. Les crtoyru» cana­
diens seront heureux de partager avec 
eux no» lois, notre terre et notre ci­
vilisation. «

“Certain.-, voient avec, crainte", 
ajoutait Sir Wilfrid Laurier, 'Tim- 
nngmtion américaine nu Canada aug­
menter d’année n. année. Jw ne suis 
pas de ceur-lk. L’Américain n'bésil* 
point k devenir sujet britainuque. par­
ce qu i) trouve ici autant de liberté 
que lui en offrait «on pays".

Et le premier-ministre continue à 
exprimer sa «mfiante que les immi­
grants américain» sauront remplir 
leuta devoirs envers notre pays, dès

U province .« W\*c. qu'il. |u«.i,t, TlKnUml pu .MM fl-
arriérée sou» tou* rapporte et indigne ^ ()„ d,rAit d uue vaate hôtellerie ob 
d'être «m rien comparée au pays de la le» voyageur» vivent «hirhement, lêsi 
rU liant sur le* extra*, »e privant de vjn
te intense et plat» fins p«»ur ne payer que la
Cher, eux, ce ri’esl donc point le »ou- jiension. Et < 'est bien k peu près ce

venir trop persistant du Canada qui qui** pa**e en rraliié l-ep»)* '■
, \ . . ... n», d’une vie abon«lante et fiuile. tm

s oppose à I amêf.cani«atlon ^ o11 lui a retommaudé l’épargne comme une 
vient a’-yrs que leur indifférence pour vertu, mieux que celA. comme une oé- 
tuut re qui regarde U politique amê- eessit’é. Et il (pargne, il épargne avec

Il épargne comme le pay* »•

.. . poMCsslon---------- JM ^ ^ ..
D’oh vient qu k l’exemple venue chez aotl» la conservation Idéa-

Kt cet enthousiasme continue de
grandir, il deviendra une aorte ée ni-

'i.+um ne soit paa mntndr» que celle rage .. » i.' ... . T , D ux conservateur, le plus Altacbe a ta 
que nous avons k déplorer chez le» drs bten,. l/épargru- rvt de
"vieux’
de ceux-ci, et tout autant, il» sera- liste
blent, bien qu'habitant les Etata-Unis, ® fa_, ù. •« « , , hillsme « «»n»ervat«^ir. La preuve tan-
de* étranger» et non des Américains* bJ<i u halRM. persistante de la
Ou con<;oit la conduite des pr«rmiers, naUjjté Kn c^tte privation rolonUIf 
qu'occupent le» affaires du Canada.ob re, en cette ab*teatioo calculatrice, la 
Us râpèrent vaguement, et malgré société française *1trouyé, ^ 
tout, retourner un jour «m 1 autre. JJ .natér.elle et ré»«»luiion
Mais coauneat expliquer 1 état d’es* d'amasser de» breti»
prit des gens «le la jeune génération. ( A suivre)
qui, eux. n’ont pa» cette excuse d'être -----»------------
distraits par l'attention qu'ils por-j Lu ^ ui(€ |âfl€ p^uie iHortré* :
lent aux eho»*» du f'anada et qu..* «. je t'embrasse, en attendant que

I î : l ; H

OcfTrea-Forts, 
Porta», dernter» nruMlèl 
Portes <*« Voutua,
toute dimenaton

• wlwr*. *r, »ra*wS
Mr«» Atlaeaa* S l'M*nil»Mn.**i
RIVIT, ProprtéUIrBa

au IUI •T-LêURlUT

Maison Théo. Grolïié, Fils. 1937 Ua-CatiierMe, Créa al détail
TEL. EHT .»Bdo

TRES SPECIAL

«feutre part, loia de «ottger k quitter! je le fasse de rive roll.”

tfaa iftajcniiiqtu» montrr- né il*a *■« 
nu«<l r*M-. 14 kt» . «Hfurili* pour 
ant. orn*« i* pierre» pr^ç eutea. ruou- 
vKinont Unlthéin, •mu*' petroos

$15.00
Bagué, 

aosoi ua
A - - - -

CJ<frjtT $150

Hngu# à U diélUMnté porfail.-inént
aaxnrLâa uo# bél> «Llftfi
r>i>«ta l’r.» SJ» OU a - - - •7,ltP7

llaaué J «linmai;t. {.arfai«»n.#fit
agaortta. *t vn" pw- H1

Pris ai» (K> C •PIla oriéfitalr l'rlK 919.00 6.
Barwé. ft <llanu»é(é, parlé Ham,* n « 

aééorti* l*rii f'I11 ««O - - $100

H.,11ta>ré a un «t’amrnt parfait
tr*é l>l*n «Alité, Prts «la 
StoOo a------*- $500

THEO. GROTHE, «937 RUE •TI-MTHtRiMI
Têl. Bell E«t tltAO.

—r~
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Montréal, n Déc. 1905.
M. le Directeur du "Canada”,

Nous avons été réellement surpris des résultats obte« 
nus par l’entremise de votre journal. Pour ne citer qu'un 
seul exemple, notre dernier concours nous a apporté la 
preuve irréfutable que "Le Canada” esc aujourd’hui un 
medium très avantageux pour l’annonceur. Nous vous 
félicitons cordialement du succès rapide de votre journal, 
et nous nous promettons bien d’en employer régulièrement 
les colonnes pour faire connaître au public les merveilleuses 
propriétés du Sirop du Dr Lambert.

LA CIE DU DR. LAMBERT, 
2119 rue Notre-Dame.

€€ Notre Jeunesse99 NAIMANOK.
i Cil\Ml>AUN|.l - M H UatluiDu II. K. 
1 ffÿrui>( do lit nuocurMulu de
j Hull iU) u l.uii'iu,. Provincial*, «*ut lu 
• (éUlnir d'itiiiiuiicer A leurs fuirent* et 
1 a ini* I* naiiuHitK'e i\ 'Il u fil*, «fui u revu 

*11 Imptÿine lu* nniii* de <J<iorit«** K*n*.
I.» pièce qui « été jouée In Hctnninc dernièrç aux “ NomenutéM” MiuTu.'i*,*!*

u obtenu un prix de vertu à f Académie Franvalne
------ o- ORGES

1 lu* dépécht* dt* l’uiis iiuu* au'Mond 1

Le Baiu)uet (iouin
Not lecteurs trouveront en 

neuvième dixième et onmme 
pages le compte rendu du ban. 
quet d’hier soir au Windsor.

i L1TEL OE VILLE

Cflbe piece d*Alfred Cauus f.sl «<»i»- oaiiwi-' — \ ni-Loui» «lu Miio-lCud,“ '* *"»»•»- -n* ,„Wr,v rommr ,ra.,u.„„ .m.iï.iKT.rï.UvU'x.*" *:r.j'?ir
de vertu qui n eu li«?u à rAiddéinie | . noiAiro. de Montre*?.
ITi'aiiriaic» 1 . 1 • *.. . 1. ■ . vrAftfH. !m»rati\ que If "» Auteurs lIAn- 1 « h lururrallle* Aur<>nt lieu mercredi. IAriaii^aivr. le Zi il«' fudniibn^ derntfr, . , -, ,• « c„ur«nt.

' monsieur ('&mi:. ;i ic.u Jr pux «t»- ',l1 "ut »dii.ui ■ .mil t. j „ COUVo« funMire portlr* «1* »a d*>
' i mill , . . v ii ». ■ 1 ,ri,'urr. "'o O.'».'? Avenue MonVItwjrAl. lil.nnii francs pour s« roinééie iiititu Nous lappcllcrors i nos lectems * i~» ^réci*®*. |..>ur *e lemir» a

: “Notie «leuneiM' ” qui a et*1 que la i.iccc uni m* iouc, cette 'lenisi-f1 P,kr4»t»»?Ai*'. *t *i« là au riu.«tiiVd
jou««* ù la (.’onièdie KraiKUiso de l'a- ne, aux Nouveautés •‘iMiisr, par l•Ar«•lll» et and* «ont ?»ri^» dy AAkiHtcr 

Iris et qui a été rfywMiV avec si "land Alexandre Dûmes, est l’une des Pièces . *“'*• ,iulr" invitation. uin-a-s
siH( i*s, lu semaine dernifrre, au Thcâ- les nips u-lles du répertoire du l'iaud ■ oaonqn — a rhOintai ciéui'ral, ,\

i »- SouvimuWs de vlll.. dr.mutiirw. | •*«405“ Si £2SA
I ont eu lieu lu«:r. Ül.'l-l

FEU DANS LA CHAPELLE
CAKDIXAI. — Vaiulrc.ll il OitAMa,

! dAr^di* Kue«iM> Carülnnl. «V I'.Ak* «le 
au* et 7 moka. J.«» iuiit-rallltm ont ou 
lieu hier. ‘J | :M

JL'*' V 
O '

M

m

Sérieux

•SANTA Cl.ATS 
(fiAiido ojdiibltiun 

'•aryuiniei* et 
I.o* nur* «I

première classe, s'adresser 
références au bureau du "Canada

212-0 N

-------------- +--------------- A I ‘tO heure, il y
ON DEMANDE un assistant-comp- Q'iecn's 

table, s'adresser avec rélérences 
Bm’te Poste Ho 2194, Montréal.

212-D-N

■ A# •• A 11 If ||> t . \j\aitM ,4
fillette* surit enthounlMiiO-i du «Ir.iui- "

I-e* ours «le «ytte uxlribltiao jouent actuellmuntt du bAum 
te «.l de* Jeux «lacrolMlU. vuIm-iiI. «H \oM ».ur ui;.i t,a . 1 delAklOfU.

................. Il .......- IU ...M. ,
dei-u NAiitu Uau», * « quo •«• dernivr *«•«a m .....u,... . " ' •*-«'«deutix. ru.ii. r

Adnilaaluo potir |

l.a vialtc Uch Halles publiques. ____
Séance de la commission de 1 MASSACRES DE RUSSIE 

législation. , ,
_____ j «• Toad* de secoar* s'augmente de Notre-Dame des Anges.

!.«•* membres de lu t'ouiiuiksioii des i ^ dommages. tyij m i i n p? ?
ON DEMANDE un chef presster de Halles Publiques /«•roui <v matin la -------- ------- f aia. ____ _

avec manhés établis dans t'»us , '1^- 'I WiTjiir.aii et I. Uubeus- tn incendie s'est déclaré veis 10.45, utArr* on fût* et én iiouutiicA t\ur« ^
le quartiers de la ville Ils visite- t«1n. né oners du fonus de M-cours j,1Si jq,.,. niatill k |a ibapelle Notre- nur««r. iiofirrAU. p.i.ner «t Kui.m». Oe* r^r «•ntAtiw» uu* Im Mur» a« a «.m. à 
ronl également les abattoirs tie l'Eat pour le. victimes de* massacres en .i,.s v,..,.s ,, ,.1,. ,i,.s mes ch*î L.unci. «i* vz a 8 n ». ia.. ai» * am .a« * a»*»-*• * a »"•
•*1 lé* ** MifTifrp iI 'i l i nWutidti ili* i *:% e** *• tuséYti A M j*. fii. Nouî*crfc • ir Ntiniit i Ihun flonti«4 tlt'H rtiilc.iiux à Ioum L ^ ar^lié tn\ 1 * MT ' i , P. , k^ucheti^re H SM.t-or^s. | nojici» fusonà ininuit. M*1U a ^Ihéir i- conlort .Ins if fnnu . s! loignewa^nt vréivrl
ftp N. ipiiN ■1 f : i • |1 ‘ foi mant un »ot:tl tir j ‘ «• . « .• u au », #«*

.«• qui. ajouté aux $4.415,- l|es t.ombi,,s u été mailrisé par les'M m,‘Mr 
.10, forme un qtand total, jusqu à pompiers après une «b-mi-heure üe tra- 
eette «laK'*. Je $5,317.84.

l.a cbapelle appariient aux mes­
sieurs «le 8t-Sulpicf*.

Les dommages 'délitent à environ 
$1,500

'dultr%. 10

IM-d-n-*

j (Vt apics-ini<li. il trois heures, la 
i Conimisston Spéciale «le législation, 
' continuera ses travaux pour les amep- 
dements à la charte.

HOPITAL NOTRE-DAME

LES LIBERAUX Dl! BRANTFORD A Propos de l’Annonce- 
Devinette

1/Associât,Ion Ifhérnlp de la cité de 
ItranMord, Ont . a élu, samedi mw of- 
ficler* : Président, M. K. .Sweet ; vl-j 
««‘-présidents, MM Win I). Srhultz et ,
.fohn Harringbrm ; trésorier. M. Lloyd ' „
llains; swiéWire. M. II. 8. Ilevvitt. j

MORT 0 UN JUGE D’ONTARIO
—*~—\*u l'affluence «le réponses qdi nous 
l/e jnpe l>*u, Itige senior du nom- sont parvenue* au sujet de notre an- 

•éde Virfrtrla Ont. est dt'cédé hier «onee-devlnette, nous croyons devoir 
.. . , expliquer au public («inuiient nous

«I une attaque <le fmemnoni- avons dû protédei
SIR FREDERICK BORDEN Chaque lettre adressée aux dilfé-

Kiropdu Dr J. O. Lambert Expli- 
plication au Public.

AAseinhieo uénérale nnniielle 
AtijonrU'hiii

| Aujourd hui, 12 décembre, à ! heu­
res de l'après-midi, aura lieu, à l’Hfr- 
pii&l Notre-Dame, rassemblée généra- 

j le auuueüe de la Corporation «le l'Iiô- 
pital N.iire-lhtinc..

TAMPONNE PAR L'N TRAIN

riuetti**, tiic) 
[livre*, panl

vritiijii» -«tMKiivuncubifriT. J • PC |»%• tv
.«K-» i in me n «te rt«. bli-lah* pour carcan a. filiettcii i. . . 
c-jcle*. (Jo-rAil* pour iiuu|iée<. Nl.-^h* i^ur 
•t*, jouet*, to«m» m étaldKo r«sur l«* .-hojx «p. s,,.j

IUO«‘4§^|
l")0i*.v.

GRILL ROOM DE L’HOTEL WINDSOR THE C. A. HOLLAND AND SON CO V
L entrée de |u rui- T«*l ouverte main- wWll vv T.

1 r! _ 2411-2413 Rue Ste-Catherinc.

RECLAMATION DE $7.500

Contre une compagnie j assurance

La voiture d'ambulance de riiôp.* 
tal Victoria, a recueilli, hier soir, | 
î.i garde Windsor, un nommé Kmi'e 
Hrisvin, 2t. ans, d<» I.aprairie. qui a 
vait été frappé pat le train de Bos­
ton.

Le jeune homme avait eu le bras
gauche fracturé et portait c» oulio -------  —.
iin«> profonde ble- ;ure «lu cuir ebe*
velu.__________^_____ (SALLES A

POUR DAMES ET MRRRIKUIW
Knlrr;e rn di'bor* «le U rotomlu.

Spécial aujourd’hui : —

PATE AUX POULETS.

: ■:

Ouvert tous les jourf. de midi jus­
qu'à 1 n. m . (les dimanches com­
pris )

Les commandes par féiénhnr* rece­
vront une attention spéciale. 10l-d-n

Str Frédéric* iiorden, ministit 
la Milice, ae 
pour assister 
première pierre «le l'arsenal du

h* iVordm, mimstn* «te lur,u ‘«munuiuqut «-, «*i sur ir< epuon i d'assuraiKT sur la vie N AITO-
•r. à vt mi 11 ét i >. i n i ,,ous Y n^ons apnosé un numéro d’or- naLF", avant son princifial bunsru (
î , ' ‘Jr,<?-' ‘‘i même 1 heure de «<>n arrivée, d’affaiics à Tor««ito. et une succursa-‘iir

r è la po«:e offuaclle de la \ endredi soir on a procédé k l’ou- !.. h Montréal
ac verture de e«> lettres dans leur ordre 

Royal f?CA>ts, rue Bleury et assistera ^

I ue aition au inontant. de $7,50u, i nfO ||i|P[|i| fllCC
vient d’étre intenti'c par Mtre J. |JlO I(?UlIiUILu

lents journaux nous était itninédutc- Oninie*. avocat, contre la compagnie
(le ment communiquée, et sur réception i d’assumme sur la vie LA "SATIO-

D«* nombreux inceiwlie$, peu sérieux,
, 'heureusement ont marqué la journée
le à Montréal. d’hier.

Ce montant de T",500 représente Hier matin, au moment nb se pro-! 
■ Les- person ne* oui ont télénhnné «»it !^eJK>.hce d,assu,r„an,t'« l,ar duisuit l’incendie de la chapelle de

mémo h nos bureaux H. aux journaux ont °; DucharWP «> l»h1. et t.ranuportée j x.qr^name des An . les pompiers |
été pilée*, «le nous écrire pm sonnellc- P1'18 ljn u A'aa' , ’ f#taicnt appelés au 'H’», rue Mont-'ment. Ces même* lettres <«nt été bfmncs et VJ,iib,es ««wdération» «ahr. die/ M. Alplmn se Théricn, pour
«lashiriiVs a\ec les antres ------------— ---------- un incendie qui sVt.nt déclaré dans'

—... - ---------- l «'S? ainth que Madt'moiselle Vijçer éil’1 t>TIt*L> CT l itfiv ^^'sinc de cette m.tison.
, ’* pu être proclamée vainuueui yL/lillILK Les flammes eau ri-nt là $100 de.Nous sommes informé* que Ihono-j ^ matinPon a7cmis'% Mlle _____ Idommages.

■ « le M I.pRI.ith a env«.vé des let- VJgei <eu«* bourse bien garnie. !m * c i i* ~ v citiq heures, h;-: après-midi^ le

DINER SPECIALES 
POUR PARTIS.

I ca Met* Sers in directement 
du (irlll.

CAFE ST-LAWRENCE HALL
Hiumvs a COOTKK. l'roprlétaln*.

2134
POUR

.iu heuquet régimentaire, 
«>ir, au C'.inndn Plu b.

NAPIERVILLE

le

tr«*>. à tous les chefs 
«l«- Napierville pour les engager à ap-j 
payer M D«uis

S'il en est ainsi, les libéraux feront 
l i“ri «le porter leurs suffrages s*ir !» 
Dr Hélmt.

t<^“^rTtteurs CIP MEDICALE DU DR LAMBERT, 
213—g-D 2119 Notre-Dame.

A^T-LOLIS

M A S. Lavallee refuse la candida­
ture

BANQUE D’HOCHELAGA
I • Menace du conncll municipnl. 

hier *olr

nous ap-1 n<* dépêche d'Edmonton 
prend que I'Ihui .1 D il<>llan«l ei M l')pal hier s«>ir, k 
Il Bickerdike, M. I*.. qui sont à faire Pr''sid,‘0w * 
une tourné* dans l’Ouest pour le

Séance régulière «lu Conseil Muni- 
St-Louis, sous la 
le maire Plouffc. 

Etaient présents, MM. les échcvlns 
i»la«lstnnc. luhmvillc, Daté, Martin, 

«•■unpte «le la Banque d’Hochvlagii, olivier. David. Heaudet et Martel, 
ont acheté k Edmonton même un On accorde sans discussion deux
terrait au prix «le $30,000 mi tp-
i|U«*l la H.wique d Hoclieiaga érigera 
iru e-s: ainmeiM nu bel édifice 
t’«• qu«* le*. Anglais appellent un 

• Iworn” est si arrrmlué à Edmon­
ton eue les tor rain* y «>nt mis une 
lahiiT extraordinaire.

feu a détruit le hancar de M. Th 
mas O’Conncl, quincailler, angle des 

______ ; rues Murray et Ottawa.
(’et incendie dont ia cause est at- 

l ne délégation importa»u* d élec-1 tribuée A une explosion «le guzoline 
leurs du quartier St-Ix>uis s’est pré- a rausé $150 de perVs.
- entée hier auprès de M. A. S. La-, —A 5.45 heures, r u\el incendie, 
vallée, marchand «h* chaussures t.e la rette fois, dans une -aile de refuge an- 
rue St-Laurent, afin de le prier pour gle de la rue St-A"t«*ine et de la Pla- 
la seconde fois de btm vouloir se por- « e Richmond.— Do: nages $100. 
ter candidat aux prochaines élec- —Enfin, Ii 8.30 I* ires, hier soir, le 
lions municipales contre l’échevin Le- fléau a causé pour« près de $200 de 
may. dommages à des hangars situés en i

M Lavallée a remercié la déléga- arrière du N<>. i«; de la rue Rivard,,
U a «iéclaré que son commerce prenait t he/ M. .1. Purenne. 
tion de cette marque de confiance, et ! —b.*n commenc» ment d incendie s’est
tout son temps, et qu il lui était im- «Iéclaré. hier soir. \,*rs 7.3ü heure», à 

transn.irt* «i« licmc** possible de s«»:igi*r. pour cotto année. 1* fabrique «le vêtements J. B. Uélan-
uffnV'-T K™.udret .ccor- -*1® Likïutki .l allaîr^ municipal™, j i»r. MM ru,-SM.au,,-nt 
i.a ne u m rxenaud «*st «««mr q- . .i «itt-iaié «m il serait La brigade de St-Louis du Mile-End «léc a M. Lacroix et la licence tfîitTut?? ** rendit nu.tn* des flammes après

que ces délégués x«»udraient bi«Mi ch<»i- lin ouart «1 le un- de travail.
Les p«*rt«»s qui ont été causées sur­

tout par l'eau et la fumée sont é-

RESTAURANT

FREEMAN
POUR--

Dames et Messieurs.
Ouvert de 7 au m. A 13 p.m.

PHONOGRAPHE PATHÉ
AVEC UN REPERTOIRE 0E 12 CYLINDRES.

Kr. chimconr. opéra, musique. ,.<«•. Nous vous donnona U faculté de ehoi 
•s‘r ‘ Vtre P,lw ^®,ê00D cylindres, reprénentant le roperloire de* „ 
grnncb nrtintes de l’univorv 1 13

i ’.**t une chance uni<jiie qui voua «*st off.-rle de faire le cadeau U 
plna agn-nble cl h* moins coûteux.

fROn TEZ-EN.

154-156 BUE
187-d-n

Kncj. SAIJVAOKAI
SCUL RCCneSBNTANT AU CANADA

1880 RUE SAINTE-CATMERINE, Près St-Denis.

LA REPARATION

Sirte délai bee d«* I Opinion l'irbil 
que'' de Worcester, Ma*.

M. tîariépy, lt»77 St-Laurent, au mê 
me. «lans un nouveau l/tcal. lt»0l-ifi!»3- 
1805.

Puis un comité réprimé par M 
IVrraud. demande l’uxage «le la salle 
du Conseil pour le 28 Décembre.

Il a'ugit d'y ?«‘nir une assemblée 
ou l’on dishotera la politique munici­
pale.

nr.

«MORT Ü’I’N' RELItilEllSE
valuéi*s à $3(t<»

--------------é~
ARRESTATION D’UN NEGRE

Un noir, nommé John Rucker, Agé
Nous apprenons h\»v regret ia moi i 

«le la RiWérendc Sœur Louis d».1 la .............................. ..
t’ne discussion s éh-ve sur cette Croix. né«’ Rita Nadeau, décédée, dl- de 35 ans. de la rue St-Antoine. a

requête Doit-on prêter ou louer la manche, ii la maison-mère des Dames été arrêté, hier après-midi, par l'a-
P<"»r prot»aj4M c,)ntr«- U diagra-| aallc<t On ne décide rien sur ce ru- de la Congregation, rue St-Jean-Bap- gent «McLaughlin, au moment oli il

> |«•^IH«• cm «lui U) d un groupa d«* mal- jet. M IVrraud pourra disposer de , v.-:te. ^   était en train «le vendre des billes
i«ppris do tjuél»«c, h l'égard de Sarah ^ll ««un condit ion 
Hernliardt. gouvnrneur génètal (Ircv CONGRES DE CHASSE ET 

DE PECHE
j invIU à Rideau llnll et Sir Wilfri«i 
I amiei lui emnya un télêgramirae de' 
fegrnt ——

<i l ir*.uli«’ vient de ba^ la iépa iLe8 chemins de fer accordent aux 
i.ition vient «le haut congressistes dM réductions spé-
QUESTION D’ACTUALITE cia)ft

La défunte était la Mlle de M Louis Uc billard.
.*ad«\«u. du t arre bt-I.ouis, , Dernièrement, un club tenu rue

Nous prmn.i la famille en deuil «l a- Jacques \o i: : fut cambriolé 
l gréer nos plus sincères sympathies, j billes semblables à celles qui 

---------------*--------------

St-
Des
ont

PRECOCES CRIMINELS
été retrouvées en possession du noir 
lurent dérobées.

Ou soupçonne I tucker «lu iol.

I.e Dr Si-Jacques donner», demain 
* •1». k l’I'nlversité Laval, un«i confé

On non* pii«* d'annoncei pour l'in

I. agenl Gallagher a arrêté, hier ! 
après-midi, deux petits garçons d une 
douzaine d'années, sous l'inculpation 
d'avoir volé deux boites serrant aux | 
conducteurs de tramways à collecter

formation «le ceux qui .se proposent les prix «lu passage des voyageurs
reacc .>ar l'airooli&iixi avec projee- *IU ^ o,,Ar^s de < liasse et de Les deux gamins profitaient du
____ ____________ ^êche, tenu à Montré ----------lions ininluru.set Montréal, mercredi ei moment «»ii le conducteur se trouvait 

jeudi prochain, que les otganisatvurs a l’avant du tramwav nour vautar 
« .-s* «me question d actualiTé oue n auront pas le temps de oublier d«-s KUr |a voiture et s'empare! de la 

nmis sommes heureux de voir traiter circulaire*! donnant le «lét«i| des ré- boite, accrochée à l'arrière 
pat un èutnine de ia compétence et de j^cl*ons de* tarifs «h»s chemins de ___ ^_________

On peut annoncer, toutefois, que REMIS EN LIBERTE

James Sugien. de Liverpool, est ac­
quitte par le magistrat Lafontaine

h que
CONGRES OE CHAISE ET DE PECHE toutes les ligner faisant partie de 

■ .. . . ■ -----------------— )'Eastern Canadian Passenger Asso­
le «’.Migiè** de chasse et de (>êihr, ont coow-ntie à réduire le

x . , , prix du billet «I allci et retour aur.mioqué par le ministre de la Colo- prlK d ,iri hl„t., 8lnip)t! dc p,eml^0
n irai io«t, d«*s Mines H «les pêclieries, classe On devra, pour Jouir de «ette
1 Hon M Prévoit, s'ouvrira demain à Iav^«r. ** conformer aux conditions
|'M«* VV.n.lM.r poor uni, **1 ; *•

SEANRE DU CABINET

FEU LE CONSTABLE
ST-GERMAIN

On auiionic u mort du constable 
Alexandre Si-tu-mtain, «lu poste No 
•>. entré dans le corpa de police en 
1R0U. Le défunt acait d’excellents 
états «le setrice

S. A. />o LéOrinii&r
Valour fcyuriult' «!«• ho* pour homme<

Val® ur u 33c 
Kt. vent*: uauntenanl A ?3c

1 /ÛO Nain-Oaiiii. Prèi da «a Plaça Oirmai
Nouveau NiumUro 97 Ouest -j».,.

DrJ.G. A. Gendreau,

Il \ .« Aiilourd'hui séarue du ca­
binet provincial, aux bureaux du 
g,iuvrmoment, rue Satnt-Gahriel

L» “Witoees” ««notice que M. tiis» 
M Steph«*iMi, M.-P.-P. m* préHeotera 
romme candidat aux prochaine» éler-

2 dans le quartier St-Laurenk

. J aines Sugden, aicusé de faux, k
b!îîeî*aUété°achet7tlant1rtMt ^ 8 ^««P^^été Dbcré^r may tMitutereN-DevnarB

îiïLüYXz "r« 'zzsTiï » i-- - - - - - - - - - - - - - - - - - -vra être présenté au secrétaire du ' k I
('«ingrîs qui le tremplua et le sivne- . • *ai! s *‘n ',n* al1 ^ 4‘
ru Puis, le certificat sera visé pur ,i8,' ^ '4V,1Î sa. *Ami**r 
l'agent spécial du bureau des hilltN Lo’’ «fanciers piétrudirent qu il s'«'- 
«ontre versomont d’une somme de 25;,a,t '’n,ui am’ unn “«muA* dc plu» de 
c-cntK. " vingt livre» sterling et primit contre

Ce certificat présenté ati bureau des *‘u t*es procédures d'extradition 
billets d«’ Montréal, au moins dix mi-j preuve faite «l«•^*llt le commiv- 
nuteu avant le dépain du U-«ie d0|,. jXalre Lafontaine éiablu cependant que 

tiom- mumcipale» pour le afèir \o a:l P'»rteur droit k un mllet de • l'^vi^pé n’était arnxé k MontYéal
retour gratAllt. qu'avec 15 livre» iterlisg, « est r>«-ui

quoi Sugden a «‘té libéré.
L’agent Matthew », envové dc Li\«*r-

•eli r«. Mm ill j
22 miSt-liurast
MONTneAL

QKMANOfJ a v«tr« eoarn-aclcn, Ip,.
ciar ou Marchand 4a NouvaautB* 

No* Savon* d* TolloVta, Oroyéa, (Milled 
Soap) Savon Ramatte pour Oéto*'» Sa­
von Mother'* favorite, Savon Liberty 

Valeur mcemparobie

RâMETTE TOILET SOAP üo., Kofitréai
44-d-n

LA
BOUTEILLE NOIRE

SOCIETE MEDICALEHIMPHEY EST COUPABLE ° 1-AMV.Ai.i: p(>0i pour ramener le prisonnier, pren
t ^ j® ' DF MONTHf Al «Ifeit. dit-on, une nouvelle action «on-Paul Himphcy, arrêté aaroedl, pour I nLAL Ul, Su

Ivresse et dommages è U propriété C« toir b f» heures précisa à I’Uiil- 
Me U Villô, a été trouvé, hier, ooipa- versité Lavul (laculté de médecine) 
hie «ur les deux •ccunattonK pur U r»- ; séance «le la société inéd vjlr 
«•order, et «condamné h $10 d'amende Dr ALBriH’ LMtVMl'F
nu 2 mois <l« prison. 4 Secrétaire

S**e*n«* «ont 
ti è« lt*l<** n«tu- 
rall**, ■•mnCM 

•Tl 
TAI

AMiaicAiN (le
o*ra*r >. WJ r«M 
•t D«nlt

INSTITUT OEM.
Il ht FRANCO

Ce
whisky 
peut- 
être 

égalé, 
mais ne 

peut- 
être

surpassé.

!-II. a-)-*-n

LE WHISKY ECOSSAIS

KILMARNOCK
UNE SEULE ETIQUETTE 
UNE SEULE QUALITÉ.

lAW YOUNG k C0., Agents pour Is Canada at Tarrenauve
i*a-©.ivu.|.3U»-*

GOW & Lort

fl

LA

BOUTEILLE NOIRE

Non pas 
le meil­

leur 
Whisky 
dans le 
monde, 
mais un 
des meil 

leurs

SEULS AGENTS EN CANADA

WILLIAM FARRELL, LIMITÉE, 4J0. Rue St-Paul, MONTREAL, jm-d-m+i; *»

C$^C

84


